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Le Pape connait bien le Ca- l 
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DES NOUVELLES 


Québec—" l'ai été frappé de | 
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LA POLITIQUE 


Ils venaient de divers points 
Nouvelle-Angleterre, l 
vinces Maritimes, Hs venaient d 
et visiter des cornpatriotes, ; 

Un voyage qui gronpe une 
d'un objectif aussi 
pesant, non HIOIMS 
g sonhaitons-nous que € 


gue ef rapide 
penser la fatigue et les dépenses 


pêterins de liaison française, 


Vo, 


visite de nos compatriot 
r tous nos centres 
| parmi nous. Nous aurions tons 6 
me des frères et de leur faire fête | 
bee de le famille L Si le plaisir 
haiterions qu'il le soit également 

Au moment où nous traçons 


aimable vist 
puissent visite 


LV 
nitoba. 


français transplanté en terre de P 
te fidélité et. qui à édifié de telles 


de avant «1 elle grandit sous la 


vec son église monumentale;: son 
pleine prairie, 7 


tôntitnée en province qu'en 1905 
Ce développement-de vingt année 


tiité du pays” Quel dommage 
nus 1ét en plus grand nombre | 

diens qui ont émiuré aux Etat&t 
peut-être à tout jamais et neut-être 
il he faudrait pas que l’errenr se 
el réparer. 

de Lx liaison frunçaire revenu. 
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Nous ne sanrions dire combi 


hisent décourager par des difficultés: et Îles’ perséentions, 


et aussi beau que son passé à été glorieux: 7, 
Comme le Français qui débârque pour la première fois sur le 
socher de Québec est à la fois heureux et étonné de retrouver une 
Nouvellé France qui n’a pas dérogé à l’ancienne, il noïs semble que 
le Canadien-français qui, visite ponr la première fois Saint-Boniface 
ne peut manquer d'être charmé”" d'y retrouver la vieille province de 
Quéhec dans 6e ipr'elle & de ‘meilleur. | —— | 
Puis, après avoir .snlné' le‘‘vénérable archevêque de Régina âu 
cœursi tendre et si hop qhi Gonpfe atitant d'amis que de connais- 
&nees, le bon Mgr Mathien au- coeug- immense::corame les plaines. 
.& l'Ouest où sverdoient ‘les: blés qu soleil de juillet, nos. pèlerins. au- 
sit visité Gravelhourg, qui #'hbnore à juste titre d'être pour la'tou- 
te jeune province de ]n Saskatelie) 


Ü 
in Voyageur en eheminant dans ces inimenses 
“années autrefois par nos héroï 


te années avant l'envahissement des colons. . 


tésidle’ surtout à la campagne. 


vieilles églises de là-bas. Ke 
que nos villes et villages où d'ordinaire nous som- 
mpagnes dans leur vie normale.et| | 


“0m de tous, le ‘Patriote 


del p 
ans une même pensée: toir l'Ouest 


élite. de Canadiens-français autour 


agréable ne pent manquer d’ätre joyeux:et inté-| 
nrinstructif et fécond dans ses résultats, 
haceun des voyageurs rapporte de cette lon- 
pérégrination l'impression la plus heurense qui com- 


Âus- 


que 


4 


se sont imposées, ces vaillants 


4 


es; notre:seul regrotkest qu'ils ne 
français et rester plus longtemps 
té sihenreux de les accueillir com- 

T1 fait, si bon de revoir des mem- 
est grand de notre part nons son- 
chez ‘ceux qui viennent nous voir. 
ces lignes, les pèlerins deila liai- 


Len francaise auront déjà pris contact avec nos compatriotes du Ma- 
1 auront wisité Saint-Boniface et ses belle® institutions. 
Jà ile auront pu constater sur place que nilla vie religieuse ni la vie 
nationale ne se sont amoindrie dans, ce premier rameau canadien 


Ouest, Une race qui a gardé cgt- 
oeuvres nest pas de celles qui’ se 
Elle va 
bénédiction de Dien. . Son avenir 


\ 


x 


wan, un:second'Saint-Boñiface, a- 
collège, ses imposants édifices en 


Les visiteurs ne pourront perdre de'vue que notre province 
tompte à peine vingt ans d'existence, la Saskatchewan n'ayant été 


eomme aussi sa voisine, l'Alberta, 
que lon voit de ses veux à :mesu- 


te que se succèdent les villages et £e déroulent les champs de blé sans 
; ñ cs , °-. . > 
limites, n'est-il pas la preuve sans réplique de la richesse et de la fer- 


que les nôtres ne soient pas ve- 
Si seulement la moitié des Canña- 
Jnis s'étaient dirigés vers l'Ouest 


depuis vingt ans, quellé force ce serait pour la race! Force perdue 


atssi par" notre faute à tous, Mais 
continue. [l est toujours temps 


Et qui micux que ce groupe de maillants patrintes 
hu ul dans ses foyers pourra contribuer à 
j Téparer en faisant connaître’ avec. toute l’autorité et l’éloquence 


veux,'vu dañs ce lointain pays de 


in \ . LES TER Le - ‘ n ‘ " 
Le sont autant d'utiles réfletions que sé feront certainement plus. 


plaines qui furent. 
ques missionnaires francais, bien 
a ville, entreprenante et remnante 
nq ou six ans aux praportions ae-° 
rs Prince-Albert, ville modeste et 


t parure de feuillage, grande ville de l'avenir et d’un a- 
ain, disent les meilleurs observateurs, et parmi ceux-là. 
" ministre lui-même de ln Saskatchewan. : 

OX QU ont une grande foi en lavenir de. cette nille sont ceux 
EU nul west-mienx fondé que Mgr Prüad'homme, 
évêque, de Prince-Albétt, à entretenir cette espéran- 


l'exploitation: assurée des grandes 
ewan, ce qui annonce un Intéres- 


istoire" de demain. | . 5 

$ lrouveront iei une colonie canadienne bien’ vivan- 
e. vie cathèlique et françaisé, avec son 
son ‘journal. Ils seront pent-être étonnés 


= : ; : , Œ 
la Saskatchewan, ait pu se fonder 


: à de D sp 
dopnis quatorze ans sans l’appui d’une’ forle po- 
lle, laquëlle ‘n’a guère jamais’ dépassé une 


éension de canstatér que la force 
. Toùût autour dé’ 
ie de belles paroisses francaises: 


» Dotnrémy, Bellevue; Duek-Lake, aux souvenirs his- 


‘Shell-River, Debden, Big-River, 
a sortie de la messe on se croirait 
plus entendre parler l'anglais que 


ù 4 


ntrer à nos amis de’ PEst. 


re, Marcellin, Morinville;-St-Paul ! dés” Métis; Pru-| | 
“ont un ipeu cette acension huX excursionnistes, | ”| 
t’organisateurs de lexeursion d’a- | 


çon à permettre au. moins cette ra- 


fact avee notre. intéressante “population: rürale. 

‘à remercier ceux qui ont'en l’heurense 
e excursion ‘de liaison. frénçaise appelée 
eh, et tous :ceux qui y prenhent part. ‘Nous sou- 
apportent de ce :voy 


une 


k 


‘voyage irnpressjon ‘aussi agré- 
rs D be ere ds En 
\ : 


“déil'Ouest.exprihe à taustet à 
de'eetté belle éxeursion, de linison 


les plus sincèrés de’cordinlo-et-frütemello hicnve- 
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iii ci LT TA Far Auclair, OIL 


rovince de Québoe et de la 
quelques-uns peut-être de POntario: et, des Pro- 


en nous. sommes louchés de cette 


Une transposition de @lignes a 
défiguré  lavant-dernier  ‘paragra- 
phe: de lParticie “Le prochain re- 
ferendum” dans notre dernier nu- 
méro, “ 

Ce.paragraphe doit se. lire 
me suit: : 

“Nous voterons donc pour Îla 
tempérance en votant “non” à la 


com- 


prohibition, et en votani pour la 
clause (a) de  Pautre question, 
c'est-à-dire contre la vente de Îa 


bière dans lés-tavernes. 
h a ———— 

La Saskatchewan restera-t-el- 

le sèche ? | 


“ 


; ie 
“Régina— Le plébiscite du 16 juil- 
let suscite un très, grand intérêt, 
On a hâte de savoir si la Saskat- 
chewan suivra lexemple de Qué- 
bec, .de l'Alberta, du Manitoba el 
de la Colombie Britannique, après | 
avoir goûté à huit années de sè-! 
cheresse, 


are ones ee PR ae ne 


Les embranchements du .C. 
:N. adoptés par le Sénat 


= 
Ottava— Les lignes suivantes 
ont été acceptées par le comité des 
chemins de fer du Sénat et les hills 
seront présentés en troisième lec- 
ture: ‘ 
 Gravelbourg à Midpaih. 


1o 

20 Ste-Rose d Lace, Man. à 
Rorketon,. ‘ 

do Prince-Albert à  Paddock- 


s 


wood, ; u . | 
4o : Evre, Sask.'à Acadia "Valley, 


AIR He 7. 
5o. Eston et White Star. 


6o' St:Paul,. Alta, au sud-est, 

70 ‘De Rosedale, Alta, ‘ait -sud- 
est, Bo et ati ' 

So De Lloydminster à ‘Pouest., 

90 Dunbiane.à Marver, 

100. Radville :# Fife Lake, 

11° Dé ‘Hanna à Worden, Alta” 

Le comité recommande que le 
bill des erbranchements de Kel- 
vington: el: de -Meïfort soit reconsi- 
déré, : Po 


L'élection des directeurs. du 
‘Cartel le 22 juillet : 


Régina— L'élection ‘di bureau 
permanent du cartel de la Saskat- 
chewan aura liéu le 22 juillet, el 
trois jours après le nouveau bu- 
reau entreraren fonction, 


Des bulletins de vote ont été a-4 


dressés à 46,632 signataires de con- 
trat. . 
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Le cartel de la Saskatchewan 
“contrôle 6,410,000 acres | 


* 


Régina— Les. directeurs du Car- 
tel de ja Saskatchewan annoncent ; 
ue les contrats signés représen- 
tent 6,410,000  acres d’emblavures 
t'que les signatures de contrats 
continuent à venir. 

Des représentants de In Saskat- 
chewan, de PAlberta et du Manito- 
ba se sont réunis à Régina pour 
examiner les moyens pratiques d’é- 
blir une agedce centrale de ven- 
te pour les eéaktels des trois pro- 
vinces. 
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La ‘population de la Saskat- 
chewan a augmenté de sept 
pour cent depuis le recen- 
semenf 


| 
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_ Régina— D'après le rapport du 
bureau fédérai des stalistiques la 
population de. a Saskaichewan à 
la fin de 1923 est de 810,526, ce qui 


[comité spécial de la Chambre. 


teur de l’Université Laval 


Québec— En remplacement de 
Mgr C.-N. Gauriépy, M. l'abbé Ca- 
mille Roy an té élu supérieur du 
séminaire de Québec et recteur de 
PUniversité Laval, à la réunion du 
conseil du séminaive. Le 

M, l'abbé Roy:est bien connu 
dans le -monde ‘des Îettres cana- 
diennes. . n — 
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Une compagnie française va 
fabriquer du: papier de 
+ 
paille 


se ee 
Winnipeg— Uñe: compagnie à 
capital français <a pratiquement 
conclu les derniers arrangements 
pour établir à Winnipeg une usine 
qui fabrigue du papier de paille 
d'après un nouveatnt procédé décou- 
vert en France: telle est la déclà- 
ration faite par le président du ,C, 
N, sir Henry Thornton devant un 
b 

Comme il sagitid'une nouvelle 
industrie qui sera:irés avantageu- 
se aux fermiers de’l'Ouest en utili- 
sant la paille qni se perd actuelle- 


ment, le C. N, offré. un taux spécial. 


de {ransport'le plus bas possible, 
nee eus - 


L'Allemagne accepte la, de- 
mandé d’inspeciion des al- 


er 

hies ee 

Paris— L'Allemagne avcepte la 
demande alliée de la reprise du 


contrôle militaire, à trois condi- 
tions: Lo un mais sde délai avant 
da reprise pour -cafmer. l’opinion 
publique; 20 ‘Piéspertion devra 
commencér par les-usiness do que 
l'inspeëlion soit Hmiiée.-aux. cinq 


points “eoutenus dailéla note : de 


l'ambassadeur du 5,mars. 

Cette’ inspettiun des forces mili- 
“aires et des préparatifs gnerriers 
devra être finie lé 30 ,septeinbre,' 


Herriot et la suppression de 
. .l'arnbassade de France au 
“Vatican .. ° 


Paris— Au cours d'une séance 
orageuse à la Chambre-M, Herriot 
expliqua pourquoi il s'oppose à la 
représentation diplothatique  au- 
prés du Vatienn,, Ha obtenu un 
vote eu sa faveur de 2385 voix: con- 

CE 


tre 213, 
. Le 
, # + 
.L'entrevue Heriiot-MacDo- 
© nald : 

.Londres— entrevue entre Her- 
riot et MacDonald x donné des ré- 
sultats remplis d'espérance, mais 
que l'on ne connait pas- encore of- 
‘ficiellement, Les commentairo: 
des journaux parlent d'une meil; 
leurt entente entre les-deux pays, 
Hiens quaurait rendus plus resser- 
rés encore cette entrevue. A {Pa- 


ris on accuse Herriol de laisser de ; 


côté Ha politique internationale: de 


Poincaré, mais la presse ministé- 
rielle ne st prononce pas, À Lon- 


Anglais voient d'un très 


dves, Yes 
rencontre, À Ber- 


bon oeil cette 


lin on parait convaineu que Pave-; 


nir imiuédiat de l'Allemagne : dé- 
pend du succès de lPentrevue an- 
glo-française. Poincaré, dans, un 
discours, met son pays en garde 
contre les agissements de YAllema- 
gne, qu'on ne saurait ramener‘au 
devoir par des sourires, Herriot 
est rendu en Belgique pour y pour 
suivre sa série. de conversations en- 
tre les nations alliées et la Fran- 
ce, * 


Pas 
nions 
Londres— Par 278 voix à 264 


CE ; 
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de préférence aux Domi- 


OR 0 a. 


Une lettre du Pape 


tA l'occasion du XVIle centenaire de 
la basilique du: batran 


Rome— Le  Souvernin Pontife 
vient d'envoyer au cardinal vicai- 


re, archiprêtre du Latran, une im- 
vortante lettre pour le XVle cen- 
tenaire de la basilique qui lui est 
particulièrement chère comme é- 
tant sa cathédrale et Le sanctuaire 
pas il reçut Pordination sacerdoli- 
e, ° : 
I y exprime le dèsir que les ca- 
tholiques du monde entier s'inté- 
ressent au centenaire de cette ba- 
siliquc qui est née avec la liberté 
de lPEglise sous Constantin et qui, 
durant tant de sièeles, fut le cen- 
tre de toute ta vie cntholique. Le 
Pontife retrace Les fastes de la ba- 
silique et du palais pontifival du 
Latran, les nombreux Synodes cet 
les eiuqg Conciles oécuméniques qui 
“y tinrent, la célèbre”: école de 
chant liturgique qu'y avait ouver- 
le saint Grégoire, fe, mission de 
saint Augustintel ÜUe ses trente. 
neuf eompagnons que saint Grégoi- 
re choisit dans les monastères en- 
louraut te Latran, | 

Le Saint-Père exprime le voeu 
que les évêques et les Chapitres du 
monde euticr s'intéressent à cette 
“ommémoraison .dont la solennité 
doit répondre à la dignité de son 
épiscppat romain et à de magnifi- 
vence de l'église du Latrun, fee 
jgrettant de ne pouvoir pas y parti- 
,éiper en personne, il veut que le 9 
novembre prochain le fête‘ de la 
Dédicaee du Batran soit célébrée 
‘par bn chapelle papale, impliquant 
la présence du Sacré-Gotlège et des 


dignitaires qui ont l'obligation ou. 


se droit" d'assister Tax cérémonies 
hontificales présidées par le Pape 
lui-même, . 
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La convention dés démocra- 
tes 


New-York Freize mille délé- 
gués du parti démocrate sont réu- 
nis à New-York pour se choisir 00 
candidat à la présidence des Eltats- 
Unis, et pour dresser leur plate- 
forme électorale, . > 
Quand toutes les nominations à 
la présidence furent closes, "il y a- 
vait seize candidats sur les rangs. 
Les nominations de M, MeAdoo et 
ide A. EË, Smith, gouverneur de New- 
| Vork, donnèrent lieu à des démons- 


i 


heure, éclle en Phonneur de Smith 
lune heure et quart: on porta en 
: procession une vingtaine de photos 
‘du gouverneur de dix pieds, de 
haut,une batterie de cinq sirènes et 
de cloche ne cessa de faire un tin- 
| fumurre infernal, pendant qu'une 
fanfare monstre. jouait toujours le 
même air. Une ‘quantité denfatits 
ide tout âge suivaient. la procession, 
habillés!de lu façon la plus burles- 


trutions très bruyantes, Celle eu 
l'honneur de MeAdoo dura une 


;: que et portant tous au cou une pla- 
que de licence d'automobile où se 
‘“isaient ces mots “AL Sinith. 

{ Deux seulement des candidats 
jont été éliminés après le septième 
. four de serutin, et Pon ne voit pas 
encore Île ‘jour de s'entendre: Me- 
| Adoo a déjà réuni 443 voix et Smith 
261. . 

Le choix d'une plateforme acecp- 
table par tous les délégués retarde 
le choix du candidat présidentiel, 
. Deux questions surtout divisent les 
Lopinions et passionnent, les mem- 
sbres de'-la convention: on arrive- 
"pait vite à l'entente si ce n'était la 
question du Ku Klux Klan et celle 
de la Ligue des Nations. On a dé- 
libéré plus de 24 heures sur ces 
Er et l'accord est loin Wêtre 

fait, 

j On s’est entendu facilement sur 


représente une augmentation de 7|les Communes de Londres ont refu- ! 35 articles dont voici quelques-uns: 


pour cent depuis le récensement de 


La population rurale est de 576,-} terre à ses Dominions associés, lors ! mer, 1 


244- et celle des villes 234,282. 


Voici Ha population des princi 
pales villes: Moose-Jaw, 20,640; 


North. Battleford, 4,395: PrinceAl- 


bert; 8,086; Régina, 96,832; Saska- 
toon, 27,88 SNIPE Current, 3,764: 


Weyburn 


sé de souscrire au régime de pré- 
férences\fiscales offert par PAngle- 


de la dernière Conférence impéria- 

le. Les conservateurs, devant ce 

résultat, t abandonné leur des- 

sein de soumettre à la Chambre, 

tout le reste du prograrnme de la 

conférence économique de lPEmpi- 
. ct 
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DIMANCHE LE 6 JUi 


Bou la présidence de M 


dl. Le chant 


tion d 


L'exclusion des Japonuis, la réduc- 
es armgments sur terre ef sur 
a révision de la loi du tarif 
} Fordney, l'indépendance des  Phi- 
Jippines, la dénonciation du traité 
de Lausanne qui sacrifie les Ar- 
| méniens à la Turquie etc.etce, 
i Le sénateur Walsh du Montana 
‘a été élu président à perpétuité de 
J1a convention démocrâte. 
u | 
on 08 14 Où 
; ru (l 
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cn 
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sera-éxécuié 
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“por le choeur de chant de. 


Ottawa— La grève complètement 
manquée dé postiers,  l'approbn- 
tion du principe du bill des églises 
protestante, La démission de M. Gus. 
Porter, dépoté conservateur de 
West Hastings, parecque Île parle- 
ment à exonéré de tout bläme 1e 
utiutistre du travail, M, Murdoek, 
dans l'affaire de ta Home Bank, ct 
la scission dans le parti progres- 
siste dorment les principales enrac- 
téristiques de la semaine, sauf Île 
travail des comités qui va bou pas. 
Celui des banques tst terminé et 
lu Chambre en disemtorn, les con- 


clusions, qui se présentent sous 
forme d'une proposition d'inspec- 


tion wufficieile des banques, 
La grève des postiers, 


La gréve manquée des postiers, 
quant à sù cause première, remon- 
te un peu loin. I n'est probable- 
ment pas de serviet que tes xoi-di. 
sauts réorgmisateurs Wolfo-Grif- 
finghagen et autres n'ont autant 
brassé que celui des postes Le 
mécontentement qui en est résulté 
ne s'est junnis complètement apai- 
sé, | 
Différentes modifientions de clas- 


sification à n'en plus finir, ont 
malheureusement nourri et Pavivé 
ce malaise, Récemment Fon a 


cru régler définitivement leg cha- 
ses en procédant à la révision des 
salaires, eevque des employés de- 
mandaient dans l'espoir que leur 
ancien salaire s'augmenterait dans 
dl rovision de la plus forte partie 
d'indempnité de vie chère qu'ils tou- 
chaieut depuis la guerre, Ba Con- 
mission du Service Civil, qui fuit 
cette revision les à  désappointés 
beaucoup, . 


D 2 ses 
Causes de la défaite 

| - 

“rois causes principales ont vui- 
né des chances des grévistes dans 
leurs réclamations contre le goti- 
vemement: le nimgue d'organisi- 
tion et Piuhabileté de plusieurs de 
Leurs chefs, surtout ceux qui siè- 
gent à Toronto, Yabsence de svin- 
mathie de a part du publie et Pin- 
Fuence de la commission du servi- 
ve civil Privés de fous de grè- 
ve, et dirigés par des officiers trop 
confiants dans da puissanee et {a 
vertu de ‘Toronto, Les employés des 
postes avaient peu de chances de 
succès, ‘'oute l'organisation se 
trouvait centralisée entre les mains 
de personnes qui sarrogenient uné 
aulorité trop considérable et qui 
ont trop 
vis des 
C'est un 


autres parties du pays. 
oeu dans la mentalité de 
J'oromto que de se croire be nomn- 
bril du pays el d'imposer ses Vite 
sans songer aux récrininations qui 
peuvent s'élever ailleurs, L'ordre 
de grève, n'eut de répereussion que 
ans les villes tributajres de To- 
routo ‘et à Montréal, Le reste du 
Canñda ignora le commandement, 


Le bill der églises 


ES = 0 


L'élément protestant avait four- 
bi ses arines pour attaquer où pour 
défendre Je bi de lunion dgs é- 
glises  presbytérienne,  uléthodiste 
[ou congrégationaliste qui deman- 
dent au parlement de sanctionner 
leur fusion, ‘Tandis que les prota- 
. gonistes de a mesure s'appuyaient 
! surtout sur le fait, que le majorité 
‘des adhérents avaient ratifié la 
proposition dunion, les adversai- 
res du projet niaient an parlement 
l'autorité de se mêler des ques- 
tions de eredo religieux et de lé- 
gislation en matière de propriétés 
civiles: 

Jependant après deux jours d& 
. discussion, à ane heure du matin, 
ju députation a ‘approuvé par un 
i vote en comité de 110 contre 58, le 
principe du bill des églises protes- 
tantes, à la condition que le bill 
devienne en force le 10 juin 1925. 

Le Premier ministre King a voté 
contre le bili, disant. que.le gouver- 
nement n'a pas d'affaire à’ légifé- 
rer dans des questions d'église si 
discutées, tandis que M. M. Mei- 
ghen, Forke: et tout le bloc pro- 
gressiste se sont déclarés en  fu- 
veur de Ja motion Brown. 


| 


à k 


21 


# 


la câthé 


ignoré, tout le temps, la-. 
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f 


(al 


: . , | - 7 re { HEZ N 1 ] ET À Ï ji EURS , aise A ‘a “ol Û N 
| Jendi dernier partait de Montréal nn convoi spécial de voya- 5 Ï cnsanee profonde que Su] LOU de un A a 
‘ i aux : 1 art mais qui = _—_— nn Sainteté possède des affaires eana- [ls - = 
geurs ECO TE Re entre eux les Putons Fans nimables / an SE ne GR do rnaliste La Session à Ottawa La province où il n'y a pas dé 
aont pas dû tarder à 6 ‘ PR: Correction M. l'abbé Camille Roy, rec-|fimutien. M Hlenr Gagnon, qui re nu minorité 


M. Marler, député de St-Laurent, 
a exposé de très sympathique ma- 
uière l'attitude de la province de 
Quéhee, “L'on pourra, peut-être 
macenser de préjugés, dit M. Mar- 
ler, ais dans la province de Qué- 
bee nous sommes entraînés à res- 
pecter le droit des minorités, I 
n'y existe ni majorité, ni minorité : 
de fail, Chacun vaque, avec liber- 
té, à ses occupations commertiules, 
à ses prénceupations religieuses et 
à ses soucis édueationnels,”" Cest 
pour celîte raison qu'il s’est achar- 
né à dénoncer les tendances’ coer- 
citives du bit qui doit empêcher 
les conservateurs de s'en tenir à 
lours croyances  ancestrales Le 
bill, tel qu'imaginé pur ses auteurs, 
est Et réforme de 4 Réforme € 
lacheminement vers l'Eglise natia- 
nule, a Du 


Lu démission du' député G. Parter 


La chambre exonéra de tout hlû- 
me pur un vole de 119 contre 44, 
l'honorable Murdoek, ministe, dut 
travail, pour le retrait de sommes 
considérables d'argent de hr Ho- 
me Bank fa veille de sh faillite, A 
la suite de ee vote, le député eqn- 
servatour de Hastings-ouest, 
Porter, qui s'était fait le porte‘pa- 
role des acensgteurs de M. Mur- 
dock, donna su démission en signe 
de protestation. “J'en appelle ‘au 
peuple, dit-il, qui jugera entre ta 
conduite et celle dt tuinistre du 
travail” 1 jeta up défi à n’im- 
porte quet député upporteur du 
gouvernement dé se présenter co&- 
tre lui, eng 

Tr as 


Une scission chez les progrènnhétatt" 


Un événement, si 
l'évolution du fiihs 
le départ de six dù 
dont Mie Macphail. 

Cete scission nhorlen qui puisse 
renforcer les rangs du parti pro- 
grossiste el c'est le prélude certain 
d'une débandude du parti aux pra- 
chaines élections fédérales, en On- 
Uuio du moins. RHi@h ne sera chan- 
ue, pourtant, à leur attitude ‘en 
Chambre, enr ils ne se Sont jamais 
gènes pour voter cogtre leur len- 
der. Le budget les a comptés pâr- 
mi les rares députès des prairies 
qui dont pas suivi le gouverne- 
ment. 

Ds se proclament indépendants 
des caueus, des whips et des chefs. 
ls repoussent l'organisation d’un 
groupe en parti politique et ils ac- 
ecusent M. l'orke, bien incapable de 
lout méfait, d'avoir trahi la cause 
des agriculteurs, d'avoir renversé 
les idoles autrefois adorécs, M. 
Forke se déclare attristé de teur 
départ, mais il ne se montre’ pas 
désireux deles reprendre, Ce grou- 
pe n'est pus assez considérable 
pour faire pencher d'un côté ou de 
d'autre, la balance du pouvoir, 


gnitieatit Far 
nogessiste est 
ses ménibren, 


La prorogation 


La machine parlementaire com- 
mence à se sentir de la fatigue et 
de la routine, Encore plusieurs 
décisions importantes à prendre, 
puis a mesure étant pléine, Ja 
chambre serait prorogée le 12 juil- 
let, juste au moment où les Oran- 
gistes mangeront du catholique un 
peu dans tous les coins du pays. 
M. Hocken d'ailleurs ne pourrait 
pas étre en parlement: pour flatter 
sa barbiclie Ce jour-là, lPesprit 
Tibre de ses soucis séessionnels, ü 
ira vaser les Jaunes, ” 


ë 
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Les députés de l'Ouest force- 
raient la main au gouver. 
nement: 


Saskatoon — Les députés de 
POuest à Ottawa se sépareront du 
gouvernemept sur la question ‘du 
chemin de fer de la Baie d'Hud- 
son, annoncent d'Ottawa Îles repré- 
sentants de ‘ l'association “Qn-ta- 
the-Bay”, si le gouvernement ‘ne 
présente pas des estimé£ pour le 
parachévement de cette” voie- fer 
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. Sous ce titre, le “PATRIOTE” 
qui lui seront adressées par ses Île 
1.—Toutes les lettres posant d 
(Le nom des auestionneurs ne sera 
2—Hes questions ne devront 
portant à la religion, et être faites 
-3.—Les questions devront 
‘4.Le journal. se réserve le dro 
disebses: . ‘ 
6.—Autant que possible, le jou 
l'ordre de leur réception; 
couragés si par suite de l'abondan 
questions 8e trouve différée. 


# 


tre 


‘6—Les questions devront & 


acer pere metre 


_ L’Evangile 


Ch. X.— Fuite en Egypte. 


Massacre des saints Innocents. 
Retour à Nazareth. 


{S. Mt. IT, 13-23.) 


Dés que les Mages furent partis, 
l'Auge du Seigneur apparut à Jo- 
séph (a), durant son sommeil: 
“Lève-boi, li dit-il, prends l’En- 
fant et sa Mèré, et fuis en Egypte. 
Tu.yresteras jusqu'à ce que je t'a- 
vertisse, enr Hérade va chercher 
PÉnfant pour le füre périr 


_Jéseph.se leva, prit l'Enfant el 
$a Mère, et, cette nuit même, il al- 


la chercher 


un refuge en Egvnie. 
I yoresta jusqu'à la mort. d'Héro- 
de, Ainsi fat accomplie la parole 
ue le Scig jour avait: 


dite par la 
bouche du Prophète: J'ai rappelé 
mon Fils de, l'Édvnte.” 
+ Hérode entra en tureur, quand il 
se vit déjoué par les Mages. Se 
rapnelant les indieations de temps 
qu'il én avait recueillies, il ordon- 
na d'égorger tous les enfants se 
Bethléem et des environs, qui n'a- 
vaient pas plus de deux ans, En 
ce Jour fut réalisée cette parole du 
rvôphète Jérémie: “Une voix s'est | 
ait entendre dans Rama, partout 
ce n'est qe pleurs et  sanglols : 
Rachel (b) ploure ses enfants ct} 
ne veut point être consolée, parce 
qu'ils ne sont plus.” ‘ 

Aprés la mort d'Hérode, lAnge: 
du Seigneur apparut en songe à 
Joseph, en Egypte: 

“Léve-loi. lui dit-il prends l'Ens 
fant et sa Mère, et retourne dans IA 
terre d'Esraël, car ils sont miorts. 
ceux qui en voulaient à I vie de; 
V'Enfant.” | 
Joseph s'étaut levé, prit l'Enfant 
et sa Mère et reviht au pays d'Isra- 
ë&l. Là, il apprit qu'Archélaus ré- 
wnaif en Judée, à la, place d'Héro- 
de, son.père. Il n'osa y aller (c). 
ét, averti en songe. il se retira dans 
lé pays dé Galilée et ils se Fixérent 
dans leur ville de Nazareth. afin 
due fût accomplie cette parole des 
Prophètes: “Ou l'appellera le Na-: 
zaréon.”? | 


NOTES. 

. {a) Joseph est traité conne dé- 
positaire de Paulorité dans la sain- 
te Famille; c'est à lui que l’Ange 
d'adresse, c'est Jui qui dirige ln 
arche et pourvoit à toul. 

°€b) Le tombeau de Rachel étail 
à proximité de PBcthléem. 

. (ce) Josephe songeait  probabie- 
ment à se fixer à Bcthléem. 


ÿ 
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Méonsts au quesins | 


Il me semble avoir lu dans les 
colonnes du' Patriote il y a unc 
vouple d'années que Sa Suinteté | 
Pie X avant de mourir avait annon- 
té que l'Ante-Christ était né. Esi- 
ee vrai? et parmi Îles hauts digni- 
tüires de l'Eglise, s'attend:on 
la fin du monde est prochaine ou 
bien éluignée ?— 


* Après avoir i 
nons n'avons pas trouvé 
de. naissance de l’Ante-Christ, 
nous fé nous rappelons. pas que 
Pie X ail fait cette révélation. 
Quant à l'opinion des “hauts dipni- 


aires” de l'Eglise, che est à peu mer 
a même valeur que lopi- [ExCéS C 
autres sur ce point. Quand |trouble, plus.l’harionie les organes 


près de 1 
‘fion des 
les Apôtres demandèrent à Notre- 


Seigneur quand arriverait la fin du fnistration de | : 
Quant [vient obligatoire, on prévient ses 


.monde, Il leur répondit: “ 


“Bureau d'infonn 


‘isidore, . 


ation Roligieuse | 


publiera des réponses aux questioné 


cteurs, aux conditions suivantes: 

es questions devront être signées. 
pas publié.) 

porter que sur des choses se rap- 
dans,un but de sincère information. 


f 
être claires et aussi précises que possible. 


it de ne pas répondre aux questio’is 


rnal répondra aux questions dans 


les questionneurs ne seront donc pas dé- 


ce des matières la réponse à leurs 


A" 
écrites sur une feuille à part. 
rer eme) 


pent et expliquer son cas au curé 
qui lui fera la remise du reste, s'il 
le juge opportun. 
PT Esmememeseenté 

Marie est une jeune fille dont le 
père et le mère appartiennent au 
rite grec, Elle a été Haptisée par 
un prêtre du rite latin. Mainte- 
nant, son père exige qu'elle soit 
confirmée par un prêtre du rite 
gree, À quel rite: appartient Ma- 
rie ?— 


ESS 


Bien que la jeune fille en qnes- 
tion ait été baptisée par un pré- 
tre du rite latin, elle n'a pas élé 
par ce fail transférée au rite latin; 
elle reste sujet. du rite grec. Un 
transfer de rite ne peut être ac- 
compli que par un décret-.ou un 
faduit de In Sacrée Congrégation 
de l'Eglise Orientale, 


| Propos 


agricoles | 


J'ai le plaisir d'adresser au Pa- 
triote un article du R.I, [Isidore du 
collège d'Agricullure d'Oka, 

“Le PF, Isidore est un spécialiste 
dans l'industrie animale. Dans ce 


domaine, c'est incontestablement la 
plus haute autorité. canadienne, 


Nous pouvons mème dire que c’est 
un savants , . | 

Je le signale aux lecteurs du “Pac 
iviote” afin d'attirer tout spéciale- 
ment lenr'attention sur les articles 
qui pourraient tomber suus teurs 
veux et qui Seraiçent signés du 1° 


U L ‘ 
Ce sont destarticles qui parlout 
font loi et sur lesquels if n'y a rien 


G, DU MARAIS. 


_ cu 
on 


la dire, 


L'éconcmie dans ile nourris- 
sage des animaux de la fer- 
me . : 


Supériorilé de l'avoine 
,Le grain d'avoine est formé de 
amande et des enveloppes. L'a- 
mande est In‘phrtie réellement nu- 


trilive du gain: les glumelles sont! 


à base de cellildsé; elles ne sont 
pas absolument dépourunes de va- 
leur alimentaire, et sont compara- 
bles à celles de la paille. Ou leur 
attribue une prapriété excitante 
particulière, due à une substance 
aromatique appelée: avêine, . 

Les moilteures avoines sont celles 
qui ont une forte’ mande ct de 
iuinces glumelles, 

La richesse alimentaire de l'avai- 


ne varie suivant la culture, les en:: 


grais employés el la réussite de In 
récolte, 

Les propriétés alimentaires de l'a- 
vaine et leur effet sur. Péconomie 
animale sont subordonnées à son é- 
tat plus où moins avancé de siccité 
{sécheresse}, Lavoine possède une 
valeur nutritive variable, selon qu’- 
celle est vieille où nouvelle, 

Donuée en grande quaulité aus- 


que [sitôt après sn récolte, lavoine est 


moins nourrissante, ‘quelquefois 
même, ialfaisante, Elle relñîche les 


*lintestins, rend les muscles mous. 
cherché diligemment |Lcs Lo! 

l'extrait ,sueut davantage et maigrissent, Les 
et {poils se hérissent et perdent leur 


chevaux qui la consomment 


luisant; eu un mot, ils devienñe 
moins vigoureux, 

Si on attend pour faire consoin- 
l'uvoine qu'elle ait perdu son 


d'humidité, ‘son action ne 


et elle est bienfaisan£e, Si l’'admi- 
’avoine nouvelle de. 


ä ce jour du à.cette heure-là," nul, eflets pernicieux en la mélangeant 


he Ja sai 
dans le ciel, ni le Fils de l'Homme [grandes propartions que possible. 
{comme [ils de l'homme), mais .le [Si on est abligé de passer soudaine- 
Père seul...” cte. (Evangile selon [ment du vieux grain au grain nou- 
S. Marc, XIII, 82 ct suiv.). veau, on aurn soin d'y ajouter du 


‘: Comme vous pourrez le ‘voir en son. ‘ 


t, ni les anges qui sontiavec du vieux grain dans d'aussi 


“lisant attentivement. ce passage, 
. Noîre Scigneur décourage Ia curio- 
sité sur ce point etavertit ses a- 
bôtres qu’il est plus impprtant pour 
eux (et pour nous aus$i), de se 
préparer à l'heure de la mort qui 
“pour nous marque la fin de nolrw 


vie en ce monde afin d'être prêts | 
actions |] 


‘à rendre compte de nos 


guand Dieu nous appellera à Lui. 


: Quel est le montant de la dime 
* qu'un ‘catholique, doit, payer. à son 
‘euré ?— . , ii 


Le mot dime vient du mot dixi- 
ème, parce .que dans l’ancien temps, 
Ja dixième partie des récoltes était 
“mise de côté pour lPEglise C'est. 
:tñe offrañie faite à Dieu en recon- 
“naissance de son domaine suprême 
sut la créature, Gette offrande est 
fayée au prêtre, Avec le temps, et 
‘des circonstances, le montant de la 
dime a été l'objet de nombreuses 
modifications. Actuellement, ce 
Montant :varie avec les. différents 
“diocèses et.même dans le même dio- 
cèse, avec les différentes paroisses, 
“La. cause de cette variété se trouve 
‘expliquée par fait des divers be- 
:soihis ‘qui sé font sentir, dans les 
‘dlfférentés  phroîsses. C'est ordi- 
“nairement l'Évêqué du diocèse qui 
ike le moñthnt de la diné qui doit- 
être . payé pur Cchique .-naroissien 
dans telle ou telle paroisse, après ae 
voir ‘pris en considération 1e nom- 
‘bre des paroissiens, leur condition, 
‘cs oeuvres quela paroisse sontient- 
.ête, . Unie fois le montant” détermi- 
“6 cest un devoir strict pour cha- 
qe paroïssien de payer sa part s'il 
“st en -mestre, docleïtaire. Si est 
dans inpossihilité de'payver sa di- 
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doit paÿer ec qu'il 


Pour les bêtes à cornes 


L'avoine est Sans rivaic pour Pa- 
limentation «des jennes animaux, à 
Poxception des porcelets, 
Xiste aucun grain que l’on puisse 
donner 
t pendant une périade aussi pro- 
ongée que. l'avoine, Ce grain peut 


constituer le seul «aliment, concen-: 


tré de la ratiou, car c’est un'aliment 
bien équilibré: : 

L'avoine . entre 
dans l'alimentation des chevaux et 
Les bêtes à .cornes,] mais on peut 
employer pour des bovides. , 

L'avoine a une très grande va- 
leur pour les veaux et les hovides 
en groissante., On. peut la servir 
ronde aux jeunes veaux, en, mélah- 
se avec du son, A trois mois, on la 
eur donné. moülue, mêlée de son, 


d'orge ou dé maïs, duns des propor-- 


tions requises pour satisfaire aäux 
besoins de ces jeunes anitauxe , 
L’avaine ést rarement donnée aux 
vaches laitières; ‘elle agit cépendant 
favorablement ‘sir la -seéfétion - du 
lait: elle peut constituer la ration 
entière des concentrés. |  . 
Donnée conjointement avec le son 
et l'orge, on ôbtiént une ation idé: 
ale pour les vathes laitières; celles- 
ci donnent un lait riche et abon- 
dant; on auta soin. d'y ajouter du 
tèfle, de la luzérne où de l’ensi. 
Inge, où encore, des racines. Les 
vaches en gestation se trouvent bien 
d’une ration d'avoine, | 
: Aux: boëufs à Pengrais, Pavoine. 
est donnée: avec le maïs et l'orge: 
on da sert moulue et mêlée à ces 
grains, Elle rend la ration plus 
légère, Lorsqui le prix n'est pus 
trop élevé, elle peut constituer .le 
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ü n'e-, 


en aussi, g'ande quantité: 


principalement 


ration Ac. CCRÉC: 


concentrés” On en. donne davan: 
tüge au début de l’engraissement. , 
:, Généralement, les résidus con- 
centrés de bonne origine sont d’un 


diemploi plus économique que. lavoi ; 


ine. 
Pour-les moutons 
. L'avoine est très utile dans Pé- 


u entrent mate cent à re rennes D "en nene DD mt de à 0 
nn op 2 nn gs un + 


levage et Pengraissement des bêtes. 


à lame, Elle est même nécessaire 
pour faire de bons agneaux et de 
bons moutons de boucherie, Elle 
convient également très bien aux 
brebis pleines. ! 

Aux agneaux, on la sert moulue 
et casséer où simplement aplatie: 
ces préparations ne sont pas néces- 
saires pour les ovides âgés. D'une 
maniére générale, il est inutile dr 
faire subir une préparation quel- 
conque aux grains SéTVis au 1H0U 
tons, ° 

Ponr les agneaux de lait que lun 
engraisse, un mélange davoine, de 
maïs conceassé ct de tourteau de lin 
constitue une exellenté ration dans 
ki proportion de deux parties dus 
deux premières et une partie de 
tourieuu. Au début, on donne un 
quart de livre. quantité que l'on tug- 
mente graduellement, : 

Aux brehis pleines, on peut don- 
uer une livre de ce grain. par jour 
jusqu'au moment'de lagnelage, A: 
prés la mise-bas, où en donne une 
plus grande quantité ot aussi long- 
temps que dure Pallaitement, 

Pour les moutons à Pengrais, lPa- 
vaine pourrait à la rigucur foriner 
Funique ralion de grain:.mais les 
résultats seront meilleurs si l'on 
donne en même temps du maïs, 
dans Ja proportion d’un licrs de cr. 
lui-ci et deux tiers d'avoine au dé- 


but de l'engraissement pour arri-fsui 
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On trouve du charbon près | Le but de cotte visite des croi-| 2 


de Moose-Jaw 
Moose-Jaw, Sask.— On àa_tronvé 
une mine de charbon de 15 pieds 
de profondeur-sur la ferme de 4, 
À. Mitchell, près du village de Law- 
san, -. 
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cialement 


toujours da principale, 


ER 
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, … n 
ver à une proportion inverse à la 
fin de.cette période, Le blé, le sei- 
le, l'orge, lés pois peuvent rémpla- 
cer lé mais. L'avaine convient spé- 
aux moutons que l’on 
à un réguve intensif, 

Pour les pores :, 

L'administration de lavoine aux 
porcs est trés recommatidable; elle 
produit une vitnde ‘de preinière 
qualité, mais elle fait un lard plus 
coûteux :.que  beaticoëp' ‘d'autres 
grains. hui ce tt 

F'axoi 
pércelets qu'en 


souinet 
"u 


ne ne peut être servie aux 
autant qu'elle est 
nmoulue et.cassée. Elle offte: alors 
de grands avantages. Donnée aux’ 
truies qui alnitent, elle active la se- 
crétion dut et entretient les fe- 
melles en bon élal, 
Aux pores, on sert l'avoine moit- 
lue et trempée. : 
+ ‘Four les chevaux 

: L'avoite, est l'aliment par excel- 
lence-du-cheval. Aucun autre grain 
ne confère. autant de vigueur ct 
d'endurance, Elle peut eonstiluter 
fu ration entière de grain pour tous 
les sujets de cette catégorie, ou en 
former uné partie seulement, mais 
£a. ration 
sera complète avec du maïs, de l'or 
se, du blé, .du seigle où du son, 
Dans ccortäins pavs d'Europe, on 
donne l'avoine en mélange avec des 
févérolés.. 
Dürant Phiver, la proportion de 
mais seræ plus considéralile que 
pendant l'êté, ue : 
: L'avoine est sérvic ronde aux che- 
vaux eËsans lui faire subir de pré- 
paration, excepté aux jeunes pot- 


Jains et aux-vieux chevaux ehez qui 


# 


la mastification est incomplète par 
te du mauvais état des dents, 


VELLES 


murs 


8eurs anglais 


Vaneouver— À Victoria d’abord 


puis à Vancouver le viccamiral de 


la flotte anglaise qui visite sactucl- 
lement: le Canada a lancé disctrète- 
ment l’idée que le Canada devrait 


Sr Ce , ls : + A 
Si ce charbon, qui est une varié- {Construire -4u moins quatre bi- 


té de lignite, est de bonne qualité. 

l'exploitation de ln mine va com- 

mencer sans tarder, ! 

rm 

La dette du Canada est-de 
 $50Û.. par ‘tête 


ss 


teaux ‘de guerre pour venir on ‘ai- 
de à l'Angleterre en cas de danger. 

C'est la propagande en faveur 
de la 
cée il y a une quinzaine d'années 
qui continue, en dépit des confé- 
rencés de limitation des armements 
maritimes. : 


On représente naturellement 


Ottawa — La dette du Canada est l'qu'il s'agit d'une farine canadienne, 


énorme, ‘Toutes choses considérés, 


fans les intérèts du Canada, mais 


les Canadiens doivent, en moyenne, | au fond tout:le profit en sérait ex- 


5500.00 par tête, Le gouvernement 
fédéral doit $2,400,000,000: les gou- 
vernements provinciaux; 5428.000.- 
090, Si nous ajou 

mes débileurs pour quelque 3500.00 
uar fête, II 4 n'encore à ajouter 
les dettes particulières, Nous vi- 
vons d'emprunts; du reste, c'est 
l'ordre du jour, 

rm l'omeseeenss l 


Un émule du géant Beaupré 


Marvfield, Sask.— Gunmar Ed 


win Johnson est un jeune homme 
de 17 aus qui n'a peut-être encorr 
fini de grandir. Tout de même il 
mesure déjà 7 pieds, 4 pouces ct 
pèse 250 livres. . . 
La Saskatchewan produit certai- 
nement des: hommes grands, sinon 
de grands hommes, Fo: ‘ 
+ mens on) 
Les aviateurs américains ont 
accompli le tiers de leur 


voyage 


. 


Rangoon, Indes — Les  Améri- 
cainé ont complété plus du tiers de 
leur vol autour du globe, ayant 
parcouru  approxihnalivement 11.- 
000 milles depuis qu'ils ont quitté 
Los Angeles le 17 mars dernier. 

Ils se sont rencontrés ici avec le 
commandant d'aviation  Meliean 
qui fait le voyage en sens inverse. 


! ll Lacameanes) Tenmnu 
Les Etats-Unis ferment la 
porte aux étrangers 


Les Etats-Unis viennent de com-|. 
mencer à appliquer, depuis le 1er | 


juillet, les nouveaux règlements 
faits en vue d'empêcher le passa- 
ge chez ceux d'immnigrants d'Euro- 
pe, d'Afrique et d'Asie, par la fron- 
tière canadienne, Les personnes 
nées au Canada ne sont pas sou- 
mises à cette loi: Ia porle des Etats- 


Unis leur reste ouverte plus large | Sasier Postal 542, 


qué jamais. 


L'étranger qui désire se fixer 


dans la grande. république doit ar- | 


viver à la frontière avec deux co- 
pies de son dossier complet, deux 
exiraits de baptême et deux *pho- 
tos, - De plus ik doit donner son 
âge, occupation, liew de résidence 
depuis cinq ans ete, ete. 

À supposèér que tous ses papiers 
soient en règle, limmigrant devra 
alors payer $20 pour lui-même et 
820 pour chacun des membres de 
sa famille. ‘ 


CHE 


Les Etats-Unis devant le 
| veñu d'or | 


mes 

Londres— Le correspondant du 
“Daily Mail” écrit de New-York.» 

cornme.le roi Midas, l'Amérique 
souffre d'un excèf d'or. Suivant 
le rapport anntiel du Federal Re- 
serve Board, le stock métallique à- 
méricain. s'élève, en. effet, actuël- 


francs-or, . ou 90 milliards de 
franes-papier. environ, 
ette somme énorme représente 
les deux cinquièmes de tout l'or 
ossédé: par lé monde et plus que 
e montant total de la dette de 
l'Angleterre envers l'Amérique. Ec 
gouvernement des Etats-Unis, ne 
‘Sachänt. que; faire de ce moncean 
de métal précieux, én vend tous les 
mis depuis le début de cette an- 
née pour 25.millions de francs-or. 
à des oïfèvres qui le. convertissent 
en bijoux et en orncments de tou 
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lons à cela les compliments : 
dettes des municipalités, noüs som- | fromage. 


lement; .à 24 milliards 250,825,000 | 


clusivement pour l’Angleterre. 
Reste à savoir si le Canada se 

laissera prendre à tous cés beaux, 

qui valent bien un 


enememnnennnes à Ri— 


La noblesse du grain de blé 


Le grain de blé, c’est la réponse | 


du ciel à la prière ardente oui 


-‘anonte des sillons de la terre: 


Les 


ends me 


0 


Vonnsiree pur * dehors - - do ne me nf 


“pain de chague jou 


marine impériale connnen- | 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi le 2 juillet: 1924 


aujourd'hui 


MEL] 
. 


“Donnez-nous : notre 


Le grain dè blé, c'est le prix que 
réclame pottr chacune de ses su; 
eurs, louvrier qui travaille essouf- 
flé dans les ateliers et les mines. 
Le pain qui sortira de ses grains 
fera cesser le cri de ses entrailles. 

Le grain de blé, c’est l’aliment 
que la mère demande pour son bhé- 
bé endormi, afin de rendre ces nce- 
tites joues plus roses, ces poings 
mignons plus solides, ce corns 
plus robuste. 

Le grain de blé, c'est le nroblè- 
me:qui hante l’économiste acharné 
sur «Ja question sociale, Comment 
le grain fera-t-il son chemin à tra- 
vers le monde et pénétrera-il dans 
chaque chaumière ? 

Je grain de blé, c’est le talisman 
qui apaise le peuple romain hur- 
lant dans les rucs: Panèem, et cir- 
censes ! “Du pain. et des jeux !?” 
Et. quand les questeurs inquiets 
interrogent l'horizon à l’embou- 
chure du Tibre, ils épient le’ grain 
de blé qu'apportent les navires 
d'Afrique et de Sicile et qui leur 
permettra de nourrir et de gouver- 
ner un peuple. 

Mais le grain de blé « été élevé à 
une dignité plus haute encore, 

Un.jotr, certain geste a été tracé 
sur fui par une main divine, cer- 
taine formule na été sprononcée.: 


Et le grain de blé s’est fait chair! 
Et qu He chair! Une chair divi- 
ne! ‘ ‘ 


O grain de blé, la terre était à 
genoux devant toi, voici que le ciel 
s'incline à son tourt En le vo- 
yañt, mon coeur s’attendrit et sc 
gonfle de reconnaissance pour le 
Dieu qui à fait en toi de grandes 
choses! Avec oi, je chante Île 
Magnificat. Jefte vénère, je Pai- 


me, je voudrais l’arrosér de larmes ! 


d'amour, ‘Fu es sacré ! 

Grain ‘de blé, tu seras l'hostic 
blanche et immaculée qui brillera 
au ciel des âmes. , 

Un Dieu s’errparrern de 
toi, il chassera ta sübstance, mais 
il s’enveloppera de tes frèles es- 
pèces comte d'un manteau de noei- 


* Soyez béni, mon Dieu, pour ces 
milliers de. messes qui germent 
dans un chtmp de blé. 


Chanoine S. COUBE 


SALLUSTE LAVERY, BCE. 
Avocat 


MAURICE DEMERS, L.L.L, 
Avocat 


IULES MARTIN, GR, 
Lavery &Demers 


AVOCATS ET 
PROCUREURS 


è 


19, rue St-Jacques ' 
MONTREAL 


Tél. MAIN 4472 : 


Loi Commerciale, Civile et 
"  Criminelle. 


| succursales !— 
Ste-Agathe-des-Monts, 
St-Jérome, ‘ 
Longueil, Qué, 


= —— mme 


Cartes Professionnelles 


names mins ve mt mu _ 
D 


(tresses ere esse 


Des Hôpitaux de Paris 
et de New York 
st 


Licencié 


Téléphone 2009 


Dr, J. BOULANGER 
pe MEDECIN CHIRURGIEN F 


. ur tout le Canada 
par “The Medical Council of Canada” 


10007 Avenue Jasper 


Traitements par le Radium. Laboratoire de Rayons-X 


EDMONTON 


 AETA. 


: Thos. Roberison, D.D.S. 


\Gradué nvee honneur B..C, D. S. 


Baltimore, Spécialité: Traite- 
ment de la Pyorrhée, Examen aux 
ayons X,. Bureau: Immeuble 


Mitchell, ‘Au-dessus de la Phar- 


Tél. 2457. * - 
. PRINCE-ALBERT - - BASE 


Moose Jau 
207 Bâtisso Fammoné 


Docteur JB. TRUDELLE 
- + o . ‘ 
DIPLOME EN CHIRURGIE DE 


L'INSTITUT CLAMART DE PARIS, 


Ancien élève de MHôpital Neker et 
e* Broca, Paris.-" * -. 
ÆEx-Interne en. Chirurgie ‘à THôtel. 
;: Dieu de Québec. 1919-1014. 


cale de‘ FUrmiversité- Laval, 
Ehirurgien de, l'Hépitek. Général No, 
: 6-pendant. ia ‘Guerre, 1915-1910, 
ExeChirurgien Spécialiste pour fa. 
‘ladies de. ia femme, Hôtel-Diou, 
s . Université Laval. 
Zbirurgien décoré por le Gonverne 
ment FFAngEs pendant la Güorre, : 

‘ Télévhon G | 


DR. LAURENT ROY 


emme, ‘ ‘ M 
‘Bureau, 218 MeCallum EH, Ré 
sidence, 8101 Avenue Victoria, 
RRAINA . : US 


PS me mea does Mo See crea ee 8 


eo Cons ( 
1 ‘fé 


DE. 
MeCatlum LU 
: BEGINA. «+ »e s s 


prennent 


macie Stewart Avenue Centrale, | 


Téléphone 5912 - = 


Ex-Assistant La Clinique Chirurgie | 


DES HOPITAUX DIE PARIS, Fran-| 
ce. ‘ Chirurgie ct maladies de la | 


[ue 88 RUE 


Dr. €. R. PARADIS 


Autrefois de Londres et de l'hôpital 
Necker de Paris: Spécialiste en 
chirurgie générale, et maladies de 
la femme. Edifice Théâtre 
Capital, Téléphone 4605. ési 
dence, angle des rues 
Scarth, Téléphone 4606. 


à 6 pm, 


SAGE 


pren 


res: de 9 à 11 a.m,, 
ct de 7 À 8,30 bane ° 9 


BEGINA 


AVOCAT, PROCUREUR ET 
NOTAIRES + | 
VONDA - . « - GASR, 


_ Avoct, Notaire 
| Mitchell Bloch, Ciambre 9 
| Tél 2582 


meet 


| PRINCRALBENT | 


. | 


SVOCAT, PROCUREUR et 
Fe NOTARE 


LA RIVIERE 


Fhono es Vi & ' EL ; de. 
UE = 948 rue Main, Winnipeg, Ma 
L' PRINCRALDBRE o, - #48, bn 
OT ver. 


a 


he à me 2 emma mue aa nains ‘aéré 


. Maison Durees ' h 
| RE ù  . votre vie et sans perte 
,Téléphons 87 Téléshone 74[% temps. Ne contient pas de 
EE poison. Non vendu par 5 


ADRIEN DOIRON, BA, | 


,: Commandes... : 

Tél: 3275.‘ 17e. Rue Ouest ot. B ‘Ave.| . ‘|: où ua 

| PRINCE-ALBERT | in ou. oh 
Vi —— | White Lunch 

= TEE NTM os | . '{ 

HD. ARLlaaTINNe ‘parinrrnce giño. par excellence 
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D. : | a rot : Ÿ À AYA s 
LUSSIER & NETTOYAGU et de TN 
AVOCATS ET NOTAIRES . Eéresecz-vour à in 
- Du t . ‘ egeSg © 

Ë Donald — Ave, Centrale RÉRIODE TRE 
Edifice Me onald ate| RENE MES L 

Télépho:.e 3268 #8, fèmo RUE OUEsy 
3. E. LUSSIER, BA, do one 2821 NE 
TRAVAIL SOIGNE, LAVAGN 4 6% 
PR Hopengs, ‘00 
PRINCE-ALBERT . 


F 


Gradué de l'Université Laval | “ 
: - { 
A, C. MARCH, B.A 


LINDSAY & HUTCHEON 

AVOCATS, PROCUREURS et NO- 
TAIRES. Téléphone 2725, Bü-1 
reau: Edifice de la Banque d’Ot- 

tawa. Prêts d'argent. ‘ 
PRINCE-ALBERT - - SABK. 


ee 


A. GELINAS 


CAR, : 


| Notaire public 
MARCELIN, Sack, 1 


_ Assurances de tous genres 


| Désirez-vous “acheter oÿ: 
vendre une ferme? Ecrives 
moi: où téléphonez No, 4j: 
Une visite à mon es 
sollicitée: 


AVCCAT ET NOTAIRE 
. ' b Ni 
LE PAS - -  MANITOEA reau est 


pe em name — de MAR Es nee 


DIVERS 


ARTHUR J. BOYER. 


IMMEUBLES. Assurances Confede- | 
ration Life, Choix de terres en 

. prairies et en culture dans le dis- 
trict de Montmertrs, 


Montmertrs 


a en : 
Agent du “Patriote” à Mareelin, 4. 
- bonnements,. annonces, travau 


… 
Fe d'impressions à 


nm 


_ Fred Andrews 
: Tailleur 
: FGURRURES 
.Manteaux et pardesons 
de-fourrures redoublés et 
rémodelés, Prix raison: 
nables, . " 
Nous sollicitons une vi. 
‘site, . . Venez voir notre | 
assortiment . d'étoffes. et: 
de doublures, 
__ Télévhone 2969 
ÉDIFICE MITCHELY 


Arpenteur Géomètre st'Notairs 
229 — 11ème RUE EST 
. PRINCE-ALBERT - SAS 
Tét. _— ‘2228 : 


momie) 


L. 


Tannerie 
1704 Rue Iberville 


| Daoust, Lalonde & Cie 


Limitée 


Fondée en 1891 


N. PIROTTON |l 


Monuments funéraires 


j a en marbr 
Manufacturiers de Chaussures k / et s . 
Tanneurs et Corroyeurs l £ Sant | E 
; ï portraits 


Bureau et Fabrique 
45-à 49 Squars Visioria 


__ sur faïence 
1 û 
. ji couronnes 


MONTREAL en perles | 

ni EX-VOT0 Et | E 
, EN . PIERRE | 
JOHN DAISLEY que DRAUTEL | E 


1 Norwood, P. O. Ph. N. 17 
15 : ST-BONIFACE, MAN, 
Maison fondée en 1914 


Plombier, expert en chauffage 


Réparations faites promptement. 


Nous sonimes heuréux de donner es: || 


timés pour ouvrages neufs, Le meil. 1 
leur matériel, le meilleur ouvrage. É 
Adresse: . 
111. idème RUE OUEST. ‘ 4 

"r'él. 2201 Prince-Albore. : 
4 


avoir -du bois et deo mr | 
tériaux de constructior 
pour la valeur de voie 
argent, venez nous vor. | Æ 

Nous sommes ici pour | 
vous servir, \ 


MeDIARMID LUMEER || 
' CO. LTD. Fc ' : 


Soudage à l'électricité & à] 
lPacétylène : É 
NOUS SOUDONS TOUTES Les |: 


PIECES DE MACHINERIES 
USSES OU BRISEES. 


CAPITAL WELDING SHOP |Ë 
1918 Broad Street ‘Tél. 8029 |: 


REGINA, TIME T- 
SAS. Téléphone 2788 
A. G. | H À M M é) “Le cour à bols bion gril ! 


Bijoutier et Optidten 
- Téléphone 28 


MARCELIN, Sac. 


Aussi bureau d'optométeis ë 
| . Rosthern | 


5 


eurquoi:se faire opérer? 
. Quand Hepatola enlève 165'|} 
# calcuis biliaires, guérit lap 
#: pendicite, les maux d’estomit" 
et duü foie, sans danger poli” 


FRA 


-roguistes. Prix 86.50, 25 SOUS 
en plus pour colis postal, 
ponse -en ünglais. 
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Prince Albert Monufacturin 
. Company 
ENCOURAGEZ LES MANUFACTU- |! 
. :,  RIERS LOCAUX FACE : 
Portes, mortes moustiquaires, chag-! 8: 
sis, cadres, moulures; enbinots dal 
“Cuisine; pieds de ‘lampe, otc. 
FIXTURES ET AMEUBLEMENT 
TT. P'EGLISE 

Nous. remplissons toutes Les 


BAgÉ 


dre 


l 


POUR: OBLIGATIONS FRANCAIGES 


ou autreh- obligations curé. L 

péennes, tencnisevinont tes * 

coupons, dénûth, ote. - : 
S'ADRESSER A:°{. 

| ET 

3 À. Hébert & Cie, Ltée. 

(Btablio 1921) 


ueée ‘ 
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[N 4PÉ IN GONNU 22) histoire vécue ‘Par contre, son esprit était hour- 

qi é OR Re 0 4 + ‘ , gré detontes les folies de toutes les 

ÿ | N pote es ; C'é : u É. ! L s * = ER 

.U était ui petit enfant -tout blanc. | saletés…. ET eæ 

er 9. il appañaissnit au milieu de ses! Son coeur était non moins noir LE Fe ce ep 


que sa raison, Son. coeur n'aimait 
plus la vertu, 1hais le vice. il s’é- 
fait obscurcis incapable de goûter 
la vureté.…, il était terni de fautes, 
uoirci de forfaits. os 

‘Sa volonté était elle aussi, toute 
noire de’mauvais desseins et - de 
sombres pensées, ‘ Elle voulait le 
mal, haïssait et maudissait tout ce 


compagnons, éclatant de blancheur. 
Ses parehts avaient. tenu à lhabil- 
ler dans tn élégant complet blanc 
Son Brassard ornait son bras d'u- 
ne noîé plus blanche encore parce 
que la moire jetait d'étincelants re- 
fiets... des gants blancs, une cra- 
vaie blanche achevaient la parure, 
. ‘aspect extérieur de cet enfant 


s FaTTCe r q 
Les Noces d'or religieuses du 


Frère Labelle, “OL. . 


cé 
E 
Le 


- pu ; & 


Tabac de Qu 
FRE a 43 


«0 s'est célébré à, l'école 

08 tuin s'est célébré à 1 e 

j Line ‘de Duck-Lake le cinquans 
re de profession religieuse du 
Lente pion Labelle, O.MI ‘La 
de | ent rien des solennités exté- 


ge n'eut TU voient d'ordinaire l'était l’image de son intérieur, qui, | qui est heureux et calme dans la 
géeures qui d'or sacerdétales. - mais | fui. aussi, élait tout ‘blanc. ? lumière et a paix, ot 
éh i Après une conversation de quel- 


as OS cachet: de déli- 
elle té, FE douce joie dans 
que montaient 
témoins de 
 Jes paroles des. apôtres 
‘Fhabor: 
MD fait bon sur ”cC 
illuminées et: sanctifiées 
: me vie dhumbles tra 
4 de sacrifices généreusement 
| E pnsentis et connus de Dieu seul. 
n La messe jubilaire fut dite après 
Give du train de Prince-Alhert 
ut es SR. PP. Bruck ie 
LMI Déja s'étaient joints 
Ole Pécole, M. l'abbé 
ré de Duck Lake. les RR. 
lanchin, provincial, Nobssens, 


Son intelligence était éclairée de 
lumière blanche; lenfant. avai 
bien appris:son catéchisnte, il sa- 
sait Jes. mystères, les sacrements, 
les vertus. | 
* Son coeur était aussi. lui, d’unc 
parfaite  blancheur, iccile du. lis. 
On dit d’une âme pure qu'elle est 
“candide”. ‘Or, candide veut dire 
blanc, | 

Sa volonté était blanche de tout 
mauvais vouloir. Elle n'avait sur 
ellé Ta trace d'aucune faute. pas 
même cette trainée qui reste pres- 
ja toujours après qu'on a effacé. 


ques instants avec celui qui, dans 
ma mémoire, était resté “le petit 
cufant tout blanc”, je me dis en 
moi-inème: . : 

«Cest un grand démon tout noir! 

Vite jeus la clé de ce change- 
ment, \ . 

Le petit enfant tout blanc avait 
rencontré des camarades à lPâäma 
noire... Et son âme s'était ternie 
à leur contact, ne 

Il avait lu des livres. pervertis- 
soeurs. à la séduction desquels il 
n'avait pas su résister dès le nre- 
mier moment, des livres aux idées 
qui salissent et noircissent.… il a- 
vait fréquenté les vues ‘suggesti- 


ù ù FE 


ul , 
EE fauteuils 
E par toute L 


Charmants petits tabliers, de fillettes, broderies diverses. 
._. Patrons au carbone, %5e, Pertorés, 45e, Elampès sur lawn, 18 pes 
de hanleur, 75e. Sur toile écrue, #1.25, Coton à broder, blanc on vou 
leurs, 180. ., ‘ a 
Grande touiiie de papier earbone, bleu ou blane, 166. Petite fedif- 
le de papier carbone, Lieu, blanc, rouge ou noir, 8e. la feuille? pour 150, 
Toujours à la disposition de to us pour tous renscignements: 


Aussi, quand il se’ rendit à la 
sainte. tdble et prit sur ses mains 
la jolie. nappe blanche, et que le 


ours de la nt di 
IR 3 anchin, les pètits Indiens 
E hantrent des cantiques français 
Élu, Poulenard, Forner, Langlois, 
je des Religieuses de là Présenta- 


D ion de Marie. 


ravis. :se disaient: 
.—C'est vraiment un petit enfant 
tout blanc ! ‘ -., 
Quelques vacances après, je le 
rencontirai, ’ um 
| Je ne le reconnus.pas du premier 
coup. car je ne lavais jamais revu 
dépuis, ' 
Gomment l'aurais-je pris pour le 
petit enfant tout blanc d'autrefois? 
1 apparäissait grand et maigre, 
vêtu d’habits râpés et sales. les che- 
veux noirs, longs et négligés, les 
shains noires et nas lavées, Ia fi 
gure, sombre et les veux creux, 
commé entourés d'un cercle noir, 
les souliers éculés.… IL faisait pei- 


Le sermon à 

. À, : 
| an dernier évaugile, Île Père Pro- 
E yincinl prononça une allocution vi- 
É prante d'emotion et débordante dé 
doctrine, II a montré cé qu était 
Eux veux de Ia foi la consécration 
À ä Dieu d'un Frère convers .et'sa vie 
& immolation. C'est au coëur de 
4 Les vies ignorées «que Dieu souvent 


S va puiser Ia rosée fécondante dune à voir. | ; 
E ministère sacerdotal. ‘Ainsi Ve Je compris bien vite, én causant 


EE prère coadjuteur n'est pas Île servi- 
Le du missionnaire, il est son fré- 
ve, son autre lui-même, celui, dont 
Phumble travail et les longues heu- 
res de priére supvléent à Ce qui 
pourait manquer de souffrance et 
de surnaturel à l’apostalat du prêt 
ire. Puis, sélevant de cës hauteurs 
je limmolation jusqu'au. sacrifice 
fuême de Jésus-Christ. l'ordteur fit 
voir qu'en vette fête du souvenir et 
r'dela reconnuissance c'était unie Au. 
lang divin, cefte longue vié immo- 
re de cinquante ans qui disait 
: merci au Dieu de tous lés bienfaits, 
Dole montait vers le ciel corgre l'un 
Ée des plus doux parfumns: et des plus 
É lpurs encens de la terré: - L 


avec lui, que son extérieur avait 

suivi dans son changement son é- 
tgt intérieur, * 

‘Son intelligence ‘était toute ñoi- 
re, car: les ténèbres l'avaient enva- 
hie… Ï1 avait oùblié son catéchis- 
me, ignorait tout des vérités, de la 
religion. :{!- ne connaissait plus 
Dieu... ‘ Ù r . 


PAPE 


' 


eme msn ie 


er PEU 


RSS mére 
GE US 


 ) 
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Rénovation des voeux 
+ 
dés 


La bénédiction du très Saint-Sa- 
‘crement suivit; et devant le Jésus- 
Hostie de l’Ostensoir le jubilaire 
renouvela son Oblation ‘à Dieu: et 
à la Vierge Immaculée, dons lés 
 Jermes mêmes qui depüis . cinquan-. 
to ais expriment chaddé-Matin-son 
6 Lt 4 ae s 

. appartenance complète a Roi d 
“tie, Le Te Deum et:le Magnificat 
couronnèreut” cette .cérémonie Si 
touchante dans sa siniplicité, : 


. Les missionnaites Oblats ont les 
preniiers pris. contact avec les Es- 
quimaux, Is y possèdent quatre 
missions: à l'embouchure du fleuve 
MekKenzie. dans l'Alaska, au grand 
lac de lOùrs, à Chesterficld Inlet, 
Une de ces missions est placée sous 
le vocable de la bienheurcüse. Thé- 
rèse de lPEnfant-Jésus. 


Séance et banquet tdi TT 
| Les enfants ne voulureut point Le Sacré-Coeur chez les Es- 
daisser passer cette occasion sans . QUIMaux oo 


3 


témoigner, dans Ja personne du 
Frère Labclle, de leur yratitude -ct 
fie leur attachement pour les lrè- 
res dévoués qui, depuis l’établisse- 
ment de l'école, se sont dépensés 

us compter au progrès matériel et 
moral de la race indienne. Une, 


Nous lisons dans l'Action Catho-, 
lique:— “Les RR, Pères Obhlats in- 
trépides et dévoués desservants 
des missions sauvages de notre ex- 
trème-nord canadien, se font l’hon- 
neur de propager jusque dans le 


ri Eunnte en, français Où fond de ces solitudes glactes a 
ne: rot < croisade du Règne social du S. 


anglais fx termina, Le Pére Del- 
mas, principal de l’école présenta 
ks voeux de fête de la communau- 
di, et le P. Blanchin répondit au’ 
nom du Frère, trop ému pour dire 
lui-même les sentiments dont son 
jeans était plein, ‘ 


Coeur de Jésus, dont ils sont par- 
tout d’ardents champions, Au 
nord-ouest de la Baie d'Hudson, à 
Chesterfield Inlet, sur les. confins 
du monde habité, et habitable, l'hé- 
roïque Père Turquetil, qui repré- 
sente, à cet avant-poste,de la civi- 
lisation, son digne évêque, Mgr 
‘Charlebois, a dressé, un beau mo- 
nument public au Sacré-Coeur du 
Roi d'Amour, dont ses admirateurs 
et-futurs émules, les jeunes scolai- 
Une à . .. . -t[tiques Oblats d'Ottawa, lui avaierit 
ne surprise t offert une magnifique statue: our 
Gi Inc op c'es r un écusson se détache la touchan- 
sl des El “des iètes qu ciel ont te inscription: “Sacré-Cocur de Jé- 
is une ouees à , ge P sus, convertissez nos. Esquimaux: 
S Une aussi à celles -de la terre. [1999 ‘. 
1 a voulu en tout cas réserver à Ia'|: ‘ 


È 


file Lubelle d'üne: de ces ‘joies | 7 18: 
ämes_ d’icé-bas, par lesquelles = à a 
il lui plait parfois” de préluder, à Près de 490 personnes à une 
telles de Hi-haut Deux: jours a-|, réunion de famille 

prés les fêtes du jubilé ‘arrivaient Ne ae 


à Duck Lake Jus deux soéurs et le 
seul frère encore vivants du Frère 
sabelle. auenunt'avèc eux l'un de 
purs neveux et une autre parente.. 
#S voilà réfnis : pour-- quelques 
urs, duns le champ même de :la' 
une du Seigneur: où se sont. écou: 
les 50 uns d'apostolat de l’hum- 
& religieux, ne sachant pas enco- 
re comment cette rencontre .a pu. 
à ffectuer, tout heurcux de se re- 
tremper dans la plus -chaude piété 
ralernelle, bénissant Dieu du .bon- 


Lille, France— Un groupe de 377 
personnes, toutes de la même fa- 
mille, se sont assemblées à la de- 
‘meure de Bernard Verley; qui, a- 
vec sa femme et dix-neuf enfants,. 
a été l'hôte de ces personnes. Le 
nombre des membres de cette fa- 
mille est en tout de 951. Le reste 
n'a pu assister ‘à la fête. 

” Ce sont les descendants de Clau- 
de Bernard, qui $e maria il y a 
ae 239 anse Les . célébrations com 
sans mélangé - ette: reni-1miencèrent par une.messe ét la dé- 
Contre inattendue leur fait odbar. ‘dicace d’une plaque portant Îles 
sep noms de 21 membres de la famille 

Notes biographiques _‘: . | morts/à la guerre. : 

Le Frère Fabien Labelle, né à & | 
ue CEE ê abelle, né à St- 
jincent-de-Paul près Montréal en 
Nota en novembre ‘1874, au 
chine. des Pères Oblats.*.à La. 
futur event qu, confrèe, ‘le 
Mgr Pascal. Sr rince-Albert, 
Après deux . 
dans cette mai 
uuX rude e È 
voyage N belle. cansacre à Pécole indienne: de 
M ‘Brick Lake. Pactivité. toujours allé- 
gre. de sn vigoureuse “ vieillesse. 
Toujours gai et disnos, toujours 
prêt à reïtlre service, ce bon reli- 
sieux de Îa Vierge Iximaculée .con- 
finue: son. :aposioiat ! enché, ‘pour 
Dieu ot les-âmes. Il s'attarde au 
milion de nous .comme lun'des té- 
jinèins des erips hiéraïques ‘de lé- 
Lvangôlisation | de POuesi, corime la 
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charpentier à St-Louis, à Domré- 
my, à Delmas, àGoschen,, à Bato- 
che; au.,Lac Vert, a. Lac Cuanot, 
etc. 5. pe ‘0 


bâtisseur 


Ë ar d'églises pour les mis-. 
SIONS. " 


transportèrent. lévèqe 
airneportrent” PévÈque 


JL 
amme de fSlicitdtion 


Eilons. 1e ‘Tél 


andere Mes Pasent -anpeln | rt Jn-bénédièlion dpostolique aw’i 
évéchs ae rpaËnon de Noviciat | ut urlrcss de Trince-Aiheri an 
né de E d'ou litr 8 d'or de en profcre 
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. Le Frère Labelle a été un grand | 


‘Depuis duaire ons le Frère, La- | 


e an _ ai 
text | 


Alors, je lui dis: ” . 

—Tu es loin du netit enfant tout 
blane de ta première Communion. 
‘Un éclair brilla dans ses yeux. 

Puis ses traits prirent un air dé- 
chirant, et il ajouta, suppliant: 

—Dites aux autres aux petits 
enfants tout blancs, de ne jamais 
faire comme moi! 

Mais ce. ne fut qu’un éclair... 

Sa figure s'assohbrit de nou- 
veau, comme si le nuage noir s'é- 
tait refermé... 

Et. à toutes jambes, comme sai- 
si d’épouvante, disparut cet affreux 
démon noir, ruine lamentable du 
délicieux petit enfant tout blanc. 


F+*% 


Peu importe d’où vient l’histoi- 
re, mais.ce que je sais; c’est! qu’il 
y en a. “beaucoup de netits enfants 
blancs— garçons ou .fillettes— qui 
sont changés— et nour toute leur 
vie— en grands démons noirs a- 
près une vacance ! !.… 


JEAN DES FRICHES. 
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Quatre {missions esquimau- | Les belles. familles canadien- 


nes-françaises 


Québec— Le concours des famil- 
les nombreuses et anciennes des 
comtés de Québec et Montmoren- 
cy est maintenant terminé, La So- 
ciété des arts, sciences ‘et lettres à- 
vait organisé ce concours de con- 
cert avec les organisateurs de la 
semaine nationale. À une réunion, 
tenue samedi soir, on a fait con- 
nuitre les résultats de ce concours, 
Le rapport du jury porte les rap- 
ports ‘suivants. : | 

1.—Dans le comté de Québec, la 
famille qui océkpe le,domaine an- 
cestral depuis le plus grand nom- 


bre d’années est celle de M. Isma- 


ël Bédard de Charlesbourg, La fa- 
mille Bédard est sur la même ter- 
re depuis 1629, Elle ptfétend avoir 
conservé Ja même maison. 

Dans Montmorency, c'est la fa- 
mille Septime Hébert, de L’Ange- 
Gardien, qui est établie depuis le 
plus grand nombre d’années sur le 
même bien. Les titres de cette fa- 
mille remontent à 1658. - 

2.—Le comté: de Montmorency a 
la famille la plus nombreuse. : M. 
et Mme Hector Laliberté, de Saint- 
Jean de l'iie d'Orléans, ont eu vingt 
enfants encore vivants. 

Dans le comté de Québec, la plus 
plus nombreuse famille est celle 
de. Mme Pierre Robitaille de YAn- 
cienne Lorette; 16 enfants vivants. 

3,—M. Jos... Gagnon, de St-Pier- 
re, île d’Orléans, a la plus uom- 
breuse lignée du comté de Mont- 
morency, M. Gagnon vit encore 
avec 210 descendants vivants, : 

Dans le comté de:Québec c’est 
M. Jos. Savard, de Loretteville,, qui 
est considéré comme ayant la plus 
nombreuse lignée, ayant 70 descen- 
dants. , | o 

4— Dans le comté de Québec, 
Jean Légaré, 87 ans, et Louise Ger- 
vais, son épouse, 88 ans, de St-Gé- 
rad Magella, sont le couple le plus 
âgé. Le plus vicuX couple de Mont- 
morency est M. F.-X. Simard, 91 
ans et Tarsile Lachance, son épou- 
se, 74 ans, de Sainte-Anne-de-Beau- 
pré, . . \ 
Deux couples, fierre Paré et Cé- 
lina Câuchon, de Château-Richer, 
Montmorency, Charles Verret et 


Marie Falardéau, de Lorretteville, 


comptent 59 ans de mariage cha- 
cun., Ce sont les ‘plus .vieux cou- 
ples des deux comtés, . . : 

, Une manifestation : spéciale ‘aura 
lieu au cours de la semaine natio- 
nale pour honorer és familles ca- 
diennes-françaises, N 
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Le sujet de ces ciñg jours est la 
Propriété. On le trouvera peut-ë- 
tre à première vue plutôl austère, 
mais le programme.:qui paraîtra 
bientôt démontrera qu'on en peut 
tirer une riche matière, intéressan- 
te varitée, pratique. Ceux qui 
l'ont élaboré ont eu constamment 
sous les yeux le milieu dans lequel 
nous vivons, et ce sont les réali- 
tés, les faits de notre pays qui SC- 
ront étudiés, à la lumière de Ïa doc- 
trine catholique. La propriété ru- 
rale, par exemple, avec tous les 
problèmes qu'elle comporte, recu- 
vra une attention particulière. 

I a déjà été annoncé que Îles 
grandes conférences du soir seront 
données par trois orateurs de re- 
nom M. Henri Bourassa, le R, P. 
Louis Lalande, SJ. et l'abbé Elie 
Auclair.  Mentionnons parmi les 
conférenciers du jour, les honora- 
bles juges Dorion et Lemay, le Cha- 
noine Desranleau de St-Hyacinthe, 
le R. P. Ludovic, O.F.M, les abbés 
Simard, curé de la GCathédrüle de 
Sherbrooke, et Robert professeur 
au séminaire de Québec, Madame 
Louis F, Codère, M. Georges Bou- 
chard député de Kamouraska, MM. 
Antoine Perreault, Léon Mercier. 
Gouin, Arthur St-Pierre, Yves Tes- 
sier-Lavigne, professeur à l'Univer- 
cité de Montréal, ete. : 

CCR 
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Un député franc-maçon con- 
verti affirme sa foi en 


Chambre . 


Bogota-Colombie—Au parlement de 
Colombie, le président du Conscil 
venait de déposer un projet de loi 
où il proposait de rendre un hom- 
mage national à Jésus-Christ par Ia 
participation, officielle de PEtat à 
un Congrès eucharistique national 
L'as- 


qui, de fait, a été superbe. 
semblée est favorable. On va vor 


ter, Un vieux «député se léve, le 
Dr Gabriel Méjia. Dans un grand 
silence il dit: ‘ 

“je tiens à souligner mon vole 
en faveur du projet de loi que vous 
venez de discuter. . Voici pourquoi. 


Depuis cinquante-quatre ans, jape 


partenais au parti radical. Jeune, 
‘ai été radical exalté et fanatique. 
’ai persécuté avec rage l’idée chré- 
tienne: j'ai été l'ennemi juré de Jé- 
sus-Christ et de l'Eglise; je les ni 
combattus avec toutes les armes qui 
me tombaient sous le main. Mais 
jai eu le bonheur de comprendre 


“mon erreur; fai découvert enfin: 


la vraie et unique voie; et aujour- 
d'hui, repentant, profondément re- 
pentant, tie regarde avec horreur 
vers ma vie d'autrefois; je la désa- 
voue, je la renie, et j'ai voulu que 
ec désaveu”fût fait par moi devant 
toute le Chambre, (Applaudisse- 
ments). De ma vie d'autrefois, il 
ne me reste que l’ardeur: avec la 
même fougue que j'employais à at- 
taquer ile Christ, aujourd’hui, je 
confesse ma foi en lui, je procla- 
me à haute voix que ie suis cro- 
yant et catholique. Mes amis d’au- 
trefois peuvent nrattaquer et mec 
railler… (Murmures sur quelques 
bancs). Voyez, ils commencent. 
Peu ühporte. (Le Président agite 
la sonnette). Peu importe ! Ils ne 
m'enipècheront pas de crier: Le 
Christ est vivant, le christ- règne, 
le.-Christ commande,” (Bruits et 
applaudissemente prolongès, M. 
Méjia est entouré de ses ‘amis, qui 
le félicitent et l’embrassent). 
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La carie dont s’est servi 
Christophe Colomb 
Paris— Une carte dé Christophe 


Colomb et dont la valeur serait 
très. grande étant donnée limpor- 


fance qu’elle a pu''avoir- sur ‘là dé- 


couverte de l'Amérique, vient . d'é- 
tre. découverte. dans ‘de: curieuses 
circonstances à la 
Nationale par M. Bourel de la Ron- 
cière, conservateur du. départe- 
mént., des. imprimés. R 
- M. de ‘la Ronñcière, a déclaré à 
ce sujet à J’Académie des Inscrip: 
lions é!” Belles-Lettres qu’ij croyait 


| que la. carie ‘était celle qui avai 


donné au navigateur l'idée: de’ sof 
fainvux voyage. Elle était ‘clas- 
sét parmi Jes cartes portugaises du 
SVlôme siècle, , ie 
: Une. illustration accomhagiant 1e 
document donne une fort Helie vue 


du port de Gômess et les indications 
5 au caractère sphérique 

iorpe qu'y cent poriccs con! 
LAUUTUT QU, ocies stagne 


. in 2 
quet scellé 
( conserve le tabac EU 

en parfaite condition} 


aussi en boîtes métalliques dune Æ lb. 


” Manufacturé par “Imperial Tobacco Company of Canada Limited?’ 


{trer ‘a vitesse avec liquelle les a- 
viateurs de Parmée ; 
imobilisés en cas d'invasion par un 


‘sur le flane d’une montagne, à quel- 


À terre, sains et saufs, et le travail 


“home brew” cause beaucoup de 


ne 


‘MeGül peut /se vanter 
Bibliothèque. 


tive pour. escalader. lé‘mont 
J'rest à abouli à un désastre, 


‘originaire dé ’Nicôlet, élève avou- 
‘le dé linstitut :Näzaveth à Moiit- 
lréal, na gagné eciie annge Île pris | 
d'Europe ‘accordé, par  PAcadémiel 

Muoi "Cet artiste est à lab” 


Les 


de Christophe Colomb, conservècs 
par le cardinal Pierre Caily. 

La carte représente la terre telle 
qu'elle était connue alors, sous. la 
forme d'une ïile entourée de quu- 
tre océans, et donne en détail les 


côtes d'Europe et d'Afrique jus- 
qu'au cap de Bonne-Espérance. 
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D'un océan à l’autre dans une 
journée eñ avion 


San Franciscu— Le lieutenatit 
Russell Maughau, aviateur de lar- 
imée, a complété avec succès son 
envolée de jour de INew-WYotk à 
San Francisco, alors qu'il atterrit 
à Crissey Field à 9 heures 48 pinr. 
Une grañde foule a acclamé l’avin- 
teur à son arrivée, : 

L'envolée du Jieutenant Maughan 
est sa troisième tentative de tra- 
verser Île continent entre l'aurore 
et le crépascule., L'aviatehr se pro- 
posait de traverser le continent en 
16 heures et 49 minutes, D. partit 
une demi-heure avant trois lieures 
du matin, temps de Pest. Le but 
de cette envolée était de démon- 


peuvent être 


ennemi sur Puue ou Pautre côte. 
mm 

Un seul arbre pour bâtir unè 
église 


La ville de Santa Rava, en Cali- 
fornie, s’enorgueillit fort de posst- 
der une église dont tous le muaté- 
viaux furent tirés d'un seul arbre. 
Fondations, toiture, murs, orne- 
ments intérieurs, tout ce qui cons- 
titue enfin le picux édifice, vient 
du géant de la forêt. Ce n’est 
point là, d'ailleurs, une modeste 
chapelle: l'église peut contbnir 200 
fidèles. Lorsqu'elle fut terminée, 
il resta encorc 30,009 bardeaux. 

L'arbre en ‘question se dressait 


ques milles du bord de Ja mer, On 
lui donnait huit siècles, FL fallut 
une semaine poûr l’abattre, ét des 
mois s'écoulérent avant, que 
cette masse altière fut réduite en 
solives, en planches, en bardeaux. 
ee nmmaes 


LES NOUVELLES EN 
QUELQUES LIGNES 


QUEBEC— Cent cinquante pas- 
sagers en route pour une excursion 
sur le bateau Saguenay ont été je- 
tés sur des récifs par une tempé- 
le qui balaya le flouve et le golfe 
St-Laurent: Les chaloupes de saäu- 
vetage parvinrent à les rendre tous 


continuel des pompes empécha le 
batcau de couler, 


CLEVELAND, Ohio— Un cyclo- 
ne très violent a dévasté la côte dut 
Lac Éric: plus de 90 personnes ont 
été tuées et des dommages évalués 
à plus de $3,000,000 ont été causés 
par un vent qui atteignit EH vitesse 


de 85 milles à l'heure. 

et Len ‘ 
GUNICHY,  Sask, . — L'agent 
des réserves du Lac la Pêche 


désordres parmi les Indiens. La 
police a arrôté-deux sauvages ivres 
qui terrorisaient la population de 


la région. 


WINDSOR, Ont.— Les Forestiers 
Catholiques, en convention ä Wind- 
sor;: 


et de Nut Lake se plaint que 


or, Ontario, ont adopté une réso- 
lution demandaut l'usage du ‘fran-! 
çais,en Ontario dans toutes les | 
cours de Ordre.’ C'est un beau) 
mouvement. ‘7 . L | 
MONTREAL— Un: . étudiant” de 
de gagner 
ses études au prix de son sang, Il 
a, fait 8300 en donnant son sang | 
pour dés transfusions, ‘  « 


mn | : 


‘ LONDRES-— La dernière tenta: | 

Eve- 
tre, Deux 
de ses:membres, MM George-Leiëh 
Mallory et A.-C., Ervine ont trou-!| 
vê la mort au cours de l'ascension. | 
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wiouard, Forner, LanBois, prêtre li tendit la petite Hostie lives de luxure”, les comptgnons c pan, PAR PE de broderie, envoyé franco 1ans tout le 

HNUTES «” de! blanche qui contenait le Christ res-| pervers.  . EH snagR, SUF TRCC FAC à NT ur en 

rant et aterté, tous Oblats. d suscité étincelant de l'éternelle Ce spectacle me navrait… Notre “DEPARTEMENT DE MUSIQUE EN FEUILLES os. le, lus 

pie Te de a messe dite par le blancheur, les assistants, émus et| ° ” CEE complet du Ganadu, Demandez le entalogue ct nos deux grands SUCCES 
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Quaker Girl, Gñe, Valse de loiseleur, 400, 


RAOUL VENNAT 


MONTREAL | 
340 rue Ste-Cetherine Est. 
Tél, Est 3065-0822-5051 . 
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Courtiers en grains 
À. Préfontaine, Président. E. Belair, Gérant Général | 
RAYMOND DENIS 


Représentant général pour la Saskatchewan. 
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La seule Compagnie Française ayant un siège au . : 
Grain Exchange ct 


Expédiez-nous vos grains par chars. Nous 
veillons soigrieusement au grade et au 
dockage. Nous vous obtiendrons les meil- 
leurs prix du marché :-2 3525 22 


Si vous charges par l'élévateur, adressez-nons vos billets * 
d'emmagasinage (storage tickets), et nous nous'arrangerons. 
directement avec ln Cie de PElévateur. ES 

Nous vous avancerons 75 pér cent. de la; valeur \le votre. 
. grain sur reçu du “bill of loading” où des “storage ticket}? : 
en attendant de faire la vente, | he tt 
Il est très important pont les fermiers d’être représentés 
à Winnipeg par une muispn compétente et-honnôte, à enûgé 


“des variations du marché, . 


POUR OBTENIR LES MEILLEURS PRIX, CONSIGNEZ-NOUR 
Re - TOUS VOS GRAINS. LU te 


PO ; 


Le Comptoir Agricole 
LS no — 4 VA 7’, 


in Exchange.‘ — “WINNIPEG, Man. 
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‘Serenade triste 


‘ Grâce au progrés de plus en ‘plus 
| merveilleux de la mécanique et à 
Papplication non moins magique de 
l'électricité, les gens. de bourse mo- 
enne. 
.d:pei 


_wrilent profiter, naguère. 


Avec les phonographes et les ra- 


 ios, les pianolas et autres instru- 
: ments : perfectionnés, 
| délicienses nous pouvons passer, 
dans le calme et le confort du fo- 
yer et sans taxer trop lourdement 
uñ budget déjà restreint\ Et nous 
ne. nous en faisons pas faute. 
travail de la journée fini, voici que 


nOus nous plongeons avec une vo- 


lupté sans pareille dans un bain 
d'harmonie. 

Sur le plateau du gramophone le 
disque tourne avec ce petil grince- 
ment qui, seul, nons empêche de 
croire que nous entendons un ar- 
tiste en personne, Quand mème, 
‘ l'illusion nous berce et le bruit léger 
‘du cylindre ne nous trouble en rien, 
Hier, n°us nous élions régalés de 
concerts lointains transinis avec u- 
"1e incroyable clarté par le radio, 

- Mais nous sommes, Ce soir, en une 
veine mélancoliaue “el choisissons 
des morceaux tristes, ceux'dans les- 
quels les violons pleurent tandis que 
les accOrds en mineur du violoncel- 
le s'exhalent en une plainte déchi- 
ranté | 

D'où nous vient done ce besoin 
fréquent que nous avons de recher- 
cher ce qui serre le coeur, ce qui 
‘fait sOurdre les larmes sous les paut- 
“pières, ce qui contracte le gosier 
“pour y retenir des sanglnts? Serail- 
ce la pensée qui dieclail uit poële ces 
mots. sublimes: 


“Borné dans sa nature, infini dans 
5 Ses VOEUX, 
L'homme est ut dient tombé qui se 
souvient des cieux?" 


Æsl-ce une nostalgie du passé, un 
regret des bonhenrs ébanouis, des 
joies que nous ne goûterons plus? 

……Le disque tourne. C'est la voix 
sympathique et tendre de Clément 
qui chante les slances din “kRèbe”: 


“£n fermant les yeux, je vois ét 
bas” 


Et tandis que les notes mélodieu- 
ses tombent dans te silence dit sûir, 
nOus.relournons vers ce pussé qui a 
té notre vie, qui «a but se dérouler 
les événements heureux où malhett- 
reux qui nôus out ainenés à l'henre 
présente. 

Vinat, trente, quarante ans pas- 
sent, vision rapide en laguelle reni- 
vent ceux qui-nous ont aimés, jus- 
‘qu'au dernier ballement de leur 
cüeur, Nous les retôyons tels qu'- 
ils élaients souriants et lous, affui- 
rés dans leur sollicitude, aelifs el 
empressés à faire de nos jours tin 
etichäntement perpéluel. 

C'est maintenant Caruso qui char 
te de cette voix étonnante qui « tail 
palpiler les foules et qui est lomhée 
dans l'éternel silence à l'heure où 
le prestige de l'artiste étail à son a- 


pôgée. li dit: , 
“Pôurquoi n "4Dez- -DOUS DAS SUr- 
‘ pris. u 
Mon secret dans mes yeux! 
Hélast si vous l'aviez compris, 
Nos coeurs unis seraient heu- 
reux.” 


+ 


Un souvenir ressuseile l'heure of 
quelqu'un implorail un peu de cel- 

de-lendresse qu'on tui refusait, Mais 
le regard de l'implorée perdu dns 
le vague d'un rêve déçu, ne pou- 
vait Saisir le secret d' adoration ca- 
ché dans les yeux suppliants. En 
un spasme subit le coeur vieilli et 
désemparé tremble de regret. S'il 
avait compris, ularsi... 

Ainsi, tandis que des voix chan- 


tent, que les violons pleurent, que 


les violoncelles sanglolent de tou- 
tes leurs cordes vibrantes, nous nous 
enfonçons dans le bassé; nous revi- 
vons les jours tombés dans, l'irrépa:- 
rable. 
souvenir qui, seul, nous bermel de 
ranimer la cendre des joies élein: 
tes, Un désir intense el doulou- 
reux nOus prend de qoûler encore 
‘aux baisers prodiqués naguére pu” 
des lèvres à jamais qlacées. Nous 
voudrions passer notre bras antour 
du cou des bien aimés comme nous 
‘ falsions autrefois, aux heures de 
confidences et de gralitudes. Hélas! 
aotre étreinte n'enserrerail plus que 
le vide on le fantôme toujours cher 
des affections mortes, 

Mais qu'est donc ceci? Quelle jo- 
yeuse fantare vient meitre en dé- 
route les réminiscences tristes des 
années lointaines? Le mécanisme é- 
tait Las, sans doule, d'être noté 
dans des pleurs ear voiei qu'il tour- 
ne, qu'il tourne, en une farandole 
d'où toute mélancolie s'évade et fuit. 
C'est:la ‘danse des Pierrots” ,exé- 
culée par un orchestre délicienx 
dont les cuivres éclalent en sons 
clairs, dont les cordes vibrent sons 
l'archet inspiré, dont les clochetles 
tremblent en de jolies notes fines. 

Et l'on croit voir les Pierrots et 

les. Pierrettes : agiter leurs grelots 
‘dans une ronde folle et graciense, 
Ils vont, viennent, s'inclinent, $e re- 
lévent, légers et souples, dans une 
Jumière ‘délicatement teintée; ils 
.#’eulacent, se quittent, se saluent et 


euvent maintenant s'offrir 
e frais des jouissances artis-. 
‘tiques dOnt seuls les riches poit- 


que d'heures 


Le 


à 
| 


Nous nous cramponnons a 


.58 sourient, polligent presque com- | 


* me des papillons qrisés de soleil et 
- dé ‘parfums... 

k accord brusque, un dernier 

s0n de clôchettes et la vision folle 

‘disparait. Mais elle a évoqué le mé- 


:. moÿre des jours enchantés où nous | 
ne savions encore rien de la ‘dou-- 


leur ni du mal, où nous étions heu- 
reux, insonciant, avec du sourire 
aux lèvres et du rêve au fond des 
yeur..…… 

Ave, Maria, gralia plena, Domi- 
nus tecum! 

, L'heure a passé. .Le soir tombe. 
a village, angelus a sonné. Il ya 
winigt, où trente, On quarante ans, 
en une fin de jour comme celle-ci, 
- Féuünis autour de la table de famille, 
D parents: et enfants, mains jouïntes 

” et à genoux, nous disions la sublime 
- prière à l'Immaculée que chante en 
:..ce monient la nix mélodieuse d'une 
| artiste: ‘aimée: 
ÿ® ‘@ra. -pro  nobis, peccatoribus, 
Rune et in hoya mortis nostrae…… 


ner” 
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ques des Etats-Unis aient 


RER 
’ 


Rome et le Canada 


Un ami de Rome nous écrit:— 

Deux. événements, d'ordre  reli- 
gicux, intéresseront le Canada Ca- 
tholique. 

Tout d’abord, les anciens étu- 
diants romains apprendront, avec 
‘bonheur, da consécration du Révé- 
rendissime Père Lépicier, IO.S.M,, 
le 29 mai, comme Archevêque ti- 
tulaire de Targe, et sa nomination 
au poste de Visiteur Apostolique 
aux fndes Orientales, Un de ses 
anciens élèves, et ami intime, ra- 
contera dans “Le Devoir” de Mont- 
réal, les fêtes qui ont cu lieu à Ro- 
ne, à cette occasion. 

Le second événement, honorable 
pour notre pays, et particulière- 
ment pour le diocèse de Montréal, 
est la nomination de Monscigneur 


ne titulaire de la Basilique de St- 
Jean de Latran., La bulle de pro- 
motion, émise par la Daterie, por- 
te Ia date du 24 mai dernier, et est 
signée par le Cardinal V. Vannutel- 
li, Dataire de Sa Sainteté. 

Pour la première fois, un prêtre 
canadien occuper a une Stalle dans 
le Choeur de la Cathédrale du Pa- 
ve, el ces geste deb ienveillance, d'e 
la part du Saint- Père sera sûre- 
ment apprécié avec reconnaissance 
par Le pays tout entier, 

Le Saint-Siège veut évidemment 


Pabbé A. Curotte, comme Chanoi-: 


Rome, où il remplit déjf les üm- 
portagtes fonctions de Consulteur 
dans les. S. Congrégations. des Sa- 
crements et du Concile. 


même question, parait-il, d’une 


chaire de professeur dans une des 


Universités romaines; un prélat de 
nos amis nous disait aussi, qu’on 
avait voulu récompenser le nou- 
veau dignitaire de son zèle pour la 
diffusion des doctrines Thomistes, 
au cours de. sa carriére, soit au 
Canada, soit à Rome, Les mem- 
bres du Chapitre du Latran ont 
fait un accueil très sympathique à 
leur “Collégue Canadien.” 

La cérémonie de l'installation 
solennelle a eu lieu, le dimanche 
15 juin, fête de la Très Sainte TFri- 
nité, Son rginence le Cardinal 


EE 


Laurenti, Son. 'excellence Mgr 
Le epicier, anciens professeurs de 
de Pabbé Curotte, furent, ce jour- 


là, les hôtes d’ honneur du vénéra- 
ble Chapitre, et  ajoutèrent 


leur présence à Péclat de la céré- 
monie, 
Tes Chanoines de Saint-Jean de 


Latran sont de droit Protonotai- 
res apostoliques surnuméraires. 

Une fête importante se prépare 
pour célébrer en Novembre pro- 
chain le seizième centenaire de la 
fondation de la Basilique de La- 
tran, et le Pape s’y est associé à 
lavancé en adressant à son Cha- 
pitre un bref admirable. 

Nos félicitations. 


"en Chine” 


Rome— La congrégation de lat 
Propagande a approuvé le projet | 
de fonder une université catholi- 


que à Pékin. Elle sera établie par 
*abbé de St-Vincent de Beatty, Pa. 
avee la coopération de “tons les 
monastères de l'American Cassine- 
se Congregätion de l’ordre des hé- 
nédictins. 

DE 


ne 


5 


Deux canonisations l'an pro- 


chain 


Rome— Deux décrets de la Con- 
grégation des Rites ont été lus di- 


manche à la Sala Regia au Vati- 
can. Le premier déclare la possi- 


bilité de la canonisation de la” bien- 
heureuse Marie Madeleine Postel 
fondairice des Soeurs des Ecoles 
Chrétiennes. Le second approuve | 


les miracles pr aposés pour a béa- 1! 


tification ,du vénét able Antonio 
Mivia Cianelli, évêque de Bobbio, 
La cananisation de- la bienboureu- 
se Postel et-la béatifiéation du vé- 
nérable Gianellj auront lieu au 
cours de l’année sainte, 

HE 


L'oeuvre des religieuses aux 
Etats-Unis 


# 

*Ameriea”, dit que vingt mille 
religieuses catholiques sont oceu | 
pées à lheure actuelle, dans les: 
hôpitaux des Etats-Unis et du Ch- 
nada, où elles sont les plus appré- 
ciées des infirmières. Mais ce 
chiffre, déjà grand, devrait ètre 
doublé si l’on veut répondre aux: 
demandes sans cesse renouvelées, 
qui réclament des Soeurs pour 
tous Îles hôpitaux. Environ quatre‘ 
millions de malades Jeur passent: 
par Îles mains chaque année et lon 
évalue à 25,000 le nombre d’infir- 
mières laïques qui sont formées 
dans les cours dirigés par. les 
Soeurs et attachés aux hôpitaux. 

Les Soeurs enseignantes sont: aux. 
Etats-Unis au nombre de 70 à 80- 
000, nombre tout à fait insuffisant. 
si, comme on le croit, les écoles 
catholiques se multiplient le telle! 
facon que tous les enfants catholi- if 
la pos- 
‘sibilité de fréquenter nne école 
confessionnelle catholique. La 
question de lPenseignement, en An- 
gleterre et aux Etats-Unis, est une 
de celles qui préaceupent le plus 
les prêtres et Îles fidèles. 


ee 


Une mine d’or au fond dé 
l'Océan 


Londres-— Au cours de la guerre, 
un sous-marin allemand avait coû- 
lè un paquebot anglais qui trans- 
por tait dans ses sontes 8,211 barres 
d'or, d’une valeur de 5 millions de 
livres sterling, 


Aussitôt, le gouvernement britan- 
niqué décida de faire tout le possi- 
ble pour récupérer ce trésor; dés 
le printemps de 1917, un navire 
spécial et tinqg scaphandriers arri- 
vaient sur le lieu du désastre, re- 
pairaient l'épave et faisaient les 
premiers travaux d'approche. 
put se rendre compte de la difficul- 
té du sauvetage. D'abord, le navi- 
re était coulé par 140 pieds de fond, 
ce qui est la profondeur limite où 
peut descendre un "aphandri er; 
ensuite, il v avait ane énorme 
quantité de débris accumulés qu'il 
fallait enlever avant de pouvoir pé- 
nétrer dans le navire; enfin, celui- 
el avait êté coulé au "ndrd de: l'Tr- 
lande,‘ en him point où de violents 
courants marins devaient gêner sé- 


rieusemenf le ‘travail, 


ee 


Ce qu'un home. mangé ën 
sa vie 


Xaoa 


Vous. êtes:vous Darfois demandé 
ce qu'un homme normal pouvait 
consommer au cours de son exis- 


tence? C’est un problème intéres-. 


Sänt dont voici la solution. 


“Un homme mange de 225 à 250 
quintaux de pain; 18,000 kilos de 
viande, 10 à 15,090 oeufs; 6,000 ki- 
los de pôisson, et boit environ 25,- 
000 litres de liquide... 
combien. de. temps ? direz-vous, Ce 
petit menu est calculé sur l’alimen- 


tation ‘d’un homme de soikante-dix:. 


ans. Et Tloi:ne' compte pas ici les 
pommes de'terre, les petits : pais, 
les carottes, les fromages, les Hruits, 
Jes salcdes . 


On f 


Mais , en. 


Tok io—Le 


gouvernement impéri- 
al du Japon a conféré au capitai- 


. he-aviateur français Georges Pelle- 
tier d'Oisy, l'ordre du Soleil Le- 
vant, de cinquième classe, en mé- 


moire de ‘son exploit magnifique 
d'une randonnée aérienne  Paris- 
Tokio. 


à ee am 


306 millions d'Hindous sous 
la: domination anglaise. 


| La populatiôn des Indes anglai- 
ses, d’après un recensement termi: 
Le en, mars dernier, est de 318,942, 
980 Habitants... On -croit toujours 
qüe celte énorme population se sou- 
lèvera un jour contre la domination 
anglaise, 


a 


Des millions dans le ventre 
s d'une baleine : 


Cape 'own—Un baleinier 
turé près de Durban. Natai, une 
baleine, dans les intestins. de la- 
quelle ‘on a trouvé plus d'un millier 
de livres d'une substance qui sem- 
ble être de lPambre gris. Cette 
substance qui est utilisée, en par- 
Ponce, 


a cap- 


fumerie, pote environ #75. 
soit 81,200, la livre, Ce serait donc 
une véritable fortune que réalise- 
raient les propriétaires du balei- 
nier, 


se 


ent Le LS 


. . 

Une bague dans un poisson 
| Paris— Une Méviche de Tunis, 
Hit qu’on expédiait du marché cen- 

tral de Tanis, à destination de Be- 
da un casier de merlans. Dès l’ar- 
vivée à Beja, le marchand deitina- 
taire revendit son poisson au dé- 
-tail dux ménagères de Ia localité. 
Quetle ne fut pas la surprise de 
Pune d'elles, en nettoyant ses mer- 
lans, de trouver dans le ventre d’un 
de ces poissons, nne bague en or, 
garnie d’un brillant, 

Le même jour, cette 
ménagère vendait sa trouvaille 
340 francs. Le fameux merlan a- 

ruteur de bague av: ait été, avec ses 
congénèr es, pêché à lentrée du 
golfe de Tunis, dans les parages de 
l'île Zembra, … 


heureuse 


Le 


LES NOUVELLES 


EN QUELQUES LIGNES 


VANCOUVER— Le chef défait 


du parti conservateur, M. Bowser a | 


: décidé de quitter la politique, 


SHAWINIGAN-FALL SM, le no- 
taire Richard, député de St-Mauri- 
ce à été tué dans un accident d'au- 
a, 


HALIFAX “Halifax vient de cé- 
lébrer le 175e anniversaire de sa 
fondation par Lord Cornwallis, le 
23 juin 1749. Des attractions spor- 
tive furent le principal événement 
de la journèe, 


SAN FRANCISCO— Des canniba- 
les ont dévoré le gardien du pha- 
re sur une île du” Pacifique, 


PEORIA, Hi .8 personnes ont 
êté tuées dans un cyclône qui a ra- 
vagé la basse ville, L’étendue du 
cyclone représentait 2 milles de 
long sur 3 milles de ‘large, \ 


WiNSTEM SALEM, N. C— Six 
hommes ont perdu la vié, quand un 
éclair frappa une remise où ils s'é- 
taient rofugiés contre un orage, et 
fit exploser 150 livres de dynami- 
e. 


PARIS— Une ‘exposition de ro- 
ses qui à eu lieu récemment.à. la 
roscraie de Bagatelle, au bois de 
Boulogne, : ‘a démontré que la rose- 

raie possède 14,000 variétés de ro- 
‘ses, 


PARIS— Edouard Bdlin, * inven- 
teur d'une méthode pour la trans- 
mission de photographies par le té- 
phone, nnnonce, qu'il en a trouvé 
June autre ui pe ermettra Ja: trans- 

mission de-la photographie par le 
sans-fil, : 


nn . 
BRUXELLES— Le licuténant Er. 
nest ‘De Muvter, : pilotant le ballon 
Belgica”, à été . proclamé vain- 
queur ide la course internationale 


deutenanit De ‘Muÿier a atterri à 
St-Albans’ Head, sur la Manche, à 
peu près à 609 “kilomètres de son ! 
point dei énart 


Length À rate 


par. 


jour. a. coupe. ‘Gordon Bennett, Le. 


| 


1 
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Il’ serait |’ 


A 


attacher le nouveau  Chanoine à 

| LES NOUVELLES 

| _ CHEZ NOUS ET-AILLEURS . | 
“Une université sité catholique Doisy décoré par le Japon 1 


* ya en plus les montants payés aux autres, avocats, CR 


Î 
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Pour quoi nos taxes sont si élevées | 


' © : : 
Par ce que ; nous avons fait passer les revenus provenant des permis ei de la vente des liqueurs, 


du TRESOR PUBLIC DANS LA POCHE des contrebandiers et des vendeurs d' ‘alcool frelaté, 


t 


En 1915 le revenu des permis était $251,380.67—Aujourd' hui, rien, | « ë | ; 

En 1917-18 les. dispensaires du fgouvérnement de la Saskatchewan ont: rapporté plus d un mil | 
“dion et demi.—Aujourd' hui, rien. : | 

Dans les prémières années, alors que nous NE PAYIONS PAS de taxes, 75% du revenu pro: É 
“venait des permis pour. la vente. des liqueurs. . | 5 ri ir. 


.P arCe QUE Jailoi de Tempérance de la Saskatchewan COUTE TRES “CHER. Salaires à à corn- î 
mission, $32,913.07; dépenses de voyage, $7,906. 97; services et dépenses des’ mouchäïrdé" fees fern- : 


 porairement, $26,928. 63. n ; _ 1, 


Le directeur des poursuites de la Loi de Tempérance de la Saskatéhewan, Honoraire fixe, $7, ‘Æ 
800.00. Honoraires et dépenses, $21,103.20, soit un grand total de $28,9 903.20. pour un seul avocat, l 


“Pi ar ce que NOS INSTITUTIONS : COUTENT. 1 TROP CHER. : “La prohibition Féjime les pi 
sons”, ‘affirme le: sprohibitionniste. . Est-ce vräi ?: En. 1919: le coût-riet : des. prisons, de Le spovince était 
$80;427.51. DORE D ce : PS, RON 

En 1923 le. coût s'est élevé à sue, 114.68. on Fe _ 


LE PASSIF AU-.COMPTE des’ prisons en 1919 était $829,624. st, et én. 11923 ik (Best äccru jus: 
qu'à $1,175,285.87. LS : : 


diner, 


Et  ! : En 1919 la moÿenne dé personnes en “brison p: par jour était 1 un. om Ë É 
 ! Régina—12295; Princé-Albert—76; Moosoïnini—0. | CA mie L 
En 1923: A SE D US É 
-_ Régina—-180.05; Prince-Albert— 117.85: Moosomin-—51 moyenne Fe mois. Lt ; : : 
Condamnations pour ivresse, 1919-—618...,.,......1923—816.. Durée L a _.. + 
. Infractions à la loi de Temp., 1919422. ...,....,..1923-—708.. | : 
Les asiles d'aliénés coûtaient en 1919—$198,131.98 1923—$582, 029, 93, PR 
LE PASSIF DU COMPTE des asiles d'aliénés en 1919 était $2, 195. 028. 33; ie s'eit. accru en 
4923 jusqu'à à $5,804,940.94; | : Leslie et i 
Folie en général—  - L CT CT | 
1919— 804, Total des régistres. ; ou D eee ee a Ne . É 
. 1923-—1,294, Total dés régistres. . ct ° rie ; É 
Folie occasionnée ‘par: l'alcool et alcéolisme aigu— CT re ; É 
19193 2 19201 0 19232 ES : Ë 
À Et finalement PARCE QU'IL est impossiblé de ‘se. rendre” compte ‘exactement ‘dé Téccroiése: : 
‘ment énorme du coût d'administration dé la justice dû au travail additionnel’ que. demande . JL mise en 
. vigueur de la loi de. Tempérance de la Saskatchewan. . “Au moins quatie ‘cinquièmes dü -témps de là 
police provinciale fut employé à: là mise en vigueur de celte loi.” _ lon: W. FE . À “Turgéon, (lors pro: 
cureur général). 5 te Li | 
| | | Coi n ment voter : Let 
à 5 { ee : "+ sn 
| Li : Le bailetin. a employé sera ‘à peu près come ci-après. FOOT LUE 
1 1. L Ce . op Lu mi 
T VOTRE BULLETIN devient nul si vous ne ‘votez pie air kä question PRES | 
| MARQUEZ s sur votre bulletin une croix comme cect x 
È us En : : h | : er | _ | un . | : “ Le n 
L | ou oi Lo, 03 |  . or, , Ne . RSS ; 
Question |. Etes-vous en faveur de la prohibition dans la Saskatchewan ? 7. : QE j | 


à - 
ER u - : . . 
à re . . « - D e 

n D © 


Question 2. S un système de contrôle par le gouvernement est établi en faveur _ 
:. 7 de quel des deux systèmes suivants êtes-vous ? | 5 


n 4 
À 


.(A) Vente par les vendeurs du. gouvernement en paquets scelléd 


,.. ‘ de toutes ligueuts, spiritueuses et fermentées nee 
. \ L | LU , \ 
4 DRE 
ou. ci / , 
| , | ! # s . 2 \ 
ne : . 2. . ho 4 D Lt 4 A : 


(B) Vente par les’ vendeurs du gouvérnement ‘en |‘paquéts: scel- 
… lés de toutes: liqueurs spiritueuses et ferinentées, et ausèi vente de le. 
” bière dans les tavernes autorisées par permis, 


lecteur doit voter sur la question No. 1; et un bulletin a sur lequel d: n y. 8. aucuns. réponse de don- 


. © née à là question k «esésnul, rer 4. 
s “ Le v ET ‘ + . AT 
- Ï« - CS , ce ' 
: D 
| dd 
roinnc hihidonniet a 
iromper >itionnisies- 


se 


paie 
past 6 
(en) 
ms. 
_ 
1 
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mu 
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aska tchew an 
Régina, Sask- 


=: CPR cut son . Cl , Dog ou maumt ever PL mn " 
u 2 comme ms Le eee nie an ee ms tniremamateses 40e cède eme pe ee) OO item ene mpnenmnles oupeeenumdnem + ie eaae  um 
/ « 4 . ne. 
t EE — _  — — —.—…. . …  —.—. .—_-_ …— — — —— H 
2 L Le / À 
é PROVINCE DE LA SASKATCHEWAN | | oo, L | | _ 
CANADA Lo | . 
£ L . . . , , | . . » n % "à , » ‘ ë 
= Avis public est par les présentes donné que conformement bref émis par sa Majesté et daté du 3ème jour de mai 1924, je requie vs le présence des électeurs aux différents  polls ci-deseous énumérés, à 
E - Ji A ‘ ci 
È p Eur, 4 , , É 
_ | Afin de recueillir les votes des dits électeurs sur les questions suiva nles: , , ON un ae coco he 27 - 
Question Le . Etes vous en à faveur de la Prohibition das la Saskatchewan ? ou | 
5 LU 4 : 
Question 2. Si le système de vente des liqueurs: contrôlé par le gouvernement est établi en. f aveur duquel 
. DS  étes-vous ? . * Lo ua oo oi L 
4. ad Vente de toutes Liqueurs Spiritueuses, de Malt, par agents du gouvernement dans des Colis Scellés 
ë _ : 
Bo oct, te 
Da n Vente de téutes Liqueurs Spiritueuses--Malt par agents du gouvernement dans des Colis Scellés, en. 
É DES sr, un 6 ‘ , . : Ë 
LL A ne plus. vente de la bière dans des établissements licenciés. oo 
- ét qué Li voor aura lieu à la dite ‘date entre neuf heures du matih et cinq heures du soir dans Ls différents polls suivants: L Ë 
: VV. À : _. Ë 
3 Poll Sub- Div. No 1, PRINCE-AL-" qui se trouvent au Nord dela 19è. Poll Sub- Div. No 4, LILY PLAIN” katchewan à ou près l'école de la branche Nord de la rivière Sas River, le tout à l'ouest du second : 
Ë ALBERT EST— Comprenant partie ie dans le Settlement de Prince- Comprenant tont des Sections Colleston. katchewan et aussi toute cette par- Méridien, à ou près l'école Aling- 4 
ë de da Réserve de la Baie d'Hudson Albert, à ou près de l'évele Queen 94 et 25 et les lots de Rivières 1 ; - \ tie des sections 14, 10, 11 et 12 qui. léy. î 
È à l'Est dé la huitième Avenue. Est - Mary” - .2 et 3 dans Île Canton 47. rang 285 Poll SupDiv. No 19, "GECII—Com- se trouvé à l'Est de In Little Red , | , ë 
È et entre la huitième rue et la bran- P. IL Sub-Div. No 8,  MGREG OR 1 l'ouest du 2ème Méridien touté prenant est, n 48. à 24. “ River, Canton 50, rang 26 et aussi Poll No 41 NORTHSIDE-Compre- 
È che Nord de la Rivière Saskatche- Ce ant toute 1 üe de Ia . des Sections de 19 à 36 inclusive- sivemenf, Canton rang 21, € toute cette partie des sections 1, nant-toute celle partie du Canton 
È wan en la Ville ée Prince-Albert, “emprenant toute la partie de à -ment Canton 47, rang ! à l’ouest, les sections 1, 12 et 13, Canton 49, 10, j' et-12 qui se trouve à l'Est 51, fang 26, à l'ouest du second 
È aussi toute la partie: du Canton ‘48, Ville de Prince-Albert_ qui se trou- du 8ème Méridien et toute cette” rang 2a, à ou près l’école Céeil, de la Little Red River, Canton 49. Méridien qui se trouve à l'Est de 
Ë rang 26, à l'ouest du. second méri- Ye ae du de la sème tute à où partie des Cantons 48 et 49, rang Poll : Sub-Dir. No 2, STEEP rang 26, te tout à l'ouest du second ln Little Red River, à ou près ln 
Ë dien, qui se trouve au ‘Nord de la près du * Legia e Ansutute. 1 à l'ouest du 3ème Méridien oui CREER Comprenant toute cette Méridien à ou près la résidence de résidence de M. Alex Baxter. 
É DATA VS à ne sud du lot Pool No 9, HALCRO— Comprenant \. trouve au Sud de la branche; partie du Canton 49 des rangs 22 M. James M. Crum. Poll No 32, HENRIBOURG-- C'on- ë 
È 1e, TVIETe aus, la colonie de. toute, la partie du Canton 46, rangs ord de la. Rivière Saskatchewan‘ o 22 à l’ouest du second Méridien : prenant tout du Canton 51, rany É 
ë Prince-Albert, gare. du C. N. R.. 25 et 26, à l'ouest du second méri- et .laute cêtte. partie des Citons” “se trouve au Sud de la bran- Poll No 26, RIVERSIDE-—-Compre- 2. À l'ouest d rond Méridien, 4 
È Poll Div. N MACDONALD dien qui se trouve ou Nord de la 47 et! 48, rang 2 à l'ouest di 3ème. ‘che Nord de la Rivière Sak: itche- nant toute cette partie du, Canton : à où res l'école Hen: il RS Ë 
É C Ve n a ] de m branche Sud de la Rivière Saskat- . Méridien qui se trouve au Sud de anexcepté les sections 1 à 6. Can 49, rang 26 aui se trouve à l’ouest 1 D scole Hripour£, É 
Ë Réserve de “toute a partie e H chewan, à ou près de l’école Hal- lah vanche Nord de la rivière Sas ton 49. ne 2e 146 Canton: 49, de la Little Red River et qui n’est Poll No 33, SPRUCE DOME.-Conm- à 
Ë s'ête \> e d de le gè fn qui gro. ” katchewan à ou Près de l'école de .. rang 93, se trouvant tout deux à pas inclue dans les limites de la prenant tout de ces parties den sec- El 
=. Ni toute ln vartie de a Réserve de ‘ Lily Plain, “ : © l'ouest du second Méridien, à ou Ville de Prince-Albert et nusei lex lions 13, 14, 15,:23, 24, 25, 26, 27, ë 
Ë ne Baie” a partie Sat éerve de - Poll No 10, RED. DEER HILL— . me! près le Bureau de leoste  Steep sections 11, 12, 14, 14, 23, 24, 25, 32, 34, 94, 95 "et 36, Cantôn 50, É 
Ë jo ae ere ui N'éten 14 Comprenant” tout. le Canton 46, Poll /Sub-Div. Nh 15,  KIRK PAT Creek, : 26 et 36. Canton 49. ranw 27, le tout rang 26, l'ouest du second Méri- È 
Ë nue Le &émd Rue Avenue. E st Le rangs 27.et:28, ouest au second mé- RICK—Comprenant tout du Cane ‘ : . - à l'ouest du. second Méridien, à ou dien qui se: trouvent à Pest de la # 
Ë N d + la UR: ue & k Raw 1e ridien, à où près de- l'écuie de Red: ton 47, rang 27 à l'onest du second Poll Sub-Div. No 21, FANFORD— près la résidence de J. Russell. Little Red River. à où ‘près d'écale sl 
È " es: tot ivière, ër aie N "4 Deer. Méridien et les lots de’ Rivière Nos ‘Comprenant les sections L à 6 in- Hanna. EE 
Ë aussi es. Dis" de ivière à el ja 4 à 51 inelusivement dans la Colo- | élusivement Canton 49, rang 22 et Poll No 27, BUCKFAND—Compre- ë 
5 ‘ RE me A au Col .de le | Poll No 11, GERROND--compre- nie de Prince-Alhert, et seétion 1, . les ‘ections. 1 à 6  inelusivement, uant toute cette partie du Canton Poll No ‘4, AUBE RTVILLE—Con- É 
É cp ëme A ue" dans : a, Co nié. . de: - nant. toute la partie du. Canton..45, ..: et. le. quart de section Sud-est. de Canton 49, rang 23 et tout cette 48, rangs 27 et 28 à l'ouest du se- prenant tout de la section. 51, rangs ë 
È princes lbert,. RER près. dé d'école: rangs 26, 27 et-28 à l'Ouest.du se-: * Ia section. 12; Cæûton ‘48, fran "2 ‘partie du Canton 48, rangs 22 ét cond Méridien qui se trouve au 24, à l’ouest du second Méridien, à El 
Ë e la Nenvième Rue, " . cond Méridien qui se trouve au. à l'ouest du Secnnd Méridien, à où 23 qui se trouve au Nord de 1 Nord de ln branche Nord de la ri- vu près ln résidence de M. Heau- ä 
d Poll-Sub-Div. No 3, WOODMAN—- Nord de ja branche Sud de la Re près de l’école Ridge. “branche Sud de ln de la Rivière jure Snntehewan et le Canton chêne. . É 
Ë vière Saskatchewan, à ou près de Saskateh .Î l , rang et aussi cette partie du ° É 
= Comprenant les lots de rivière 1 l'école - Gerrond. Pélt Sub-Div. No 16 ISLAND rond Méridien. pont, à roucas qu Canton 49, rane 27, excepté les sec- Poll Sub-Div, No 35, FOX— Con Ë 
È la l 19ème rue dans la’ colonie de- ” LAKE-—Comprenant toutes les see” * sidence de M. John Downward. ; tion 11, 12, 18,14, 23, 24, 25,26. prenant Len, Canthns 52, 63 et 54, ë 
É Prince-Albert, a ‘où près de In pla- ‘joll No 12,  MACDOWALL— Coin- tions de 1 à 24 inelusivemeñt Can: _ et 36 dans dit Canton 49, ranv 27, rang 24, à l’ouest du segond Méri- É 
d ce du Marché. P ï prenant le Section de 19 à 46 in-.: ton 47; rang 26.à l'ouest. du seront Poll Sub-Div. No” 22, STANLEY- le tout à l'uestu du second Méri: dien, à ou près l'école, ; Ë 
Ë ° | elusivement .&ans la Canton 45, Méridien, tout des Sections 3 à 10 VILLE— Comprenant toute cette dien, à oup rès l'école Buckland. Volt No. a6,° PADDOCKWOOD … É 
E Pall Süb-Div, No 4 CENTRE — cs rangl, À l'ouest, du troisième Méri- mclusivements es Es, sections 5 à ame du Canton Hp ans 24 à Poll No 28, WRITE STAR Com Comprenant iote la bection 62 5 
Ë omprenant le lot- de rivière 78. dien et aussi dont le anton: 46, inclusivemen anton rang ouest du seconcs éridien qui se 0 , som Le À , È 
ë aui se trouve au Nord de la 19ème ‘dans le rang 1, à l'ouest .du 3ème. : 25 à l’ouest du-second Méridien, et trouve au nord de la branche Sud prenant tout des sections 1, 2, 11, die, 2 À pr Paddoch wo Méri- Ë 
È rue dans la colonie de Prince-Al-. Méridien, aussi les Sections de 1 à | Haute rette partie de la réserve de de la. Rivière Saskatchewan et la ,12, 13, 14, 23, 24, 25, 26, 35 et 36, ! ‘ Ë 
El bert à-ou près de Snile du Conseil 18 inclusivement dans ‘le Canton ‘John Smith oui se trouve au Nord: ‘demi section ouest de la section 2 Canton 50; rang 27, l'ouest du Poll No 37, MARTIN Compre- Ë 
£ de Ville, 47, rang 1, à l'ouest du 3ème Méri- de la branche Sud de la rivière et toutes les sections 3, 4, 5, 6, 7, second Méridien, aussi toute cefte nant tout de la section 52.et rangs Ë 
& . dien: aussi, toute celte partie du Saskatehewan, à ou près de l'école 8, 9, 10, 11 et une partie de la sec- partie du Canton 60, rang 26, à 26, 27 et 28, à l'ouest du second ë 
É Poll Süb-Div. No 5, € N. OUEST * Canton 47, rang 2 à l’ouest du 3ème de Davis. tion 12, Canton 48, rang 24 à l'ouest : l'ouest du second Méridien qui 86 Méridien, à ou près la résidence de £ 
É —Comprenant, le slots e rivière 76 . Méridien qui se trouve au Sud de | du second Méridien, à où près l'é- trouvé à l'ouest de la Little,’ Red John Carter. CE Ë 
5 et 77, qui se trouvent au Nord de la lab ranche Nord de la Rivière Sas- Poll Sub-Div. No 17, RED- DEER céle Stanleyville. River, à ou près l’école White 1,0 É 
È 19ème rue dans là colonie. de Prin- katchewan. Et les Sections 1, 12 CREEK-—Comprenant tout des sec- x No 23, HONEYŸYMOON Star. Poil Sub-Div. No 38, MOYSER — Ë 
È ce-Albert, aussi toute la bartie oui: ef 13 dans le Canton 47, rang 28, tions 25 à 36 inclusivement Can- Poll Sub-Div. No 23, : 1 Comprenant les, Canions 53°et 54, È 
E- se, trouve au Nord de‘ia branche. ‘ouest du second Méridien, à ou près ton 47, rang 26 à l'ouest du second lout du Canton 50, rang 24 à poil no 29, KEHOQE-Comprentnl rang 25 et la monfée est de 53 et Ê: 
Ë à Nord de la “Rivière Saskatchewan dé l’école de Macdonald. “Méridien et toute cette partie du l'ouest de second Méridien com 14, 23, 4 sectionn Canton 50. ran 54, rang 26, à où près li *ésiden- = 
È dans-les limites de la Ville de Prin- un Canton 48, rang 26.à l'ouest du se- pris le Burenu de Poste oney- 2 or 0e va : # ve de M. P, T. PIERCY.  ”! Ë 
Ë ce Albert, à ou près, äu as CHEline — Poll “No 13, WINGARD— Co Wpre- <otid Méridien qui n'es pas inclue mogn. .?8 à l'ouest a 2ème Mr ion 19! ‘ Poll Sub-Div. No 39, 1 CLANTON- Ê 
È Ring” ol. nant- tout (le ‘Canton. 46, rañg 2, dans les limites de la Ville de Prin- , Div. Né 24, EAST NEUK 1e sections , 5. 6, 0, VILLÉ-C î D out Le Can ë. 
É Ê oest du 3ème Méridien et toute ce-Albert. à ou près d lé le de Poll Sub-Div. No 15, 16, 17, 18 19, 20, 21, 22, 27, 28, AE-—Comprenant tout “an E 
ES Poll . Bub Divi- No’ ‘ chan * ‘‘eette” partie du Canton 4r, rang 3, A s de l'éco’e —Comprenant tout des séctions 13 29, 40, 31. 32, 53*et 44, Canton -50, ton 49, rang 24, à l’ouest. du se- Ë 
È OUEST — HAE les” lots de l'ouest” du 3ème Méridien qui se . Maiden Lake. ” à 36 inclusivement Canton 50, rans rang 27, à l'ouent du second Méri- cond Méridien et la section 46 dans ë, 
ë rivière 71, 72,-73, 74 et 75 qui se - © trouve au Sud de la branche Nord Poll SuhDiv, No 18,  COLLESTON _25 à lu ouest du jecond Méridien à — dien, à ou près la réaidence de le canton 4 ane 2 à ou ps £ 
È trouvent au Nord de la 19ème rue de la Rivière Saskatchewan, et tou- —Comprenant tout des sections 23: ou près l'école Bodole, M. RSoulie, "je qu de on 
É darfs la colônie de Prince-Albert à. te cette partie du Canton 47, vang à 36 inelusivement Canton 47, rang . Poll No: 25, SPRINGS—Compre- Poit No 30, ALINGLY—Compre- No 40 EMMA LAKE— Compren- 
È EPS: du Patriote de l'Ouest” 3, à l'ouest du 3ème Méridien qui :25 à l’ouest du” sécond Méridien, et * * nant tout des sections 1 à 12 in- nant tout cette partie du Canton nant les demies Ouest des’ Cantons 
: Co SublDiv.. No 7, MeBETH— , se trouve au Sud de la branche toute cette partie du Canton 18, clusivement Canton 50, rang 25 et 51, rang 28, et le Canton 51, rang 64 et 54, rang 26, et tout: dés Can- 
Ë Siren ee les: lots de rivière ‘60, Nord de, la Rivière Saskatchewan, ‘rang 25, qui se trouve au Sud toute cetle partie du Canton 49, 27 et le Canton 51, rang 26, qui se tons 53 et 54, rang 27, à'ou:près la 
=. , LL 62, 64, 64, 65, 66,. 67, 67, 69, 70, à ou près de l’école Garchland. RL ‘branche Nord de la Rivière Sas- rang 25 qui se trouve au Nord de. trouve à l'ouest de la Little Red résidence de M. Raymond' Fern. 
ER La E ° 
= É en plus. qué él 12ème jour ds à mois d'Août 1924 à à l'Hotel de Ville a : Prince-Albert à à 10 heures .a.m., je prendrai connaissance des comptes rendus reçus ‘des officiers rapporteurs, $e’compterai les vates 
: pour et contre la dite ‘question. 1 et en faveur du système À et du sy stème B mentionnés dans, là dite question 2 et'je ferai rapport surle. dit vote tel. que requis par le dit acte. De laquelle proclamation 
Æ onséquence, - ! 4 
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| Les Centres Franco-Canadiens 


SERVICE SPECIAL DU.“PATRIOTE DE L'OUEST 


MORINVILLE, | Alta. 
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‘Notes historiques 


Morinville est la plus importante 
paroisse ‘canadienne-française de 
VAlberta, aveciune population de 


4,572 habitants. Elle est située au 
centre de In province, dans un dis- 
triet agricole des plus prosnéres, à 
une vingtaine de milles d'Edmon- 
ton, ' 
Au printemps de 1891, un sroupc 
de Canadiens-français arriva à 
Saint-Albert .sous in conduite de M. 
l'abbé J.-B. Morin, missionnaire Co- 
lonisateur. Comme le ,chein . de 
fer ne se rendait pas encore à Ed- 
monton, mais à Calgary, on dut fat- 
re en voiture les 200 milles: qui sé- 
parent ces deux villes, Sa: Gram- 
deur Mgr Grandin, OT, accueill 
les nouveaux venus avec bienveil: 
lance et solennité; il alla, avec tout 
son clergé, les rencontrer à la por- 
te de sa cathédrale Monsieur 
l'abbé Morin voulait les diriger vers 
Stoney Plain, mais sur, les conseils 
de M. Paul Auvé, la petite colonie 
alla se fixer sur des terres avoisi- 
nant le Lac-des-Oeuls ct devait &- 
tre le noyau de Pintéressante popu- 
-ntion de Morinville Un peu plus 
tard, un autre contingent, de Cana- 
diens-français put se rendre en che- 
min de fer jusqu'a Red Deer, à mi- 
chemin entre Edmonton et Calgary; 
le reste de la route se fit en voilu- 
re, Pendant les dix années de colo- 
nisation active de M, l'abbé 4.-B. Mo- 
rin, les colons affluérent de plus en 
plus à Morinville La plupart ve- 
naient de l'est, èt ils introduisaient 
ainsi dans la nouvelle paroisse les 
traditions, la foi, les moeurs des 
Canadiens-français, La terre du 
district de Morinville était très fer- 
tile, mais dans les premières années, 
elle ne pouvait faire vivre toute u- 
ne famille; Ja raison en est bien 
simple. On ne pouvait pas défri 
cher suffisamment de terra.i fau- 
te il'instruments, Aussi les colons 
profitaient-ils de ce que la nature 
leur offrait: ils faisaient Ja chasse 
aux canards, aux perdrix, aux lit- 
vres, aux poules de prairie. Ils se 
procuraient ainsi une nourriture 
succulente et peu dispendieuse. Le 
bois de construction était fourni 
par une pelite forêt d'épineltes à 
peu de distance du lac des Oeufs. 
Le combustible ne coûtait pas cher; 
on pouvait se procurer .du charbon 
le long d'une crique dans un gisv- 
ment à ciel ouvert à Carbon Dale, 
Pendant ja première année, Îles 
Révérends Pères Oblais vinrent di- 
re la messe à peu près tous les mais 
dans la chapelle de la mission, On 
venait de très loin pour y assister, 
à pied, à cheval ou même en wa- 
gons trainés par des boeufs. Mais 
dès 1892, M. le curé Harnois venait 
résider à Morinville; il fi construi- 
re une maison dont le bas servail 
d'église et le haut de logement. Cet- 
te maison -à deux milles du village 
est actuellement habitée par, M. Zé- 
non Sabourin. | 
èn 1893, le R. P. Desroches, O, 
ALI, devint curé La population 
augmentait rapidement et l'avenir 
de Ia paroisse était encourageant, 
des mariages se célébraient, par ex- 
emple ceux de M. Joseph Houle, de 
M. Willie Beaupré et de M. Norhert 
Svlvestre pendant les années de 
1892 et 1893. Le Père curé fit donc 
construire Péglise qui servit jus- 
qu'en 1908 ct la dédia à Saint Jean- 
Baptiste, patron de M. l'abbé Mo- 
rin, M. l'abbé J.-M. Jolicocur, ac- 
tuellement euré à Saint Arséne de 
Montréal, fut curé de 1894 à 1899. 
M. lPabbé A. Ethier, qui lui succéda, 
commença la construction d'une 
nouvelle église; les travaux presque 


mn ou 


terminés sous sa dircetion, furent 
complétés par M. l'abbé Gauthier 


nonnmé curé en 1912, La mort nous 
entlevait A le curé Gauthier en 
1921, et AL l'abbé Maxime Pilon, a- 
lors curé au Sacré-Coeur (Edmon- 


mn pe 2 € nes me 


ne pouvais manger sans 


dée; je souffrais surtout la nuit; j'avais 
des. maux de tête, des maux de reins et 
toutes sortes de douleurs. Ayant lu dans 
les journaux les succès des Pilules Rou- 
ges, je décidai d’en prendre. Elles m'ont 
fortifiée et complètement remise en peu 
dé temps. Mme Siméon Poulin, 47, Wald, 


Salem, Mass. 


J avais de terribles maux de tête, je 
gouffrais de mauvaise digestion et de fai- 


blesse. Après avoir pris 


férents remèdes, j’ai employé les Pilules 
Rouges qu'une amie m'avait recomman- 
dées et j'ai ainsi promptement augmenté 


mes forces et ramgné ma 
guste Déry, 4653, avenue 


Les mères d 


+ 


soulagement’ dans 


déngereuses. 


Je me sentais si faible et si malade que: 
vraiment je croyais ne jamais me réta- 
blir. Ma digestion se faisait bien mal; je 


e famille font prendre à 
leurs fillettes les Pilules Rouges pour 
leur assurer une benne formation. _ 

Les femmes qui souffrent de maladies 
internes, . d'anémie, etc. trouvent. leur 
l'emploi des Pilules 


._ Rouges. re 
Ceîles ag craignent les accidents: du: 
retour de l’âge doivent recourir: aux :Pi-. 
lules Rouges pour aider le sang à se. bien 


placer et pour éviter les maladies les plus 


dal 
ton), prit la direction de la parois- 
$se, . Honoré de la prélature domes- 
tique de Sa Sainteté, au printemps 
dernier, Mgr Pilon met encore au- 
jourd'hui toute son activilé au dé- 


veloppement de sa paroisse. He 
comme assistant M. labbé André 


Laliberté, ancien professeur au col- 
lège de Chicoutimi, 

La paroisse de Morinville a un 
très bon système d'éducation, Les 
Filles de Jésus de Kermaria (Bre- 
jiignc) vinrent enscigner en 1908 et 
firent construire un peu plus tard 
un couvent, qui fut  considérable- 
ment agrandi en 1920, EHes ensei- 
gnent aussi à l'étole publique. Au 
couvent il y a trois classes libres 
où l'on enscigne le français et une 
classe pour les différents grades du 
High School. À lécole publique, il 
y a une classe libre ct deux classes 
plus élevées où on donne une heu- 
re de français par jour. Dans la 
campagne Je nombre des écoles est 
de quatre; Cardiff en a deux. 

A Morinville, le sol est riche et 
produit un blé excellent pour ne pas 
parler des autres céréales. Cardiff, 
à quatre milles du village, renfer- 
me un gisement considérable de 
charbon et pas moins de trois mi- 
nes pour l’exploiter, C'est en 1906 
que la paroisse prit son véritable 
essor économique par le passage 
du GN.R. et plus tard par celui du 
chemin de fer ED. & B,C. Actuel- 
lement, il y na dans la paroisse 272 


familles dont 3%5 catholiques alle- 
mandes, Les autres sont -Cana- 
dicens-français, Et si plusieurs de 


ses enfants vont demander l’éduca- 
tion classique au Collège des Jé- 
suites, c’est que Morinville a foi en 
Paveénir français dans l'Extrême- 
Ouest et qu'elle espère avoir sa part 
d'influence dans les destinées" de 


l'Alberta. 
Adrien GIBEAU, 
Elève au Collège d'Edmonton, 
ee 


ALBERTVILLE, Sask. 


Tel du'aunoncé dans le Patriote 
nous fümes forcés de remettre no- 
tre fête au 6 du mois courant, Le 
programme sera Je môûme excepté 
que le sermon sera donné par Sa 
Grandeur Monseigneur l'Evèque et 
la grand'messe chantée par Je Ré- 
vérend Père Blanchin, provincial 
des Oblats. Nous espérons que 
tous nos amis de Prince-Albert et 
d’alentour, nous ferons lhonneur 
d'anc visite ee jour-là. Au banquet 
ges mêmes orateurs déjà mention- 
nés adresscront la parole. Nous 
ferons alors connaître le reste du 
programme de la journée, À tous 
la plus cordiale bienvenue ! 

Un Autobus partira de Prince- 
Albert à l'hôtel Aveuuc, le diman- 
che à huit heures pour prendre les 
passagers-et les reconduira je-soir 
après Ia fête, 

Les écoles d'Emileberry et d’Al- 
hertville .sont fermées pour les 
deux mois de vacances. Les élé- 
-ves ont subi leurs examens avec 
succès, . 


QE ————— 
CUT KNIFE, Sask. 


—Madanme Bertrand se remet de 
in grosse maladie qui lavait rete- 
uue au lit pendant plusieurs semai- 
nes, . 
—Mercredi, le 16 juin au soir, 
un grand nombre de catholiques 
se sont réunis au presbytère pour 
souhaiter bon voyage au Rév. E, 
Pacal, OM.E, à la veille de son dé- 
part pour la France, où il compte 
prendre six mois de repos. : La ré- 
union a souhaité en même temps 
la bienvenue au R, P. Gve Simonin, 
OM.I,, qui vient prendre charge de 
la paroïsse en absence du pasteur. 
Une fois de plus on a pu constater 
la bonne entente et l'estime qui rè- 
unent entre curé et paroïissiens de 
Cut Knife, 

Le 24 juin, J 
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sans succès dif- 


santé. Mme Au- 


Souligny, Mont- leurs 
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Carruthers s’est jointe à celle de 
Cut Knife pour célébrer la’ Saint- 
Jean-Baptiste. Aprés la grand'mes- 
se à 10 1-2, tout le monde s’est ren- 


catre amis. 


LE 


e de Bellegarde 


piqueniquer 
St-Mauric 


Concours de catéchisme 


est important d'attirer 
de nos je 
tion de bien. cultiver l’étude du. ca- 
téchisme, ‘ Il est bon, nécessaire 
même, que l'enfant comprenne ct 
ne l’oublie jamais, que le catéchis- 
me mest pas autre chose que la pa- 
role du bon Dieu, mise à sa pürtée, 
Voilà pourquoi, un troisième, con- 
cours, examen par écrit, eut lieu 
au ‘couvent de St-Maurice, dans les, 
trois différentes classes. Chose 
étonnante, .les plus petits, dans la 
1ère classe, enfants en bas de dix 
ans, ont à coeur de donner le bon 
exemple et faire aussi bien, que 
leurs compagnons plus âgés ét dans 
des classes supérieures. Voici quel 
fut le résultat du dernier concours: 
ï . 


lère classe “les petits” 


De St-Maurice— 
Régina George, 94: Paul George, 
99; Paula George, 87; Augustine 
Bourgeois, 85; Louis Perraux, 84: 
Laurent George, 84; Raoul Sylves- 
tre, 78; Joseph Gentes, 78; Simon- 
ne Perricard, 74; Simonne Wilvers, 
68; Albert Hardy, 47. 

2ème classe, les moyens 

De St-Raphaël ; - 
Rosario Emond, 96; Germaine 
Gentes, 94; Lucien Gcorge, 87; Ma- 
rie George, 87: Albert Gervais, 83; 
Jeanne Moreau, 83; Alice Trem- 
blay, 81; Joséphine Beaudoin, 78; 
Eliza - Demetz, 78: Adrien Moreän, 
74; Alphonse Moreau, 69; George 
Moreau, 78; Firmin Magotiaux, 78; 
Conrad Roy, 77; Philomène Hardy, 
68; Lucien Dauvin, 67; Roland Ga- 
brielle, 59; Valère Hardy. 57; Lu- 
cien Lemieux, 50: Anna Brisebois, 
48; Arthur Gervais, 43. 


3ème classe, Jes grands, 


De St-Maurice— 

Aimé Wilvers, 100; Ernest Geor- 
ge, 100: Jean George, 98; Julie Ma- 
hin, 96; Fernand Petit, 96; Alice 
Dauvin, 93; Florent Tanguay, 92; 
Aibert George, 92; Luc Lemieux, 
98; Adrienne Moreau, 86; George 


Magotiaux, 85; Juliette Moreau, 
84; Wilfrid Dubois, 83: Mar- 
gucrite Gervais, 2; Denise 


Gentes, 78; Joseph George, 73; An- 
ne-Marie Lärocque, 58, 
> 


EDMONTON, Alta. 


Le 19 juin dernier fut un des 
plus beaux jours qu’ait connus je 
Juniorat d’'Edmonton, . 
Six finissants partaient pour le 
noviciat; ce sont, G. Forcade, 4. 
Gadzala, V.-Gaudet, L. Godbout, V. 
Joly; À. Tennant., En vérité cet é- 
vèénement fut dignement célébré. 
Le matin, un choeur nombreux 
rendit magnifiquement bien in mes- 
se_ si harmonieuse de. Léo Delibes 
Le soir nous ménageait une de 
ces rares séances au sortir desquel- 
les chacun se dit: ça fait du bien. 
Les sujets étaient appropriés et ni 
trop longs ni trop nombreux, Le 
charmant mélange du, joyeux avec 
e séricux méritait la louange de 
tous les critiques, 
G. Lavoie nous firent rire jus- 
qu'aux larmes dahs un passage du 
‘Bourgeois Gentilltomme.” Mon- 
sieur Vianney Joly déclama, on ne 
peut micux 
tre.” Monsieur A, Tennant parla 
en anglais. Le bijou le plus appré- 
cié fut le touchant discours de, M. 
Valérien Gaudet, Cest avec uné 
véritable émotion qu'on écouta ses 
adieux à ses maïltres, à ses livres 
et à ses amis. 
Heureusement pour eux, le ve- 
gret que leur cause la séparation 
de toutes ces choses aimées s’unit 
au bonheur de partir pour la meil- 
leure part. Le père supérieur uti- 


Force et santé chez la femme assurées par l'emploi des 


J'ai souffert de mauvaise digestion 
“pendant au delà d’une année. Le peu d'a- 
liments que je prenais passaient très mal 
et c’étaient ensuite des gonflements, des 
maux de tête, puis je me sentais très af- 


Une voisine me persuada d’es- 
sayer les Pilules Rouges. J’en ai pris plu- 
sieurs boîtes qui m'ont tonifié tout. le sys 
tème. Depuis je me porte bien‘et me sens 
heureuse. . Bien des remèdes que j’avais 
employés auparavant ne m'avaient rien 
Mme Wilfrid Leclair, 16%, 
Ferdinand, Montréal. 


pue St- 


J'étais bien faïble et avais contiriuelle- 
ment-une douleur de dos. Le matin je me. 
sentais accablée et j'aurais voulu rester 
couchée. Les Pilules Rouges, que.j'ai.em-. 
ployées, m'ont tonifiée et ont ramené 
ma santé comme elle l’é 
rs jours. Mme Hector Tardif, 40, Cen- 
ter, Biddeford, Maine. | . 


CONSULTATIONS GRATUITES. Les 
Médecins de la Compagnie Chimique 
Franco-Américaine donnent des consulta- 
tions gratuites à toutes :les. femmes qui 
viennent les voir ou qui leur-éerivent. 

. Les Pilules Rouges sont en vente chez . 
‘tous les marchands de remèdes. Prix, 60°. ” 
sous la boîte. Si quelqu'un ne pouvait les’. 
trouver. datis'sa localité,-nous les lui en. 
verrons sur réception du prix. : 


NCO-AMERICAINE, LMUTEE, 274, St-Denis, Montrég) 


tait dans les meil. 


2 


r =" 


du au Creek de Loranger pour y |! 


, : _” | 
A Ja fin d'une année scolaire, il l£ 
l l'attention |$ 
unes enfants, sur lobliga-. 


L. Godbout ct | 


“La Mère d'un Pré- 


Essayez 1 
. incilleurs isgrédients, combi 


à 


insurpassables.  Avico 


lisa les deux idées mères de ces 
paroles pour féliciter ses enfants 
et leur dire à son tour: “Se sépa- 
rer c'est un peu mourir. Et aller 
au noviciat c'est complètement 
mourir au monde.” 


WHITE STAR 


, Sask. ” 


Pourriez-vous trouver un peu de 
place dans votre exellent. journal 
pour Particle suivant: . 
En ce moment. a lieu la réparti- 
tion des impôts dans les municipa- 
lités. ' ‘ : 

Les contribuables protestent en 
géñéral contre l'augmentation de la 
valeur des terres. pour la bonne 
raison que dans la majorité des cas 
cette augmentation ne vise Das 
pas surtout Ia valeur réelle de la 
terre, mais seulement ce qu'elle 
peut rapportér en jupols. : 

Exempre: Üne terre estimée à 
81.000 piastres est taxée à 10 mills 
à la piastre. Taxes à payer 810.00 
piastres. , , 

Si sa valeur est augmentée de 
81,000 piastres,. le conseil munici- 
pai n’a qu’à adopter je même taux 
de taxations et les impôts se trou- 
vent doublés. Or les trois quarts 
des fermiers peuvent aujourd’hui à 
peine arriver à payer les-impôts. 

Comment feront-ils, s'ils sont 
taxés d'avantage ? LOU , 

J'ai recu uné lettre dé môn ami 
‘Fartarin de Tarascon que ses tri- 
bulations ont amené dans Ja Sas- 
katchewan. et 

Elle se rapporte justement au su- 
jet dont je viens de parler ct si 
vous pensez, Monsieur le Rédac- 
teur qu'elle puisse intéresser vos 
lecteurs, je vous autorise à la -pu- 
blier——Il est entendu que les gens 
de Tarascon sort habitués à ne di- 
re que ja vérité, aussi j'espère 
qu’on fera toute confiance à Tar- 
tarin, :, 

Voici la teneur de In Mmissive: 

Mon cher ami, ‘ . 

Après avoir voyagé sur. les Al- 
pes, en Afrique et en ‘beaucoup, 
‘dautres pays, me voici tout près 
-de vous dans un coin de Ia Sas- 
katchewan, qu’on appelle Nomans- 
land, Ce Nomansland est située 
tout près de la ville de ‘Prince-Al- 
bert. J'ai eu la bonne fartunc 
d'assister à une rélmion du Con- 
seil ‘de, cette Municipalité et c'était 
tellement beau que je: n'ai pu ‘ré- 
{sister à transcrire sur: le papicr les 
émotions que j'ai éprouvés. à cette 
séance mémorable, Après les pré- 

ambules habituels, le muire, M. 
Mac-Aroney s’est levé et.a pris la 
parole en ces termeés!- “Messieurs 
soyons optimistes. Un grand ave- 
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nir est réservé au district—,La li- |. 


yne de chemin de fer de. Mattock- 


wood sc fera sûrement, si ce n’est} 


pas ‘cette année, ce sera dans quin- 
ze ans, peu imporlé—Ïl est. mêmc 
question de construire un embran- 
chement qui ira jusqu'à la.fameu- 
se mine dé charbon: située à deux 
milles de la ville, °°: 

En plus de cela, Prince-Albert 
va dévenir étoile du Nord de Ja 
Saskatchewan, ‘Tous. les chemins 
de fer vont y converger— On parle 
‘déjà de commencer une “Union 
Station” et de mettre , des barriè- 
rés automatiques «ux-deux extré- 
uiités du pont de facon à en empè- 
cher Paccès aux voitures lors du 
passage des trains et'd’évitér aux 
fermiers le désagrément de piquer 
une tête dans la rivière. . 

Oui, Messicurs, il va y avoir un 
boom (boum ba da boum). Les 
Juifs de la rue de ln Rivière entre- 
autres, Monsieur Kakañowitceh l'on 
dit, et vous savez qué les juifs ont 
le nez long— 

De cette prospérité, 
en aura Sa part. ‘ 

En conséquence, nous allons aug- 
menter la valeur des terres, cela 
nous permettra d'augmenter les tà- 
xes et de payer nos ‘petites. dettes 
et puis tout ira comme sur des rou- 
lettes.—D'ailleurs (se. grattant lo- 
reille) vous savez qu’en ce, moment 
nos affaires ne sont pas trés bril- 
lantes et qu'il nous faut'de largent, 
sinon c’est ka banqueronte, 

Le conseiller Grosbeék (Sémite 
allemand) d'un air cffaré:-“La ban- 
aqueroute! mais cest abominable, 
c’est bidoyable, bidoyable!” Se ra- 
visant: attendez. un peu. .Peut-ètre 
que nous pourrions faire venir du: 
Fatherland' quelques, chars de 
marks en papier, que nous toune- 


Nomansland 


rions en karantie et.….'le conseiller |: 


Fricasson (norvégien). * coupant 
court: “je propase M, le Secrétaire 
de-lx Municipalité comme assesseur 
aùx appointements de ‘200 ‘piastres 
par an.” L'sie 

Le conseiller Canasson (anglais): 
Mo, .je seconde la mosluüonne.”." 

Lemaire : Mac-Aroney.." (Ecossais) 


“c’est parfait et. je pense: que 206 | 


piastres par an ce n'est--pis. trop‘ 
comme salaire, car il est. entendu 
que FPassesséur n'aura pas À,se dé- 
rangér de ses ‘occupations ‘de :se- 
crétaire— Une connaissance. par- 
faite de la carte de :Nomansland 


k comine celle pendue au nur est suf- 


fisante. :Ensüité sun petit Coup. de 
plumé: et Mansieur le 'coûtribuable 
té voilà assessé, "711. 7", 
. Le conseiller: Laprune ‘canadien: 
français) . à mi-voix ‘eu consciller 
Capasson (Français de l’auvérane) : 
“quéqu t’én pense Capasson Ÿ Les 


Dm 


et vous paieriez volontiers cinq fois 
la pinte plutôt que de vous servir 


. à Ja fois naturel et. scientifique dans notre manufac- 
ture méticuleusement propre, joints à des épices 

, et müûris à points 

h . donn 


dans des récipients de bois, 


Ses propriétés distinctives 


tant il est supérieur aux ares. 


era ma man 


toutes les terres 


| 


1924 


une fois 


son extrême bas prix de 20e 
du vinaigre ordinaire, Les 
nés d’après un procédé tout 


e 


ent à 


est seul äe son espèce, 
Votre épicier l'a.en magasin, . 
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+ 0 
temps sont durs, les chousses itou, 


Pour moué. on est assez tasqué 
comme on est et j’vas leur dire ça 
tout dret en pleine face” s’adres- 
sant au Conseil: “Messieurs: “Vu 
les petits bills qu'on a à rencon- 
trer, vu qu’on à assez de misère à 
payer les taxes actuelles. Vu que 
l'augmentation de la valeur des 
terres n’est qu'un prétexte pour 
nous augmenter Îles taxes et nous 
metP sur chemin, je propose 
-qu’on ‘réste de même”— _ 
‘ Le conseiller Canasson: “Moû je 
refiouse de seconder la moshionne 
de Monshieur La Proune.” / 

Le maire Mac-Aronv: “Foyons 
Messieurs procédons par ordre; 
metons, d’abord aux voix la motion 
de M, Fricasson—Capasson bas à 
Laprune: “Bougri de bougra La- 
‘prune, tu as entendu, le maire, dit 
qu'il nous faut de l'argent, Eh 
bien! le chgeul moyen d'en faire, 
ch’est de voter pour la mochion de 
Ericachon. Tant pis pour les con- 
tribuables—', Nous j'autres. nous 
n'avons pas bejoin de nous j'en fai- 
re, nos taxes cheront toujours pa- 
vées avec nos petits j'émoluments” 
_—Laprune ‘essaie de protester, mais 
finalement cède et la motion de 
Fricasson. est acceptée. - 

Le conseiller Capasson, d’une 
voix sonore où les chi; les cha et 
ji se mêlent au roulement des r: 
“Messieurs, vu le travail de forçat 
accompli ‘par les contribuables de 
la 36è division: pour arracher leurs 
souches, ‘écouler l’eau des matais 
et leur permettre de faire quelques 
acres de’ culture, 

Vu le plaisir qu'ils ont eu à cas- 
ser les essieux de leurs wagons, à 
embourber leurs chevaux cet à res- 
ter calés dans le sable sur les che- 
mins de la division jusqu'à ce jour 


apportés par les poteaux de  télé- 
phone le long des chemins où'il y 
en 4— : 

Vu l'excellente musique dont les 
contribuables ont joui en se ser- 
vant de l’appareil téléphonique: je 
propose üne augmentation snéciale 
de 75 pour cent pour les terres 
ectte division. Tout le conseil à 
la fois: “carried.” 

Le conseiller. Capasson: “Mes- 
sieurs, je vous remercie de votre 
confiance, et les contribuables de 
la 36è Division vous béniront— 
Pensez doné, il n’y a pas de bon 
sens à ce qu'ils paient chacun de 
de 20 à 25 piastres pour taxes d’é- 
cole et seulement une douzaine de 
piastres pour les chemins. 

Un petit bill comme celuici leur 
fera le plus grand plaisir: 

‘Taxes de chemin...20 piasires 

Taxes d'école 25 ” 

Téléphone 1 | 
Location d'appareil 10 

Revenu public 4 


Total... #0) 


S'ils ne payent pas avant le 31 
décembre, ils seront enchantés de 
voir S'ajouter 8 pour cent au mon- 
tant ci-dessus et si par malheur ils 
né peuvent s'acquitter. avant le ler 
juillet d’après, leur terre sera ven- 
due, et quand toutes les terres se- 
ront vendues et les fermiers partis 
aux Etats ou ailleurs, il ne reste- 
ra plus que les membres du Conseil 
et alors nous jouirons en paix d’un 
repos bien gagné ?— 

out le conseil: “Hear ! Hear. 
. Le conseiller Capasson, d'un. air 
contrit: ‘Messieurs j'oubliais de 
vous dire que dans la 36è Division 
nous avons une église catholique et 
un prêtre vicht nous voir ‘deux 
fois par imois— jusqu'ici nous a- 
vons supporté ce prêtre tant bien 
que mal J'aurais bien voulu lui 
faire augmenter fa dime, mais je 
n'ai pas le pouvoir. 

-Mais le Révérend Père n’a pas 
besoin de se tracasser, car ‘quand 


» 
» 
LE 


pour les taxes municipales aux spé- 
culateurs où aux anglais protes- 
tants, il.n’y aura plus de parois- 
siens, ' ‘ 
: Troun de Fair,. foi de Tartarin, 
ie n'ai pu en entendre davantage— 
Fai mis mon chapeau sur la tête et 
je suis parti sans dire bonjour. 
Au revoir cher ami, 
' Votre dévoué, 
Signé: TARTAR 
non d 
LES NOUVELLES EN ; 
: . QUELQUES LIGNES 
DÜNDURN, Sask.— Les vers ont 
causé beaucoup de dommage au 


blé. en herbe. Ce district souffre 
de la sécheresse, 


(NORTH BATTLEFORD— Au 1er 


‘u 


IN. 


sur les obligations municipales, 
L'administration et les divers: ser- 
vices de la ‘ville coûtent 89.000 par 
mois. « 
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: NORTH BATTLEFORD— Joseph | à 


“Radcliffe, de Square’ Hill, est. en: 
prison. sous ‘accusation d’avoir, 
chèrché à empoisonner sa femme. 


‘CALGARY Une pluie ‘bienfai- 
sante est tombée pendant 25 heures 
de vendredi à sameui, 


8 
\ 


ll tion industrielle à Winnipeg. 


© VICTORIA— On annonce la vi- 


Dr. S. G. Goodman 


| Extraction des : dents ‘absolu. 
LE ent sâns douleur 


vu le décor .artistique et l’ombre: 


de. 


scront vendues: 


juillet la ville a 526,000 à rencon-|à 
trer pour payer l'intérêt de 6 mois |E 


ban 


: IRMA; ta" Un entrepôt ‘con: 


. e : ne : dits, 
tenant: 15.000 minats de grain a | Morel, Serafini,. Frank Velontint 
passé au feu. . Les pertes .sont de | Gambino, et Davis, aceuses M0 : 
812,000, :. | meurire du jeune chauffeur clé 

: , . roux au service de la Banque d'Ho, 

WINNIPEG— Les. contribuables chéluga ont été ‘trouvés coupables 

à une majorité de 708"ont voté con- D que jure et condümnés ÿ ètre 
tre le rétablissemént de: l'exposi- penaus, 1€ 4% octobre. prochain, 


armee 


mme 


LA ‘ “ EN " | LS 
site.de 3 croiseurs japonais qui. vi-! Cré & ‘ 
siteraient ‘aussi les | ports amértli : P “AU Gt Bonnea 
cains, : + 


8 : 


PUNNICHY,. Sask.— L'agent des 
réserves indiennes du Lac-la-Pêche | 


Avocats ét Notaires 


d um n ü L 
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| | ! GRAVELBOURG, Such, 
Chirurgien-Dentiste Lt 


CS 


Henri Coufu E.A. 


Avovat—Notaire { 


_ GRAVELHOURG, SASE. 


pins 


} . 


ù TRAVAIL GARANTI GRAVELBOURG, SASK, : 
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“Crème et Oeufs” 


é d' 
- prix possible,  . : us Le 
Un dollar vaut plus maintenhnt qu’à. l’automne, | 
Les ocufs ‘absolument frais sont reçus 'à nos entrepôts fri- 
goriques succursales de: à *: & 


2 


Envoyez-nous votre meilleure 
proclie crèmerie et vous -pouvesi ètre assur 


Du 


notre plus 
obtenir le plus haut 


SLT AIM LU UT HET 


‘ "4 > cp à. : 
Saskatoon -— Régina — Yorkton | 
-, Weyburn — Melfort — N.. Battleford 
LES PLUS HAUTS PRIX COMPTANTS 
PAIEMENTS IMMEDIATS . 
| 


‘Votre satisfaction est notre meilleure ‘annonce. 


kaïchowan Go-operative Créameries LH 
(RELIE LE PRODUCTEUR AU CONSOMMATEUR) 
PRINCE-ALBERT 


Sas 


SASK, 
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NEW VORK 


k 


. En Europe avec Luxe et Confart 
Départ d'un quai couvert à New-York 
et arrivée à un quai couvert an Havre, 
Six jours pour l'Angleterre. 
“FRANCE”, 9 juil, 30 juil, 27 août 
“PARIS”, 23 juil, 20 août, 10 sept 
… LAFAYETTE, _16 août., 27 sept ‘_ 
DES RES 
 Fametix paqucbots .une seule classe, 
New-York —- Havre —— Paris ? 
La Savoie, 19 juil. {Suffren, août 12, 
sept. ." 13° sept. Lu 


‘Rocharmbeau, > 
Chicago, 24 sep. | 


5 noût, 6 sept. 


New-York — Vigo — Bordeaux .…. LE 
Roussillon, 29 juil, La ‘Bourdonnais, : ‘ess 
sept, ‘ $ juillet, 30 sept. 
Service canadien d'Europe à Halifax ,. 
Navigation de B 


Û 


ordeaux tous les 21 jours dans lés-paquebots confortne - 
bles, Roussillon et la Rourdonüais. 


Agents locaux à Prince-Albert 
Agent Général: À, LABELLE 


‘848 rue Main «Winnipeg, Man. 


ELMAS 
CUIRS DE L'OUEST 
VS sin Enregistré 
W.' 0. NORMANDIN, Prop. 


'TANNERIE DE KE 
QUARTIERS GENERAUX DES ROBES ET. 
: J'anneur et Manufacturier Général 
Satisfaction garantie. 
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L'ART magnifiquement réalisé, subjdguera et enthousiggmern 
| la pensée plus que ne le pourrait'toute autre ‘chose. Sa puissance 
est réelle et lorsqu'il s'applique à des'travaux ecclésiastiques, il 
devient une grande puissance pour le‘bien. : : : 
L'on peut l'obtenir dans les pro uits suivants de. nos studios! 
AUTELS, TABLES de COMMUNION, . CHAIRES, en Marbee, 
Seagliola, Rigalivo, et Le. 
.STATUES en Marbre, Or-bronze, Pierre, Rigalico. ‘ : 
STATIONS DE CHEMIN DE CROIX (Groupes en Relief). 
… VERRIERES en verre antique ou opalin, ‘. © 
‘ABAT VOIX, ajustement breveté Daprato, 
FONTS BAPTISMAUX, en: Marbre et. Rigalico. 
-CRECHES DE NOEL. ES 


Catalogue, photographies ou dessins soumis sar derionds. 


COMPAGNIE (STATURIRE. DAPRATO Limitée 


_ :.  Anstitut Pontifical d'Art Chrétien °° 

366 Rue St-Denis ; _ Montréal, EQ 

CHICAGO — NEW YORK — PIETRASANTA, ITALIE " 
. ° ï st L ‘2° . eu a Fu 7. RC: È 
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mis, Shellacs, Couleurs ete. | Snéc 
4. coussins, toiles pour aufe, ©.“ * 
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aître de la Terre 
sens | 0] 


ON 


FU, di 

Elle ,promit, ‘d’un signe de tête: 
et la garde se dirigea vers un coin. 
de la pièce, avec un bon sourire in- 
dulgent. Combien de Tois, déjà, el- 

étail parfaite. [1e avait assisté à des scènes ‘analo- 
lle était bien plus [gües! Dès Piôstant suivañit; toute Ia 
elle aurait pu l'être si chatmbréfut ensoleillée d'une exqtii- 
Me avait eu lt perspeetive de reu- [se Minière Mais la garde; en se re 
er chez elle, Si vie lui semblait [tournant, vi que* Mabel avait rap- 
entièrement dévastée: et toute sa proché son fauteuil de la fenêtre, 
pelite dune aspirait à la mort, com- ct, les mains tordues, recomuencait 
De in OUPS épuisé aspire ait SOM- à considérer lé ciel, par-dessus les 
M mrivit l'adresse, dune. main 


ïL toits, . ‘ 
ile "Ma chère enfant, lui dit-elle, 

parfaitement fermes posa Ii lettre |vous êtes au bout ‘dé vos nerfs! Vou- 
‘ , nouveau |[lez-vous que je ferme les volets? 


29- ee | 
Elle resta immobile, sa lecture fi- 
ct toujours cutore'ses Yeux C- 
mouillés de larmes. “EL ce- 
t cela 


nic, 
taient 
pendant, jou 
ment rit 

heureuse QE 


ur da table, et s’udossit de eni 
dan, de fauteuil, en face de son dé-}. Mabel leya les veux sur elle, Oui 
en va - Jeertes, la lumière l'avait sensible- 


jeuner intact. Ts us. . à 4 A “ 
puis, tout à coup, le souvenir lui [ment rassurée. Son visage restait 
revint de sa conversation :2VCC. M. Houjours blème et égaré, mais ses, 
francis; et par ute “étrange: 4586" veux reprenaient une: expression 
sialion d'idées, voici dü’ellé revit plus tranquille, Be ‘ 
chute de Paériéih Brishtnn, Te 2 Soeur Jeanne, — dit-elle dune 
tes du jeune prêtre à cheveux [voix défaillante, — ie vous en prie, 
blencs, et les boites d euthunasie... regarder pnoare. ct ditesimoi si vous 
Lorsque a soeur Jeanne entra, [ne voyez rien! Si vous me dites qu'il 
quelaues mimiles après. elle futé. nya rien, je croirni que cost Moi 
tonnée de ee qu'elle vit. :Mabel é qui deviôns folle! te ‘ 
jait aopuvée conlré la fenêtre, les’ | Mais non,:il n'y avait rien, : Le 
tenx fixés sur le ciel,-dans-une at- ciel était nn peu sombre. comme si 
tiinde d'horreur, iodicible, unñé, tempête se: préparait; mais on 
La soeur Jeanne -traversa vive- distinguait, tout au nlus. un voile 
ment la chambre, ‘anrès avoir dépo- [de nusigés, et Ia lumière était à nei- 
sé quelaue chose sur la table, et mit ne légèrement teintée. de taches fon- 
main sur l'épaule de Ja jeunè |cées: r’était, exactement, le ciel qui 
feinme. UT nréréde un pros orage, nrintonier, 
. Et In garde le ditrà Mabel, ciaire- 


a chère enfant, qu'est-ce que LE 
| | mient, résolument, °° 


NT 
ro esi ? . 
lle entendit wn long souffle san- |: Le visage de la ieune femme se 
glotant: pais Mabel se. retanrna. Pé- Érasseréna nlus encore, 
Merci. soeur Jeanne! Alors. 


jreisnil d'une main treniblante, et. 

de Fantre main, Hui désigna un en-f" Elle se tourna vers ln petite tn 

drait du ciel. ue ae ble, gur lagvelle la garde avait dé- 
La! dit-elle, Là. regardez! posé ra av'elle venait d'apporter, 

L_ Eh! bien, ma chérie, qu'y at 1 7 Moss, s'il vous plaît, montrez- 
9 de ne vois riènt! HE fait un pou fiuail... oo ' 
sombre! D Mais la garde hésitait. 

— Sombre: s'écria, Mnbel: Vous |, Etes-voue sûre de n'être nas 
appelez cela sombre? Maish.… c’est | hop, anouvantée, mon nfant? Vou- 
noir! lout noir” ©‘ [lez-vous prendre quelque :chôse? 


CRE ‘ 
La garde laitira doncement .en ! Non. US, a , 
rière, vers le fauteuil Elle re-H: —- Non, ie neveux nlué rien d’at- 
aires : f Lire! dit nettement Mabel. . Montrez- 


crise de fraveur FCI ! 
assez hübituel [Mai,.ie vous prie! : 
“aupré- | * La soeur Jeanne s’approcha de la 
dé son table. ‘ 

la fe- 


connaissait une 
nerveuse, phénomène 2 
dans res moments de leffort 
me, Mais Mabel:s’arracha. 
étreinte, et se retourna vers- 
nêtre. oo ot 

_— Vous appelez. cela wi peu SsOM- 
bre? dit-elle, Maiss soeur-Jeanñe, 
regardez, regardez! 2 5" 

Ti n'y avait absolument rien de 
remarquable’à voir. Devant ls: fe: 
nôtre, se dressait la. cime’ fruillue 
d'un frêne: et puis c'étaient les {e- 
nêtres encore ferliées, dé hâti- 


5 + 


ne cassette de métal blanc. Délica- 
tement émergeait um tube blanc, 
flexible, avec une largé. embouchu- 
re accompagné de deux griffes d'a- 
cier, tandis que, sur l’un des côtés 
de la cassette, était fixée une poi- 
gnée en porceélaite, | u 
— Eh! bien, ma chérie, cominen- 
ça doûcentent la garde, tout en ë- 
ments den face. le toit, et, audes- |piant la facon dont les.yeux de Ma- 
sus, le ciel hintinal, un peu lourd |bel sc tournaient sans cesse VETs 
et poussiérenx: comme Avant l'ora- Ha fenêtre; eh! bien, vous allez. vous 
ge: mais rieh-de plus que cela. agseoir 14, conne vous êtes : à :pré- 
!_ Eh! biens qu'y at-il, ma chère |sent! La tête un peu en arrière, si 
enfant? Qu'est-ce que vous voyez”. |vous plait! Quand vous serez prête, 
__ Mais regardez, regardez donc! |vous mettrez cette embouchure con- 
Êt maintenant, écoutez cecil tre vos lèvres, et'vous atiacherez ces 
Un grondement vague, lointain, [deux ressorts” derrière votre tête! 
se fit entendre, comme le roulement Gomme ceci, tenez! cela s'adapte 
d'on camion, — 'si vague”qu’on au- trés simplement, Et puis, vous 
rait pu le prendre pour une sim-|tournerez cette poignée, dans cé 
ple illusiôn de lorcille, Mais la jou- [sens-là! Et voilà tout! 
ne femme s'était bouché les oreil- Mabel tit: signe qu’elle compre- 
les des deux mains, et son -visage [nait. Elle avait'entièérément recon- 
était devenu un masque blanc de |quis son empire sur soi, et avait pu 
terreur, avec’ d'énormes yeux éffa- | écouter très attentivement: bien 
rés, La garde l’embrassa tendre-|que, sans cesse encore, malgré el- 
ment, d'un geste maternel.” le, ses yeux se détournassent 
__'Ma chère enfant, lui dit-elle, | côté de la fenêtre. 
vous êtes un peu énervée! Gela n’est 
rien qu'un petit grondement de ton: 
nerre, produit par la chaleur, Je 
vous en prie, ne vous agitéz pas! 
Elle sentit le corps de la jeune 
femme trembler . convulsivement, 
sous ses mains; mais élle put, sans 
résistance, da réinstaller au fond du {sentirez ‘prise 
fautenit, UE aussitôt: alors, vous fermerez 
— Les himières,{ tes limières!san- yeux. et voilà tout! , . ‘ | 
glotait Mabel.: Rs et 
Et: vous ‘allez me promettre 
de vous calnier, n'est-ce pas? 


comprends 
suite? 

La garde 
ment, d’un regard inquiet. : : 


Tpirez tout naturellement! 
de sommeil, presqu 


et se releva. Elle était tout à 
redevenue elle-même. 


lés 


Aa 


: | ai eu, durant des années, | 
. des maux de reins et, malgré 


‘les remèdes, je souffrais tou- 


| _jours et mes forces dimi- 
‘nuaient. A la fin je n’avais plus: 


confiance à aucun des remèdes 
À employés et je les abandonnai 

“tous. Un jour cependant la gué- 
rison d’un homme qui avait 
\l. souffert comme je souffrais. 


“clemées le plus merveilleux re- 


Lewiston, Me, 


SA beaucoup de E 


D | été employésamais pas toujours |l'atroce et tout à fait. insupporta- | absolument réel, 

EL DAVED - avec AUCCÈS, Dans la plupart ble RE minute remplissait Li té ‘qe. jamais elle ‘n'avait même 
nr Tac is CAS CÉDERCTNL n coms |chambre, de minute: en te. | soupconnée.. ‘Et pourtant, tout'ce- 
6, Chesmit, Lew ES EE 2 Po More. | Cette chaleur Paccablait à tel point ja” bncore, pour Mabel, était fami- 
LS pe ‘ | qu’elle pouvait entendre la batte-|l lier comme un- lieu : bien souvent: 


‘ CNE ! eo ot Lt - 
évientanporté un s001SCemCmM 


ui 6 constatent tous 
v Tes Püules Moro-sont:en vent 
.Etmèdes, “Nous .lés envoyons au 
Etats Dis, sur réception dt 


SE 


50 ge o 


! conde 


“Ce qu'elle y avait. déposé était ue. 


il inconnue 


du | 


.— Voilà ‘ toui! répéta-t-elle. Je 
parfaitement. Et cn- 


la-dévisagea, un mo- 


Ensuite, il n'y a plus rien! Res- 
Vous vous 


Ce 
es 


” Mabel reposa le tube sur la table, 
fait 


bien parce 


moi-même, ranima mon, cou- 
Tout de suite je me suis 
procuré des Pilules Moro pro- 


cmèdes avaient 


gtouslesmatchands de 
sstosan. Cards ct 


pl 
SA, 
SR 


+ 


purs 


-— Embrassez-moi, soeur Jeanne! 
dit-cile, ” Mo or 

Sur le seuil, la garde se retourna, 
et lui sourit une fois encore. Mais 
Mabel s’en aperçut à veine; de nou- 
veau, maintenant, elle n'avait plus 
d'attention que pour la fenêtre, 
 — fe reviendrai dans une deimi- 
heure! dit ‘doucement soeur Jénnne. 
Rien ne presse, rien ubsolument! 
Le tout ne prend pas même-cinq ME 
nutes!. Adieu, ma bien chère. en- 
fant! | 

+ Mais Mabel continuait à fegarder 


[au dehors, par la fehètre, et la lais- 


sa sortir sans lui répondre, 


\. Ill 
Mabel attendit que Ja porte -se 
se LÜL refermée, et que la garde en 
eût culevé Ia clef: après quoi, une 
fois de plus, elle revint à. la fenûs 
tre, el en saisit convuisivemtent ‘la 
barre d'appui. 

De l'endroit où elle:se tenait, el- 
le ‘apercevait,” d'abord, Ja  prtite 
cour, au-dessous, avec ses quelques 
arbres, vivement éclairés par lPé- 
blouissante humière électrique qui 
jaiissait maintenant de la chan- 
bre; ct, en ‘second lieu, par-dessus 
les toits, une immense et terrible! 
étendue de noir, à peine teintée de 
roux, Æt le contraste de ces doux 
spectacles avait quelque chosé d'et- 
frayant:. c'était comme si la terre 
fut encore capable de lumière, a- 
lors que, déjà, le ciel se serait &- 
teint, no 

Mabel eut aussi la sensation d'u 

silence et d'un calme eftraordinui- 
res. La maison, habituellement, €- 
tait assez tranquille, à cette heure 
matinale, ses hôtes nayant guère 
Phumeur à faire beaucoup de bruit 
ni de mouvement; mais, ce malin- 
là, Cétait plus. que de/la tranquilli- 
té: c'était un silence! de mort, un 
de ces. moments d'arrêt général qui 
précédent l'éclat soudain des tem- 
vêtes du ciel. Et voici que les ins- 
tants passaient, sans que se produi- 
sit un éclat de ce genre! Vnc se- 
fois, seulement, Mahel en- 
tendit retentir un roulement solen-" 
nel, ‘comme si un énornie wagon 
avait -traversé’ une rue lointaine; 
et ‘il sembla à la jeune femme, très 
nettement, qu'à ce bruit de roues 
se mélait un murmure de voix in- 
nombrables, criant, chantant, et 
applaudissänt. Après ‘quoi, de 
nouveau, ce fut comme si le mon- 
de s'était tapissé de ouate: un si- 
lence, une immiobilité cextraordinai- 
CS: mn 7 ï ‘ 
Et Mabel, à présent, commeneait 
à comprendre. L'oläscuritt, les 
bruits, m’étaient point pour tous Îles 
veux et, toutes les orcilles. La gar- 
de.mavait vu ni entendu rien d’a- 
normal; et, sans doute, :le reste du 
monde ne ‘voyait, ni nentendait 
rien .de tel. Pour eux, cela. signi- 
fiait, tout au plus, Papprochie pos- 
Sible d'un orage. L 

Mabel, cependant, n’essaya Pas 
de faire Ja distinction entre la part 
subjective et la pärt objective, dans 
dans’ .ee qu'elle sentait. : 

Elle ne se demanda pas si 
ce qu'elle voyait et entendait é- 


jusqu'alors. 


passait à un autre mode 


tence. 


plus 

petite! 
déposée sur la table. . 
les 


ce: qu'elle - disait, yeux 


tre du ciel, elle se mit à parler. 


istez..… ; 


ne, point tomber. Elle se deman 


lait ainsi: car ces mots lui étaien 


les qui dictaient. Et elle 
tes point là! Je sais bien que vou 
n'existez pas! Mais, si 
tiez, je sais aussi çe, c L 
rais. Je vous dirais combien j 
séel 1 
rais pas besoin 


car vous lé sauriez davance. 


coùup, de tout mon coeur ! 
mon Dieu, je vous dirais de voi 
ler sur mon cher Olivier,— ma 
cela va dessoi,— et puis aussi St 
tous vos pauvres chrétiens! 

ils vont avoir tant à souffrir 


driez ? 
Une fois 


“blaient s'être un peu rapprochés. 
Mabel avait toujours détesté les 
rages, comme 
vantes: les uns et les autres 
dunnaient la migraine. 
Allons! Hit-glle Adieu, 
à tout ! ‘ 
Puis 
_L'emhouchure, oui, voilà! 


ment de ses mains. Deux fois, 
cheveux. En 
ces furent fixées en place; 
sitôt, comme si un peu d'air 


.  mède par œt homme et je me ravivée, tous ses sens lui revin- 
Lu BERaiES nuit , à £ rent, ' . À |  . \ 
félicite Fe Pat d'hui de cote dé . |". Elle découvrit . quete pouvait 

.… GSIOnC2r JE santé. | respirer le plus facilement du mon- 
AL David Hémond, 69, Chesnut, |de. Son souffle n’éprouvait aucu- 


ne résistance. | 
de penser qu'il n'y aurait pas 


, 


AA ‘ . he 

i sn de ES Hemond, fendit la main gauche, et toucha 
J TErà J 1 & endit la main gauche, et. toucna ia 
dans celri de ME De à d, ‘poignée môébile; .la raîcheur "mé 


tallique lui 


‘mént de. son. pouls, 


. |pes.… De nouveau, elle Jâcha la | tout. à -conp, quélque chose qui. é- 
! | Soignée, pour pouvoir, de ses.deux | tait, à-la fois lurmiére etson, ‘quel- 


rejeter lé: 


mains, le, 
mis 


qu’elle: avait. 


L* 


; 


tait engendré par. SON Cerveau, OU 
|bien, perçu au moven d'une faculté 

“Elle cut, 
’éimplement, l'impression d'être sé- 
parée du monde qwelle habitail Ja 
veille ‘encore: ce monde s'écartait 
delle, où plutôt changeait en elle, 
d'usis 
De telle sorte que Pétran- 
geté de ces ténèbres et de ce"si- 
lence ne la surprit pas beaucoup 
ue celle, par exemple, de la 
boîte peinte qu'älle voyait 


“Et, tout à coup, sachant à peine 
l fixés. 
profondément sur l'obscurité sinis- 


—Oh! Dieuf dit-elle, si -vraiment 
vous êtes. là,-si vraiment vous Ex- 


Sn voix fléchit, et elle dut se re- 
tenir à l'appui de la fenêtre pour 


da vaguement. pourquoi telle : par- 


vénus brusquement, sans ‘qu'elle. se 
fût rendu compte des motifs qui 
à repril:: 
h1 Dieu! je.sais que vous n’ê- 


vous exis- 
e que je vous di- 


suis fatiguée, fatiguée et embarras- 
Mais non, tout cela. je n’au-: 
de vous le dire: 
Je 
vous dirais donc, seulement, que je 
regrette beaucoup tout cela, beau- 

Et puis, 


Et 
vous, MON Dieu, n'est-ce pas, vous. 
m’entendriez, et vous me compren-" 


: de. plus, le. roulement 
colossal, et les basses gigantesques 
d'une myriade de voix, qui sem- 


aussi les foules bru- 
lui 


adieu 
elle s'assit dâns le :fauteuil.' 

Elle était ennuyée du, tremble- 
ressort glissa sur les boucles de ses 
Enfin, toutes les piè- 


et'aus- 
l'avait. 


Quel soulagement, 


craindre de suffocation !… Elle é- 


rappela, par ‘contraste, 


dans ses tem-. 


mantelet’ blanc 
sur. 568 : épaules, 
au sortir du lit. Oui, maintenant 
elle se sentait un peu plus à l'aise; 
elle respirait mieux, ainsil De nou-". ” : 


M Ut . Î 
4 xieeat | …. 
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ot 
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AUX FE 
AUS 


CRITIQUE 


La lettre de cette femme donne 
“le moyêén dé passer sans 
deriger la crise. 


ant 


Lascelles, P.Qué.—"Pondant la péri- 
ode critique je me sentais si faible ct si 
épuiséé que je pouvais à peine faire 
mon travail, Je pris du Composé 
Végétal de, Lydia F, Pinkham ct 
il me fit benuejhn de bien,  Ja- 
vais essayé d'autres remèdes, mais 
je place le Composé Végétal au-dessns, 
de tous les autres. C'est pourquoi ic 
dis À toutes colles que je connais k° 
grand bien qu'il na fait = Aline 


AMES | 


me om ar mr mdr MAL dan re 


CITAPTIRE V 


Les jours qui avaient suivi la dis- 
parition de Mabel s'éluient passés, 
pour Olivier, dans une horretir in- 
deseriptible. Le jeune homme n- 
vait lait tout au monde pour re- 
trouver Ja fogitive. Il avait rêus- 
si à reconstituer toute Ia série de 
ses mouvements insqu'à In guve de 
Vietorin, où, malhonreusenent, ln 
piste s'était arrôtées il s'était "mis 
cu rapport avee la police: et chute 


que jour, une réponse officielle lui 
était venue, ui disant qu'on rvgret- 

Î LE 
1 ALAN qua 
tre jours après la disparition, M. 
Lrancis, avant ou vent des réclivr- 
ehes d'ObBvier, Jui avait fait suivoir 
qu'il avait reeu la visite de Mabel, 
précédent: 
mais ke renseignement avait paru 
# Obvicr présager plus de mal que 
bien, aveu Pete Converse 


tait de wavoir .loujours pas 
moindre nouvelle, ‘Prois ou 


le soir du vendredi 


de 


Duncan BrowN, Lescolles, Proviure | qu'il révélail 


de Québec. ; 

Des symptômes, tels que: lu sensn- 
tion d'étoutlement,. des bouffées de ehu- 
leur, des maux de tôt6, le mal de dos, 
a crainte d'une catastrophe, la timi- 
dité; des bourdonnémeonts d'orvilles, des 
palpitations, des étincelles devant le: 
yeux, des irrégularités, de la constipr- 
tion, de Papnrétit irrégulier, de lu tai- 
blesse et des étourdissements devraient 
indiquer aux femmes à l'âge critique 
de s'en remettre au Comporé Végétat 
de-Lydia E. Pinkham, du:soin de leur 
faire franchir sans danger cette crise 
ainsi que le fit Mme Brown. 


— 


Vous êtes invitée à écrire pour |? 


+ demander un:conseil gratuit, 

Les femmes peuvent recevoir un bon 
conseil qui.ne leurieotteru rien en écri- 
vant au Lydia I. l'inkiiun Medecine 
Co. à Lynn, Muss, ' 


D ete 


+ 


vehu, ses doigts cherchérent, à 
tions, et finiréht par trouver la 
poignée. Mais Ma! sueur” gouttait de 
ses doigts, ‘et plüusicurs secondes 
passèrent avant. qu'elle pûüt tour- 
ge lé bouton, Æ{ puis, celui-ci 
‘ca brusquemeéhl…. jt 
Aussitôt, un ‘doux parfum, picin 
de lsamgueur, l'envahi, corps et â- 
me, et s'abatlit sur elle comme un 
coup: eur elle sut, lout de suile, 
que c'était Ié-parfum de Ta mort 
Puis. la ferme” volonté, qui l'avait 
conduite. jusque-là, s'affirma de 
nouveau: eL.clle posa ses mains sur 
ses genoux, tranquillement, tout en 
faisant des aspirations  prafondes 
et nisées, L | 
Elle avait fermé les veux, au mo- 
ment de tourner le bouton: ntais 


de faire cela," dès le premier jour: 
uinsi, du moins, elle ne pordrait 


toujours 


au-dessus, c'était 
Elle 


vantalle ciel nair. 
tre le noir du del, prit soh essor 
disparut dés lifstant suivant, 
les-ci:. 


Elle éprouva un 
daine de légèreté extatique, 


a une sensation sou 


soulever üne mnin,, et découvri 


métait plus à elle Elle 


fait impossible, . Alors, élle 


le monde, qu'elle avail voulu fuit 


ment. Et cela était bien ce qu'el 


- [le avait espéré: mais ce qui conti- ORDRES 
nuait à létonner éfrangentent, 'é- Le 

tltait que son esprit vestèt, on- + - 
jours Len eorce ist. JL est vrai M. J. MeCLOSEXY, : 
que Je mande.' quelle  avail £ à Pri 
connu s'était, désormais,  suus- Gérant à Princes Albert 


$ 


de Vlouie, qui ayait. conservé 


e lacuité singulières fais elle garda 


de existait, 


cupations, ne sachant rien de 
qui venait d'irriver. L'espril © 
Mabel continuait. 
te de tout cela: 
les noms, les détails des lieux : 
vaient. disparu. En fait, elle av 
une conscicuec 
celle’ qu'elle avait eue aupara 


l- 
is 
ir 


, 


moins nette ct non . moins profo 
de, Hsiui semblait qu'elle vena 


son être, qui, jusqu'alors, ne Jui 
O- 
que. l | 
veau, mais, AUS}, 


sa vie. 


et comprit que son sens de 
le | à son tour, venait de mourir. 
arriva: mais 1 
‘jours elle avait su que cetie 
arriverait, bien ‘que: jamais ‘son 
prit n’en coût articulé. et défini: 
dée, Et, ce qui-arriva, ce fut 


âme tomhérent, avec un 


et vivant. i 
comme d'est un corps qui 
et se meut: il étdit un, 
multiple; immat 


visité «dans des rêves. 


ment être unique, franchit - cet 


pace.…. 


+ " . « 


À Us 


maintenant elle les rouvrit, curiett- 
se d'observei""Faspect, du monde 
disparaissant, le s'était promis 


aucun détail desceite unique et su- 


jours, en face d'elle, la chine feril- 
lue du frêne etsle toit de plomb: 
l'épou- 
nota mê- 


ÎLa Banque d'Hochelaga 


traversa le cadre de la fenètre, et 


me un pigeon qui, tout blanc cou- 


Et puis, peu à peu, des choses 
arrivèrent, des choses comme eel- 


$ 


dun: 
tous ses membres: lle essaya de 


s'était éloigne d'elle, déj, iufini- 


trait du domaine ‘de sa conscience, 
comme Pavait fait son Corps, —saul 
toutefois, pour ce qüi ‘était d'u, sens 

une 


ässez de tnémoire pour se rendre 
pleinement compte qu'un tel mon- 
qu'il-y avait, dans ce 
monde, d'autres personnes, el que 
ces personnes allaient à leurs 0t- 
ee 


à se rendre comp- 
‘seuls, les visages, 


de soi. différente de 
ant, 
‘toute différente: mais, certes, non 


enfin, de pénétrer dans Île fond de ; 


tait apparu que comme du dehors, 
à travers des portes de verre Opa- 
Et cela lui semblait três nout- 
très familier: el- 
le avait l'impression d'être parve- 
pue à un centre, dont elle ava 
parcouru la circonférence durant 


‘Au même instant, elle découvrit 
l'ouîe, 


ci: ei 

Les barrières qui entouraient son 
grand fra- 
ens, et elle se sentit: entourée dun 
espace sans limites, à la fois infini 
Cet espace était: vivant 
respire 
et cependant 
ériel, et cependant | « 
récl d'une réali- 


. Et. alors 
-que. chose au’élle- sût - immédiate- 


AA a es 
‘Et alors, ellé:vit:et elle-comprit, 


Fufiu, par dourés, deux théories 
se lormérent el dominétent tout le 
restes dans sa pente: où bien sa 
chère Lennne s'en élait allée proié- 
ger quelques eatholiques inconnus, 
et cette idée glaenit le 
| nes IVoincs,-— 
où bien elle s'était rélusiée quel- 
que part, dans eue maison d'eutha- 


Stop eme ren papas eut tr 291 
DIE de re rm at nerieen en eserens 


ou bicn.: 


sung d'Olivier dtuns 


EXPOSITION 
STAMPEDE 


mu A 


CALGARY 


du 7 au 12 juillet 
PRIX BILLET SIMPLE 


plus un tiers pour l'aller-et- 
retour 


HN SSI E Dia hnititse 


Es 


{ 


| 


BILLETS EN VENTE 
à toutes les statiohs de In 
Saskatchewan, de PAthertn ct 
de “a Colombie Anglaise du 
5 au 12 juillet inclusivetment, 
Les billets pe seront pas ven 
dus Le dernier jour de vente. 
pour les  ruins arrivant. à 
Calgary plus tard que 2 
TERESA MEME EEE TRUITE PEINE SET EPA RAS 
LIMITE FINALE ‘DU 
RETOUR 
A AUELLET  K 


Pour plus amples renseighe- 
s'adresser à tout nent local 


Canadian ‘ National 


CHR ANS IS HIFI 


frit 


avec Inquelle s'est lusionnée 
/ 


menant 


crédit 
Encaissements— 
Comples d'épargne 
Maudats de voyage 
Coffrets de sûreté 


NOTRE PERSONNEL EST 


, 
, 


» 


il 


Sask 


le 
udes tel que demandé par la 
vince de la Saskatchewan? 
a- 


‘Outre le français 


le dessin et les travaux 
de tous genres. 


l- 
it, À 


e- 
ment trouveront 
tion entière facilité pour 8e 
rer aux différents diplô 
à cet effet; elles sont done aü 
à tout âge; les gar 
it | usqu’à leur trei21 

Pour plus amples 
s'adresser à Révérende M 
rieure, . 
arr rernnnnent nn re deerenmnin re 


me année, 


# 


dirigé par lei 
7“: Pères Jésuites 


es- 
li- 
ce- 


se française, 


tes les carrièrés, 


cès à to 
, médecine, etc. 


ce, droi 


A 
tenue des livres, clavigrap 
. nographié, "etc, : Coliation. 
plômes d'affaires, 


français et anglais, 
cours :Classique et 


rm 


es- |: os 
‘ . - Collège des Jésuites, 


AT ETE ET TRLE TEEETO 
La ‘ L 


PS per apogée nimepemanntnmnnnctties 


de de ot nn amer 


: 


niste,: comme: elle avait, un jour 


Et 52 Ut EME LICE AL TEU 


CELL CMS ENTER LB LL LLE LL TETE 


préme expérience. Railways . EH open ne MUTAETRTES 
Or, il lui selabla, d'abord, que N Ë 
rien ne changeail, C'étaient  tou- À 


LA BANQUE NATIONALE 


Aclif total, plus de 8 120,000,000 
it [Capital versé et réserve, #1 1,000,000 
quelle ne le pouvait” plus: sa main . 
À CSS VE 
abaisser ses, veux. de ectte tran- 
che roussûtre \de. ténèbres, ut sa 
perçut que cela; également, lui é- 
Con 
prit que sa volodté, déjà, avait per- 
du contact aveu son corps, ct que 


Comples courants …— Escompte ct 


A VOS 


Pensionnat Notre - Feme du 
Sacré-Coeur, Prud’homme, 


‘ ‘ am "1 

Désirez-vous donner # vos enfants 
ne éducation soignée, uh cours d'é- 
rO- 

Adres- | 
sez-vous aux religieuses de la Pro-: 
ait |vidence, 5 
quf reçoit une 
attention toute particulière dans 


‘es classes, on enseigne la musique 
Ur à l'aiguille 


Les jeunes filles dèsireusts de se 
livrer à la carrière de lenseigne- 
dans cette institu- 
prépa- 
mes requis 

mises 
ons sont acceptés 


renseignements, 
ire Supé- 


percer 


Ét. puis, une chose surprenante | COLI EGE D'EDMONTON 
is il lui-sembla que jou 
chose 


et agrégé à l'Université Laval. 


SOURS CLASSIQUE bilingue, à ba- 
conduisant aux de- 


grés dè bachelier et: donnant ac- 
d sacerdo- 


OURS COMMERCIAL en anglais, 
de di- 


DOUBLE. COURS PHEPARATOIRE, 
préparant Aux 
Commercial. 


Adrésso: Rév: Père RECTEUB 


* Edmonton -"* -" Alle, 


menacé de le faire, et, dans ce eus, 
se trouvait maintenant sous. Pabri 
de la loi— surtout à la suite d'un 
bill récent qu'Olivier, lui même, n- 
vait proposé, 

Un soir, comme il rêvait misé- 
rablement, dans sa chumbre,— tà- 
chant, pour la centième fois, à dé- 
gager une ligne nette ct cohérente 
de tous les entretien qu'it avait 
eus avre sa femme durant les dei- 
niers mois,— une sonnerie, tout à 
coup, l'appela au téléphone, Pour 
un instant, sou cocur bondit de 
joie, à! l'espoir que c'étuiont peut- 


24 


LL AUEUUTE EAU LU LT LL 


en mmagusit plus longtemps te 


elle était 
consentants de l'acheter 
Si elle étail: demeuré 
jmuuis servi vous auriez { 
prix original, Si lle élit de 
riez voulu Pavoir pour € 
n'en auriez vouln à aucun prix, 
Le même sort est réservé à 

les lissez dehors. 
25e de bois couvrent 1.0 


ü titre du 
dehors 
lernind 


fre 


Téléphone 2275 


CHRCHLARIITINENNEES 


Vins 
tatioh considérable de vins 
clients de bien vouloir nous 


ORNEMENTS D'EGLISE 


121 rue Rideau 


La tet maveegrna nn per Dé eh de ne vent 


Le 


La vache initièro ne contrô 


si elle est négligée e 


ne beaucoup de Bit quand les 
très importante, et les vaches Il 
nourties de ka même nuuière td 

Les chiffres 
parlent d'eux-mênes: 


Mal nourrie jusqu'à la maturi 
Mal nourrie jusqu'à 4 ans 
Bien uourrie depuis Hi 
Ce qui est le plus 
c'est l'augmentation de 


Saskatchewan Greamer 


n 


La. 


cent d'intéréts. 


Nous vous distribuerons ges 


eon totale et permanen 


Éplfin demandez à nos agent 
Double Indemnité. 
accident, votre famille recevra 
ce elle-même. Cetle clause n 


s’en assurer le bénéfice: 
Un célibataire qui ne s’assut 


te contre, lui-même. Il en, 50 
su”? Mais un père de fumil 


crine contre ses enfants. 
et l’antre font preuve d'un m 
sens des affaires. 


pulation, ct assurez-vous dan 


816,000 d'assurance, au lieu, 


tachez le coupon ci-dessous et 


1 andere anettmgrmnnnanne named annns ae er 


M. R Denis, Vonda, Sask, 


double indemnité. \ 


LU jé suis Agé dé 
Mbn métier est 


Je suis marié 


} 


L 
Ê 


Adresse cu 


an LR PÉRRENRERRE FT 
FERMERS 
PRÈNEZ SOIN DE VOS MACHINES, AGRICOLES 
Les laissez-vous dchors ? . 
La méme machine que vous avrs uchetée 


hien protégée eantre le soloil 


Hu moitié du prix; trois ans dehors el vous 


The North Star Lumber Co. Ltd. 


PRINCE-ALBERT, SASK. 


d ne a AN ET DEAR 


; 


NOURRITURE APPROPRIEE 


L'oiut nour 
crème sont Les plug bas, on ne Dent pus s'attendre à ce qu'elle don- 


suivants cnpruntés au 


Naissance 
néecssaire actuellement en Saskatchewan 
la produëtion pur vache. 


Branches : 


BUREAU-CHEF : 


BUREAU PROVINCIAL, VONDA 
RAYMOND DENIS, gérant pour la Saskatchewan 
La Sauvegarde a réutisé l'année passée 
Elle s’est classée parmi Îles trois on quatre 
leures compagnies, en ce qui concerne Je rendement en int 
Lin vous assurant dans la Sauvegarde; vous avez non seulement 


une magnifique protection, pour vos 
êtes certain de recevoir de superbes profits st vos. polices, ’ 


aus, où a l'expiration de Ja po 

Pour une très légère surprime, nous vous tiendrons en même 
temps assuré contre Pinvalidité, 
ou inaladie, vous devenez incapable de gagner votre vie d’une fa- 
tes HOUS pDaierons vos primes pour vous; ct 
Hous vous verserons en plus #120 par année 


ce: aussi longtemps que vous demeurerez incapable de travailler, 
En vertu de eclle € 


tant qui meurent accidentellement, 


nee comen men mate ne me ne 


ou, Célibat ess 
(Rayez Je mot inutile)... 


| “Ma femme ‘est âgée dé. mes depuis 1e. 
(l 


H est entendu .qué -cette.deñiande, d’information. ‘est-absolument 
gratuite, et ne m’engage absolument enr 


SIENATUTO: rire 


PRNPAL TITI PIOREEEE LICLI TENTE ESETOTELCLI IT CEEN EE 
, Ds: 


or nt ot mm ms RE TT 


' | Le 
ôlre, des nouvelles de l'absente. 
Mais, dès les premiers mots de lap- 
pareil, tout son espoir s'écroula. 

Brand, disnit vivement la VOIX» 
est-ce vous 2... Oui, je suis Snow- 
ford! IE faut que vous veniez tout 
de suite, vous entendez? Il va y 
avoir uuc réunion ‘extraordinaire, 
à vingt heures. Le Président vien- 
dra. C'est absolument urgent À 
Pas Le temps de vous en dire plus 
long! Montez aussitôt dans mon 
“abinot ! 

(à suivre) 


garant 


Mgr reg ermnteueer ne EE 


ET 


demeurs peul-ôtre 
VOUS vous en Ôtes SOMVISS mais 
et la pluie, ot vous étiez 
squaehine netve. ' 

pour un an, bion qu'elle n'eûtt 
e un rabais considérable sur le 
urée dehors deux ans, vous alt 


; 3 
vos machines agrirolcs, Si VOns 


à d'instruments  tratoires 


J. P. Hepburn, gérant 


NE ODA QUE TO NULL ALIEN 


Comme nous recevrons très prochainement une impor- 


de messe, nous prierons nos 
passer leurs commandes dès 


maintenant afin qu'ils puissent s'assurer une expédi- 
tion avant les mois de chaleur. 


LISTE DE PRIX ENVOYEE SUR DEMANDE 
Desmarais & Robitaille, Liée 


et ARTICLES RELIGTEUX 


OTTAWA, Canada. 


La mean ir ei eden Ja Gen utrnaiternd entr absente Dermmienee a RE 


eo rm pme dame ds ae nt à Me 


DEEE ©] 
s ' 


L 

le png le pris de fn crûme, mais 
rie au moment où les prix de la 
pris burssent. La nulrition est 
aitioros 
‘un bout de Fannée & l'autre, 
Bulletin {88 de lTowa 
Lroduction moyenne annuelle. 

LAUT GRA! 
154.64 Hivres 
166,36 livres 
(1,21 livres 


3,168 fivres 
3,597,7 livres 
4,040. livres 


tô 


y of Moose Jaw Limite 


pre penser à À à 


La plus grande compagnie d'assurance-vie qui Hoit essentiellement 


Canadienne-francaise. ; 
| PRES DE VINGI MILLIONS D'ASSURANCES EN FORCE. 


MONTREAL, QUE 


au dessus de sept pour, 
ncil- 
érêts. 


familles; mais encore vous 


profits tous les ans; tous les cinq 
ic votre choix, ' 


ice; à 


C'est-h-dire que, si par accident 


et par 51000 d’assuran- 


vous donner le bénéfice de Ja 
lause, si vous mourez par 
le double du montant de l'assuran- 
e voûle presque rien, et il'en cst 
que tous les assurés devraient 


s de 


"e pas, conunet une très loutde .fat- 
souffrira plus tard, et dira “si: j'avais 


le se rend coupable d’un véritable 


Il montre un égoïsine monstrueux, L'un 


anque complet d'intelligence, et du 


Rangez-vous parmi les hommes de coeur, avec l'élite de Ja no- 
s la Sauvegarde, mais demandez no- 


tre clause de double indemnité, 


‘85,000-—ét pour information, dé- 
le à notre bureau de Vonda. 


na mt eo 


de 
envoyez 


Veuillez menvoyer téutes les informations concernant 'üne as- 
surance dans Ja Sauvegarde, avec clause d'invalidité et clause’ de 


- SU  . _ 
mn A ODUÉS Ones DD 
sn nnnranerense nb eneneerte 


=> 


nonsspere 


tr À Dean 


ien envers Ja Compagnie. 


devraient être soignécs el E 


| L h 
SE EE 


Cas 


ES 


û 


3 


4 


{ 


3 


. ront tout de suite la 
# l'esthie de toute notre population. 


‘Munro! 


7 


msn + ee me nn 


Prince Albert - 


Dans les bureaux du Patriote 
s'est déroulée vendredi dernier, 
te du- Sacré-Coeur, une cérémonie 
trés: simple, :mai$ très -grande: dans 
sa sighilication: tout le personnel, 
à genoux aux pieds de la statue ‘du 
Sacré-Cocur, renouvelait sa consé- 
eration, celle de son intelligence, 
de son: coeur: ct de sa volonté, au ! 
service du Christ qui aime les hom- 


mes.-et pour l'extension du règne: 


de Son Divin Cocur sur ‘la famille 
frangaise de l'Ouest. 

—S$Sa Grandeur Mgr Prud'homme 
est allé au Lac des Prairies, à quel- 
que cent milles au nord de Battle- 
ford, en tournée pastorale, Le 
Fév, Dère F. Blanchin, OM, pro- 
vincial, accompagne Sa Grandeur: 
c'est dans ee but qu'il se trouvail à 
Prince-Albert cette semaine, 


Mgr Brodeur, PA, et Vicaire 
Général du diocèse, nous est reve- 
nu de son vovage de quelaues se- 
maines dans PEst. I est aflé faire 
amplé provision de, forces pour Ha 


“avande. somme de travail qu'il de- 


vra fournir au cours de l'été, 
ref k: 


Mgr s'est en s'occupant 
Jà- as des multi intérèls des 
oeuvres diocésaines. C'est ainsi 
ci ‘a ramené avee lui de Mont 
réal un tvpogranhe  d’ expérience 
nour l'atelier du “Patriote”, M, Al- 
bert Lachapelle sera pour le joure 


nal une recrue précieuse, puisqu'il : 
exerce son métier depuis 11 ans 
déjt, Ses autres talents qu ‘on 6 


. tait heureux d'utiliser ét même de 


rémunérer à Montréal lui sagne- 


—Nous avons le“regret d'annon- 
cer Je prachain départ de M. 
_Muuru. curé de la ANRT Du | 
hatit dé la chaire, d’où if a si sou | 


vent harté à ses ouailles depuis 19! 
mois, M. Munra a dit aue son état 
de sonté ne lui permettait plus de 
remplir les hautes fonctions et. la 

rge de confiance auxquelles son 

‘que l'avait appelé” H se voit 
farce de demander un climat 
moins rigoureux la vigueur requi- 
se pour l'exercice du Saint minis- 


. 
st 


Toûté la population de Prince- 
Albert rogrottera ce départs car M. 
des amis, L'é- 
particulier : Jui 


m'avait que 
Aéinent français en 
est reconnaissant de sa grançde Jar- 
geurv d'esprit, de son zèle pour 
le sulut des âmes et In beauté des 
ainsi que de 
rendre à 


cérémonies religieuses, 
sa constante attention à 
chactin son dû, 

—Le Rév. Père Coulure, 0, P. 
dont Bt voix chaude s'est déjà fait 
entehdre dans-plusienrs de nos pa- 
raisées, au cours de retraites, s'ent. 
trouvé indisposé à St-Front. I a 
dû prendre quelqtes jours de re- 


mme 


fé 


sympathie et !oatinoir: 


l'abbé un voyage en 


| 


| pos. à l'évêché ‘de’ Prince- Albert‘: 
til a l'intention de continuer : ses 
travaux apostoliques dés Ia sentai- 
ne prochaine, 


le Rév, p. Au- 
rencontrer 
micnise 


Notre directeur, 
clair, OM, est allé 
Pescursion de liaison fr: 
dans Le sud della province, 


—Presque:toutes nos communatt- 
tés religieuses se trouvaient en re- 
traite Ja'semaine dernière: Le Pe- 
re Couture donna quilques instrue- 

ltions aus Socurs du Précieux Sans, 
tandis oue les Soeurs de Phônital, 
de Porphelinat et quelques-unes du 
couvent de Sipn travaillaient à Jeur 
sanctifieationf sous la direction sni- 
ruelle du Père Mealv, des Ré- 
demptoristes de Régina, 


—Le comptable du “Panne 
\. Chs. Renaud, est parti pour PEs 
à la recherche de Ja gentille con 
se qu'il s'est choisie, [x nous ve- 
viendront lous deux: vers 1n 
où. 


M. l'abbé Avrrès. professeur au 
Collège de Gravelbourg, remplace 
M. Renaud Ja compiabilité, jus- 
Pau retour de ce dernier, 

—A Ia Banque d'Hochelaga le 
poste de gérant vient de passer des 
mains de M, MeClaskev dans celles 


de M, StArnaud, précédemment de 
Gravelbourg, La famille de M. St- 


le rejoindra sous peu, 


Lefort; Edmonton,  nssis- 
tant contrôleur de la Banque d'Ho- 
chelaga, est venu à Prince-Albert 
installer le nouveau gérant de no- 
ire sucoursale, 


—Sumedi, 3 juillet 
mept de là ligue de Modération mt 
le Dr M. Clark, dé Red 
Alla.. adressera la parole. 

maire Davis est allé faire 
Angleterre ofr il as- 
à Londres 

britanni- 


Arnand 
—M, 


grand: rallic- 


Deer, 
—T.c 


convention 
des lois 


sister à ln 
de l'association 
ques, è 


La grande annonce 
sous us apprend à tous des intérer | 
sés que la 4ème exposilion annuel- 
le de La société d'agricullure de 
Prince-Albert aura lieu du 29 juil- 
let au for août 1924, 1, 


Dans tous les cains de la liste de 
prix se trouvent des offr es de pri- 
mes considér: ibles, qui ne sont en 
rien inférieures à celles de Br elas- 
se À du cireuil des expositions. 


ciles_ 


Guand a liuu l'exposition de. vo- 
lre distriel, encouragez-ln, ot van 
loz- In—faites vôtre le dieton eon- 
nu: “C'est là que tout le monde se 
rencontre. 1} ne suffit pas d'être 
présent, il faut encore prendre part 
aux divers chncours dans Ja jus 
antienle des émulations. : 


La nartie “amusements” n’a 
été négligée: un programme 
beau sera exécuté devant Lx gran- 
de estrade par une compagnie dont 
on à relonu les services, 
un tournoi de balle au 
jouira les amateurs, mercredi, Jeu 
di et vendredi, des courses de êhe- 
vaux auront Tieu, 


Carrererpeneneenengemeteememntepegespep gps ee 


La plus grande exposition du nord : 
de la Saskatchewan 


mi-n— 


\ lesseiti 


Liste était, 


DAS | précurseur 
très | héros par une vie rude vf ausière, 


Mardi {five 
"ump 'é-| 


ee ne med ee mme me ee ete 6 0e 


amant qu M LR AE 


Du 29: juiet au 
ler aout 


, actuelle, 


Prix 


La StJean-Baptiste à à  Ed- 
ton 


4 
La Saint-Sean-Baptiste fut ceclé- 
brée cette année avec grand éclat 
à la paroisse Stoachin, que diri- 
ge, avant Lunt de zèle et de savoir 
foire, le RH, P, Tavernier : OM 
La température idéale de ce 22 
juin avail amené une foule nom- 
breuse de jous les centres environ 
nants. 
À la 
que siégeait au trône, 
le HR. Re Blanchin, 
Oblats, et le R, P. 
rieur du srolastient, 
tin officiait, assisté du PR, 
et du Rés, Fr, Comeau., 
Le .Bév, Père Mailhol, Si, pra- 
au Collège  d'Edmonton 
prenonca le sermon de cireonslan- 


Cl 


grand'messe Mur l'archové- 

A ses votés, 
provincial des 
MekKonna, supé- 
L'abbé Guer- 
P, Hétu 


moñtra pourquoi Stean-lap- 
excellemment, Île patron 

Come St-Jean, 
Christ, se fi son 


«es Cunadiens. 
du 


par, sa Foi, sa hroclant ion du Sau- 
veur, ainsi üunt fait, ainsi doivent 
les Canadiens, Et lPorateur 
développa magnifiquement la gran- 
de histoive de nos ajeux. Puis. in- 
lerrogeant le présent, Île prédien 
leur posa In question de notre res 


t 1924 3 


LA 


ou 


LE, 30 JUILLET, MERCREDI 
LE 31 JUILLET, JEUDI 


“LE ler AOÛT, VENDREDI . ’ [à journée des visiteurs | 


la journée des fermiers 


LE 29 JUILLET, MARDI Ja journée de la ba lle : au camp 


la journée des citadins 


i 


THOS. BIBBY, 


E Président rio 


: sp pe ep . N 1 © 
Pour avoir la liste des prix, les renseignements, etc ‘s'adresser à 


a P. 


; 


CEST LA QUE TOUT LE MONDE sé RENCONTRE” 


! . 
L s 


CURROR, 


: Secr étaire 


ganses à ceinture et des parements. 


ee — —— _ 


ER 


” 


de l’étoffe et de la confection est insurpassshle. 


oem nl 


ee ee 


U 
: SONHICS-NOUS 


{ honsabilité, ds di- 
gnes pères de nos fils? C'est à 
ious ce prépar er les générations 


F exemple 
‘eclui de 


futures, en suivant. 
St-lean- Baptiste, cl 
ancélrés. - 

L'aprés-midi, qui suivit le somp- | 
luoux Dauquet servi uns fa salle! 
paroissiale, fth occupée par to 


surteg d'amusemets sur le ler in | 


L'arrivée du CER à.Met-\c 
fort 


= .Melfort, SA. L'arrivée du €. 
P, B. à Melfott lundi après- midi a 
élé Poceasion dé grandes réjouis 
SUNCESs, Des centaines d'atitos s'é- 
ieyil 
peur voir abrivir le convoi-qui pe: 
se fes rails, ’Meolfort se trouve 
maintenant relié avec des ligne: cl 
sul. Des éguipes d'ouvriers sont 

batir rations. 
:. cu 


Une vendetta ( en 1 Saskatche- 
wan 


Leask— Une scène qui rapnelle 
les vendettas Fanenses de la Corse 
s'est dérouiée à Paddling Luke ven- 
| dredi: dernier, Les Nvbere el 
Hafftor  atténdaient 
lemps Le moment de vider 
querelles it vint, @Ë Je résultat 


des : 


leur 
fut ; 


jus" le chef de Ja famille Nyberg i vez ferveur, 
LElesl 


rendu à l'hôpital couveri de: 
blessures qui font éraindre” pour 1 
vie, tandis que “Rafftor père el. 
ses doux lis dtenclent sous Îes ver. 
“rous der procès oui: tentative de; 
meurtre, 


nee ed nn 
Une distillerie dans un gre- 
, ‘nier 


Saskathon— M. Wallace s'est n° 
voué coupable de. commerce ilici- 
te de tmocnshinef La police a 
trouvé dans le grenier de si mai- 
son deux alambies comyplels, qua- 
tre barils de 40 wallons  p'esque 
reinplis, et foule une armér de cru- 
«hes et de bouteilles bien ceache- 
tèes, M, Wallace ‘quittait sa fer-: 
me prés, de Battleford il ya un 
mois, pour s'adonnér à une oceu- 
pation plus rémunératrice, el le! 
voilà en prison votrr: ug mois avec 
une «unende de 5300, 7 


ee — TK, —-! Leone ms 


DO 


L'opinion d'un Journaliste . 
d'Angleterre sur _l’ensei- 
gnement du, français” 


OÙUawa— M. Alfred. Henderson. 
journaliste d'Angleterre :qui vient 
de terminer un voyage 1Pétudos an 
Canada dit que l'enseignement du 
français partout  eontribuerait à 
faire du Canada lun des plus 
beaux pays du monde. P'après 
lui, le meilleur citoyen ganadien 
est Île ‘Ganadien- français. : 


fs 


La simplicité d'un homme de 
bien 


« ue eu 


Pari Se ALR Counaea l’homme qui 
donne 4,270,000 francs par an pour 
les Cumitles nombreuses de Francé 6, 
a déclaré dernièrement ‘à un jour- 
naliste qui l'inlerviéwait® 

“Pourquoi, ma femme et noi, 


nous avons doté les familles nom- 


breuses 2 Mais, tout bounement, 


ll parce que Le plus cher rêve de no 


ire union: avoir des’ “enfants, n'a 
pas été réalisé, Ce futile seul eha- 
grin de notre vie, A AMQrS, à mesu- 
ve que “In fortune” nous souriait, 
nous avons pensé ‘aux tout petits 


i des aülres et blus harticülièrement 


à QUTRS dont lavrivée ‘apportait u- 
ne gêne croissante au.foyer. - 

—'avez- -vVous pas : “aussi- doté vo- 
tre ‘personnel ? . 

—Cest chose loute. naturelle et 
logique, "Nous travaillons ensem- 
ble. 1 est juste qu'étant.plus. nom-' 
broux que nous, il ait.}a plus gros- 
se part, 65% des bénéfices lui sont 
done : rÉSOrVÉS, Plus” où donne; 


LIRE on gagne, parçè que” tout - le 
monde travaille le nieilleur coeur: 


dé me considère * comm de premier 
de_mes employés, à ceci prés: que: 
l'éntends que : mes smployés se re- 
posent de temps à 
moi je ne prends jamais de vacan- 
ces. 

M, C ‘afnicg, ‘est peltcétre le:seul 
“riche ‘de Paris qui n'ait ni cere 
‘cle, ni loge à F'Opéras ü i chasse, ni 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi le 2 juillet 1924 


de laine, barré d’une très jolie façon, au revers court; large et mou de la mode 
L'habit est doublé d’ une étofle tout laine lustrée, ‘ Le pantalon a des’ 


Pour jeunes gens, habit de coupe élégante à 2 boutons, tissu épais à base 
\ 


Ces habits sont taillés paï les experts de la firme Freedman Co. 


25:00 


| 
La Maïson de la Qualité 


de aller au Cercle, 
-D0$ ! | Côte d'Azur ou à-la ch! ISSÈ, quand 


tes wi 


| 


niassées 16 long de la ligne. 


à l'oeuvre pour terminer LAS el | 


en 
linent en cux-mèmes: de notre tongs 


les {tir le prochain si, d'abord vous ne | à 
depuis: long- IServez 


L 


! 


! 


1 
(] 


nüitre, tandis que | 


Line exception. ‘à “ee? égard. Qui- 
conque _ne.- respecte ‘pas cette loi 
tombe dans le surmenage et reste 
presque toujours stérile, 
Thomas après avoir peint lhénreu- 
se influence de l’évêque sur lé peu- 
ple chrétien dit: ‘“GCette influencé 
pr rovient de laméur intense que Lu 
vêdue a pour Dieu. Aussi 
Seiaeur demande d’abord à Ne 
ve, Maimes-tu 2” Il ne ui confie 
qu'ensuite ses ughenix ei ses 
bis. 
“Deuxième 
dunvier en 1924 à Notre-Dame 
Paris,” mt 
MONTREAL La fermeture teim- 
poraire des usines Angus du €, P. 
BR. a mis 3,5000 ouvriers sans em- 
ploi, 4e travail doit reprendré ler 
2 juillet, . . 


“ 


DOS Pi amine 


de 


Marché aux grains de 
Winnipeg 


1, ae; No. 2, 89c;. No, 8, 
59e, h 

mm me 8e? 
Marché aux grains de Prince. 


Albert 


BléNo. 1, 118 1-8; No, 2, 1.44 
5-8; No, 3, 1.11:: No. 4, 19 3-43 
Na.:5, 97 ! -8; No ñ, JL ot a 8; fourri 


La qualité 


Na. 
Se; No. d, 


ge, 82 1-8; voie, 
Avoine-No, 3 C.W., Éo. 7-8; No. 
C.W., 39 5 4; extra hour rue 
49 3-4 No. ourrage, ' ; No. 
15 e) Avenue Centrale orne 44 36 12 rejeté, 34 1-9; 
| voie -4 , 
Na 3 AA 87 1-2; No. 4 


CNW 65 3-8; rejeté 61 7-8: ‘Fourra- 


mms | HP. G1 1-8; voie, 67 4-8. 


château, ni villa sur la Côte d'AiG "W,, 2H: No, 3 C.W. el rejeté, 


zur, On s’en étonne, comme si le) 198; voie, 2.18. ) : 
comble du bonheur terrestre Sail | Seigle—No. 2 LENS 73 1-8, 
‘à l'Opéra, ° 


; 


Marché aux animaux de 


‘  Prince-Albert 


jou «ni aime ni la grande musique, ni 
les conversations oiscuses, ni le cli- 


mat du Midi, nicle snobisme et ; S n 
[awon n'est point né chasseur, L'é- |. Pen de vente de bêtes ä-rarnes, 


tonnant serait plutôt de voir que Les pores se vendent 6.90 et 46, 


ant poit j 
| 


à cornes, 2139" pores et 85 nou: 
tons. Les” drix des bons animaux 
de boucherie montent un peu, Les 
pores se vendent #7, et jusqu’ à 
#7,20 Dour les meilleurs pres à 
baeon. : / 


ï Lu 
l'homme av ant. de 


Dieu. 


de servir 
servir 


C'est” 


“Maintenir l'équilibre entre le 
seryice de Dieu ‘el le service du pl'o- 
chain, partager avec ses frères ce 
que l'on posséde"en abandauce, ne 
painf vouloir douner ee que l'on nèt: 
Losséde pas, he noint sacrifier el 
proelain, sous prétexle. qne les acu- LU 
vres troubleraient notre = 


NN RTE 


© TAXI! L 


nient et interronpraient notre con: 
Lemplation; ne point sacrifier Dicu ts 
sous. préfexie quelles ignorants ôu 
js malheureux nous attendent Voi- || 
là la perfection idéale, Certains eos | 
templatifs pêchent contre ct idéal 
se renfer ment trop 


exclusive 


Service de jour ef de nuit f 


Securité. absolue | 
Service rapide. et: courtois 


Donnez la préférence à 
compatriote. 


_TéL 2096 
J\ BEAUCHAMEP 


le-danger contraire est plus 
uun, or - 
“N'essayez pas, Jnessieurs. de ser. 


von | 


pas Diou, 
servir de proc hain 
sis d'abord, 


Nessavez vas de Ë 
avec puissince [À un 
vous de servez Dieu n- 
oulez-vous toute ma pe nsée Ÿ. | 
L'erreur de notre temps a été de {à 
substituer au culle de ta divinité lei] 


culle de Fhtumanité. c'est-t-dire [Ë| PRINCE-AI BRER'T SASK 

É Î ; AL S . 
A £ontehplation de Dieu, lac. | ue nu SASK 
ion en faveur de Fhoinme, N'al- Rens 
lez pas croire aue cette politique ee —_— 


ait pFofité -& l’honine; quoiqu” on l 
préténde elle a, outragé “Dieu et. él- 

le a nui l'homme. Cest fatal, | 
quand l'harmonie: ne règne has en- 
te da vie: contemplalive dont Dieu 
est l'objet el In vie active dont 


—Quand vous faites un voyage à 
quelque ‘endroit éloigné vous de- 
vriez acheler votre billet ici, En 4. 


, GUé amour lchetant vo : ; * 
[homme est le lerme quand Painour let t vos billets dans les grandes 
sic eur est aible el languissant, villes, vous multipliez sans cause 
amour de Phone ne tarde pas # iles dépenses, car vous payez ponr 


fléchir en même temps que le zèle jrotre bille 
qui en étail l'expression: l 
Les saints qui sont. nos modèles 
étaient fidèles à ces maximes, 
Maintonaient en eux-mêmes 


le même prix ici, 

I, Achetez ici, économisez 6t contri- 
auez à accroître ‘les aftaires do 
Hs |Prince-Albert, 


lac. | Si vous songez à faire un voyage 


eord de Ta ‘vie intérieure el de: Ta iaux Vioux Pays où ‘faire venir vos 
vie extérieure, Bion qu auprès dedamis ‘des Vicux Pays, vous: pouvez 
jieurs semblables, ils s’'acquittaient faire les arrangoments avec l'a 
des gninistères les, plus: absorbants {gent local du Canadian National 
et Îles plus difficiles, ils Hissaient, qui -représente ‘toule les lignes de 


intacte" a part de Dieu. Æhnty à pas Inavigation. 


Saiht [TT TT 


conférence du Pr, P. 25 Mots où moin moins, : 


PETITES ANNONCES 


PARIE 


des Annonces Classifiées du 
PATRIOTE DE L'OUEST 


50 cen 
Ole du mot adfitiannel : 


+ 


| c “tour” 

E Stricternent payables à à. 
lavance, 
A Tes 


Vino. LNWG, 2.19: No, 2% 


| 
| 


ON “ DEMANDE un instituteur : ou 
institutrice parlant francais, por. 
tant un certificat de 3è classe à 
‘permis sera accepté pour l'écgle 
‘de Domrémy No 398 Pons lil 
100 par mois. L'école doit com. 
mencer. le 20 juillet environ, Sa. 

” dresser à- François Georget, sde, 
drés, : Dôémrémy T D, No UE 
Domrémy, _:Sask. 18.P° 


ne ‘ 


Ps 
ASSURANCE-VIE #La Sauveg: 


aÿde 


:.‘assurance. contre | lés incendies, 
accidents, garanties et, vente de 
terres, lois, ote., Eugène Guer. 
din, St-Paul, Aa. 3û 

OX DEMANDE ur “instituteur be 


‘lingue, diplômé pour l'école de 


Kermaria No >. S'adresser à 
: Joseph Crozon, : sec, trés. Ker. 
maria. P. O0. Sask. 18-20 p 


en 
ON T RÉMANDE dame francaise de 
25 à 40 ans, fille ou veuve, pour 


Fe 
de l'église, Puis la journée ful dé {de nouveaux riches, n'ay 4 . parder, maison,” respectable pour 
nement couronnée pur le triom- 4e goût pour un genre de vie au- TT LE ane homme veuf et pelil earcon de 
ous V babe Area n nent, | sn pheé, les à préparés, $e Marché aux animaux de ; anse Répondri E,: A. Weslin, 
*“OUS b i roie sé s,<° DO 4 ‘UC € égin: ele 
acteur | qu'est Mons. Hervieus. RÉSASAUERS pli “és ne atreindre, Winnipeg LE rue Queen, pour SAS, 
Le vaste théâtre du Pantages ne — Re TT TT ee me ne ee ee ne TP. 
peuvail contenir toute la foule, - L'erreur de nos jours Les arrivages sont de 1,800 bêtes” NOUS: achetons “an char” des po. 
. £ QU ' 4 S 


teaux de clôlure de pin, dépine- 
te. de ‘tremble “et de lainarue, 
Ê Spécifiez .VOs prix, f.0.b. à votre 


ia de chargement, Nurthern 
Cartage- Company, Prince-At. 
bert, .Sask, : 5 


À VENDRE Maison à St-Boniface, 
. Man, rue Langevin près hôplial 
et écolé.. 4 appartements. gare 
et, nouliilèref sur ‘lot de 50° x 191 

; pieds. Conditions ‘faciles’ avec 
titres ‘S'adresser a. boîte No, 1 
Pairiote de, POuest.” 


TERRES AE NENDRE-160  aer acrës, 
avee -bâLisses, . “aussi comprentnt 
Transfert-terrain loné pour pi- 


turage, Bon: endroit pour lai 
lier: :situé à deux milles village 
Willow Bunch, ® Bonne clientélé, 
Aussi sdouze. vaches Jaitièves, 
‘Trente acrgs {en.eulture, Ven- 
drai-à bon: marché, Conditions 
faciles, ‘raison de vente, ivaludie. 


BP, Willow 
17-29 P, 


Audressez 
unch, - Sas, 


Lapointe, 


AVIS—Jeune instituteur bilingue, 
Bachetier de. PÜniversité, rent 
placerait volontiers instituteur où 
institutrice pendant quelques se- 
“maines,' ou d'ici au mois de sep- 
ietnbre, prier de s'adresser im. 
médiatement à hoîte 460 Le Pa 
triote de l'Ouest.  * ‘ 17- 


Achetez vos billets chez vous ON DEMANDE —_— Pour Pécole sé- 


purée de Meyronne, (grades 4 et 

au déssus) un instituteurs pourvu 

d'un diplôme de 2éme classe, ve! 
“apable d'enseigner le français, 

*Adresser 166. demandes au secré- 
taire on donnant références, M. 

Charles Man Elstands secrégire- 

trésorier, _ Meyron e, Sask? 

M. “ROSAÏRE GA GA: 1 0 CB A, Indie 
euteur, diplômé” premièr e classe, 
treize nns' "d'expérience, et Mme 

Emelia Gagné, institutrice, diplô- 

me de deuxième ciasse, dix 

qd cxpérience désirent emploi von 

me principal ef institutrice dans 
une Maison .d' éente.. Adresse Ro- 
air e: Jiagnés Codes re, Sask, 

. 35-20 1 


S 


“La semaine dr manteaux d des 


aubaines 


BAS DE SOIE BIEU PAL E ET ROSE 


Si vous n'aimez pie la Couleur, ils sont faciles 
à teindre avec les téintures Sunset, Une Dartie 
de hotrè clientèle en achètent quatre ou cinq 
paires et es teignent de Ja couleur désirée, 


À BOUFFANTES EN TRICOT- PE SOIR 


, Couleurs: orchidée, 
Ürix, la paire 


Prix: RENTE 


LE: 


pêche, 


SES 


rose et “ar is, 


de polo, Bolivie, 
css #2 75 


Prix: 


Gants de travail pour hommes” 


GANTS DE ME ICANICIENS, peau de mulet, 
sans” doublure, à deux “coutures, ' 
. La paire spotttentesqueennes à Te 


CO EEEN COLIS 


MITAINES DE TRAVAIL pou . tous les goûts 
à trés bonemarché  \.. 


:*CHEMISES DE TRAVAILLEURS, gl. 00 à “81.50 


CAC # E Hi, OUSES 


en Crêpes de Chine, | Gréne Xe. Canton, Tricolet- 
“te de-saie et lissu français. 


ennuee 


ES MODELES | LES, PL 


‘ 
t 
pe - 
En 


mes 


à. 815.00 
DS. NO VEAUX 


SUD 


eiples et malériayx les “pins: poatirés Drap 
ar ricotiné.! 


ef “velours, 


#10. 50. à, 515. 60 


|SANTS- DE CUIR. DE: CHEVAL oies Pa- 
raid”, à double’ couture 
La mn DORA 


enforcée, 


ions es patrons : en , 
tue D nie” 


He 


PR 


RS ns 


| ne ë ou e& SL 
NC FT 


où 6 d, cé 


ans. 


